
 

LOI 
TRAVAIL

Loi relative au travail,  
à la modernisation du dialogue social et  
à la sécurisation des parcours professionnels

COMMENTAIRES FORCE OUVRIÈRE
� REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS  

À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

� FAVORISER UNE CULTURE DU DIALOGUE SOCIAL ET DE LA NÉGOCIATION

� SÉCURISER LES PARCOURS ET CONSTRUIRE LES BASES D’UN NOUVEAU MODÈLE  
SOCIAL À L’ÈRE DU NUMÉRIQUE

� FAVORISER L’EMPLOI

� MODERNISER LA MÉDECINE DU TRAVAIL

� RENFORCER LA LUTTE CONTRE LE DÉTACHEMENT ILLÉGAL

� DISPOSITIONS DIVERSES
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Dispositions  
de la loi

Commission de refondation du code du travail

Une commission d’experts et de praticiens du droit social est chargée de refonder la partie  
législative du code du travail. Elle dispose d’un délai de deux ans pour remettre au Gouvernement 
ses travaux.

HCDS dans la refondation du code du travail 

Les organisations syndicales et patronales seront associées aux travaux de la commission, à travers 
des auditions.

La commission devra également s’appuyer sur les travaux du Haut conseil du dialogue social, 
TXL�VH�YRLW�DLQVL�LQYHVWL�G·XQH�QRXYHOOH�PLVVLRQ���PHQHU�XQH�UpÁH[LRQ�FROOHFWLYH�VXU�OD�UHIRQGDWLRQ�
du Code du travail et faire état des points d’accords et de désaccords entre les partenaires sociaux 
sur les évolutions envisagées.

Commentaires 
FO

Commission de refondation du code du travail

La commission n’aura d’autre choix que de s’inscrire dans la philosophie ancrée dans la loi temps 
de travail et dans l’architecture en 3 niveaux à laquelle FO est opposée. 

La reprise des règles à droit constant n’est garantie que dans les dispositions supplétives (dispositions 
TXL�QH�V·DSSOLTXHQW�TX·j�GpIDXW�G·DFFRUG���&HOD�VLJQLÀH�GRQF�TX·XQ�DFFRUG�SHXW�rWUH�VXVFHSWLEOH�GH�
revenir sur les droits des salariés !

/H�SUREOqPH�GH� O·LQYHUVLRQ�GH� OD�KLpUDUFKLH�GHV�QRUPHV�VXEVLVWH�HW�ULVTXH�GH�V·pWHQGUH��GDQV� OH�
FDGUH�GH�FHWWH�UHFRGLÀFDWLRQ��j�ELHQ�G·DXWUHV�GRPDLQHV�GX�GURLW�GX�WUDYDLO�

HCDS dans la refondation du code du travail 

*OREDOHPHQW�� O·DVVRFLDWLRQ�GHV�RUJDQLVDWLRQV� V\QGLFDOHV�SDU� OD� YRLH�G·DXGLWLRQV� UHQYRLH�j�XQ� 
GLDORJXH�VRFLDO�H[WUrPHPHQW�« light »�� VDQV�SURFpGXUH��QL�REOLJDWLRQ�GH�UpSRQVH�DX[�SURSRVLWLRQV�
éventuellement formulées.

/H� +&'6� QH� GRLW� SDV� VHUYLU� G·DOLEL� SRXU� FRQVLGpUHU� TXH� OD� PpWKRGH� GX� GLDORJXH� VRFLDO� D� pWp� 
privilégiée. 

D’autant qu’au regard de son fonctionnement, le HCDS n’est pas en mesure de mener une étude 
HW�XQH�UpÁH[LRQ�DSSURIRQGLHV��LQVWDQFH�VH�UpXQLVVDQW�RFFDVLRQQHOOHPHQW��TXL�QH�UHQG�SDV�IRUPHOOH-
ment d’avis et qui consiste en réalité en des réunions organisées et dirigées par l’administration du 
travail qui certes consulte mais décide).

REFONDATION DU CODE DU TRAVAIL (ART. 1)

REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER 
PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Dispositions  
de la loi

/H�SULQFLSH�GH�QHXWUDOLWp�UHVWUHLJQDQW�OD�PDQLIHVWDWLRQ�GHV�FRQYLFWLRQV�GHV�VDODULpV�SHXW�rWUH�LQVFULW�
dans le règlement intérieur, à condition que ces restrictions soient :

²� MXVWLILpHV�SDU�O·H[HUFLFH�G·DXWUHV�OLEHUWpV�HW�GURLWV�IRQGDPHQWDX[��
²� RX�MXVWLILpHV�SDU�OHV�QpFHVVLWpV�GX�ERQ�IRQFWLRQQHPHQW�GH�O·HQWUHSULVH��
²��HW�SURSRUWLRQQpHV�DX�EXW�UHFKHUFKp�

Commentaires 
FO

3RXU� )2�� O·HQWUHSULVH� QH� GRLW� SDV� rWUH� XQ� WHUUDLQ� G·H[SUHVVLRQ� GHV� FRQYLFWLRQV� SROLWLTXHV� HW� 
religieuses. Lors de notre audition devant la commission Badinter, nous avions exprimé notre  
VRXKDLW�GH�YRLU�DIÀUPp�OH�SULQFLSH�GH�QRQ�GLVFULPLQDWLRQ��GDQV�OH�UHVSHFW�GH�OD�ODwFLWp��

/D�QRWLRQ�GH�QHXWUDOLWp�FRUUHVSRQG��GDQV�OH�VHFWHXU�SULYp��j�FH�SULQFLSH�GH�ODwFLWp�

/HV� UHVWULFWLRQV� SRVpHV� GDQV� OH� UqJOHPHQW� LQWpULHXU� SRXUURQW� rWUH� DSSUpFLpHV� SDU� OH� MXJH� DX� 
regard des critères posés, celui du « bon fonctionnement de l’entreprise ª�GHYDQW�rWUH�SDUWLFXOLqUHPHQW�
contrôlé, pour ne pas entraîner des restrictions infondées. 

Dispositions  
de la loi

/D�SUHXYH�j�pWDEOLU�SRXU� OH�KDUFqOHPHQW�PRUDO�HW� OH�KDUFqOHPHQW�VH[XHO�VH� IDLW�GDQV� OHV�PrPHV�
conditions que pour la discrimination.

Désormais, il faudra  présenter des éléments de fait laissant supposer le harcèlement et non plus 
pWDEOLU�GHV�IDLWV�TXL�SHUPHWWHQW�GH�SUpVXPHU��OH�KDUFqOHPHQW�

Commentaires 
FO

Pour FO, c’est moins contraignant. Cela permettra de faciliter l’action en justice des salarié(e)s. 

Dispositions  
de la loi

/·DUWLFOH���ELV�GH�OD�ORL�Q���������GX����MXLOOHW�������SRUWDQW�GURLWV�HW�REOLJDWLRQV�GHV�IRQFWLRQQDLUHV��
comporte désormais une interdiction des agissements sexistes.

© $XFXQ�IRQFWLRQQDLUH�QH�GRLW�VXELU�G·DJLVVHPHQW�VH[LVWH��GpÀQL�FRPPH�WRXW�DJLVVHPHQW�OLp�DX�VH[H�G·XQH�
personne, ayant pour objet ou pour effet de porter atteinte à sa dignité ou de créer un environnement 
intimidant, hostile, dégradant, humiliant ou offensant ».

Commentaires 
FO

3RXU�)2��F·HVW�ELHQ��FHOD�FUpH�XQH�pJDOLWp�GH�GURLWV�HQWUH�OHV�IRQFWLRQQDLUHV�HW�OHV�VDODULp�H�V��

PRINCIPE DE NEUTRALITÉ (ART. 2)

LUTTE CONTRE LES DISCRIMINATIONS, LE HARCÈLEMENT SEXUEL  
ET LES AGISSEMENTS SEXISTES (ART. 3)

AGISSEMENTS SEXISTES ET FONCTION PUBLIQUE (ART. 7)
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Dispositions  
de la loi

Nouvelle architecture : 

²� QLYHDX�����FH�TXL�UHOqYH�GH�O·RUGUH�SXEOLF��

²� QLYHDX�����FH�TXL�SHXW�HQWUHU�GDQV�OH�FKDPS�GH�OD�QpJRFLDWLRQ�FROOHFWLYH��

²� QLYHDX� �� �� OHV� GLVSRVLWLRQV� VXSSOpWLYHV� DSSOLFDEOHV�� j� GpIDXW� G·DFFRUG� RX� GH� GLVSRVLWLRQV� 
spécifiques de l’accord. 

Commentaires 
FO

&HWWH�UppFULWXUH�IDLW�UHVVRUWLU�FODLUHPHQW�O·DIÀUPDWLRQ�GH�OD�SULPDXWp�GH�O·DFFRUG�G·HQWUHSULVH�RX�
G·pWDEOLVVHPHQW� VXU� O·DFFRUG� GH� EUDQFKH�� )2� \� HVW� GRQF� WRWDOHPHQW� RSSRVpH� SXLVTX·LO� V·DJLW� GH� 
l’inversion de la hiérarchie des normes !

Il a été annoncé que la refonte du code du travail devait se faire à droit constant. Le seul fait que 
O·RQ�IDVVH�SULPHU�O·DFFRUG�G·HQWUHSULVH�VXU�O·DFFRUG�GH�EUDQFKH�VXIÀW�j�pWDEOLU�TXH�FHW�HQJDJHPHQW�
n’a pas été respecté. 

1RXV� Q·DYRQV� HX� GH� FHVVH� GH� UpFODPHU� OD�PRGLÀFDWLRQ� GH� FHW� DUWLFOH��0DOJUp� WRXV� QRV� HIIRUWV�� 
HW�PrPH�V·LO�D�pPLV� OD�YRORQWp�GH�UHQIRUFHU� OH�U{OH�GHV�EUDQFKHV�� OH�*RXYHUQHPHQW�D�PDLQWHQX�� 
quasiment intégralement, son dispositif en matière de temps de travail. 

(Q�RXWUH��FHUWDLQHV�SDUWLHV�GX�FRGH�UHODWLYHV�j�OD�GXUpH�GX�WUDYDLO�Q·RQW�SDV�pWp�UHSULVHV�HW�PRGLÀpHV�
SDU�OD�ORL��SDU�H[HPSOH��OH�UHSRV�KHEGRPDGDLUH�HW�OH�WUDYDLO�GX�GLPDQFKH��

(QÀQ��FHWWH�QRXYHOOH�DUFKLWHFWXUH�QH�IDFLOLWH�DEVROXPHQW�SDV�OD�OHFWXUH�RX�OD�FRPSUpKHQVLRQ�GX�FRGH�
GX�WUDYDLO��SDV�SOXV�TX·HOOH�Q·DOOqJH�FH�GHUQLHU��FRQWUDLUHPHQW�j�O·REMHFWLI�DQQRQFp�

Droit antérieur Astreintes

'pÀQLWLRQ���SpULRGH�SHQGDQW�ODTXHOOH�OH�VDODULp��VDQV�rWUH�j�OD�GLVSRVLWLRQ�SHUPDQHQWH�HW�LPPpGLDWH�
GH� O·HPSOR\HXU��D� O·REOLJDWLRQ�GH�GHPHXUHU�j�VRQ�GRPLFLOH�RX�j�SUR[LPLWp�DÀQ�G·rWUH�HQ�PHVXUH�
d’intervenir pour effectuer un travail au service de l’entreprise.

La durée de cette intervention est considérée comme temps de travail effectif.

Mise en place par accord collectif étendu�RX�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�RX�G·pWDEOLVVHPHQW�RX��à 
défaut unilatéralement.

/D� SURJUDPPDWLRQ� LQGLYLGXHOOH� GHV� SpULRGHV� G·DVWUHLQWH� IDLW� O·REMHW� G·XQH� LQIRUPDWLRQ� SUpDODEOH� 
15 jours à l’avance. 

/HV�FRPSHQVDWLRQV�VRQW�REOLJDWRLUHV�VRXV�IRUPH�GH�UHSRV�RX�SpFXQLDLUHV�

.../...

NOUVELLE ARCHITECTURE EN MATIÈRE  
'(�'85e(�'8�75$9$,/�(7�'(�&21*e6��$57����

75$9$,/�())(&7,)��$675(,17(6�(7�e48,9$/(1&(6��$57����



FORCE OUVRIERE 5

REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Dispositions  
de la loi
(suite)

Travail effectif 

7HPSV�G·KDELOODJH�GpVKDELOODJH�HW�GH�UHVWDXUDWLRQ���LO�DSSDUWLHQGUD�j�O·HPSOR\HXU��j�GpIDXW�G·DFFRUG��
HW�VL�OH�FRQWUDW�GH�WUDYDLO�QH�OH�SUpYRLW�SDV��GH�À[HU�OHV�FRQWUHSDUWLHV��DSUqV�FRQVXOWDWLRQ�GX�&(�RX�
GHV�'3��$XFXQ�PLQLPXP�Q·HVW�À[p�

Temps de trajet : prise en compte de l’incidence du handicap sur le temps de trajet par l’octroi de 
contreparties sous forme de repos.

Astreintes 

'pÀQLWLRQ���SpULRGH�SHQGDQW�ODTXHOOH�OH�VDODULp��PrPH�VDQV�rWUH�VXU�VRQ�OLHX�GH�WUDYDLO�HW�VDQV�rWUH�
j�OD�GLVSRVLWLRQ�SHUPDQHQWH�HW�LPPpGLDWH�GH�O·HPSOR\HXU��GRLW�rWUH�HQ�PHVXUH�G·LQWHUYHQLU�SRXU�
accomplir un travail au service de l’entreprise.

La durée de cette intervention est considérée comme un temps de travail effectif. Tout ce qui n’est 
pas de l’ordre de l’intervention du salarié est du temps de repos.

Mise en place par accord d’entreprise ou, à défaut par l’employeur après avis du CE ou des 
DP et information de l’inspection du travail.

/D�SURJUDPPDWLRQ�LQGLYLGXHOOH�GHV�SpULRGHV�G·DVWUHLQWH�IDLW�O·REMHW�G·XQH�LQIRUPDWLRQ�SUpDODEOH�GDQV�
un « délai raisonnable ».

'HV�FRPSHQVDWLRQV�j�O·DVWUHLQWH�GRLYHQW�rWUH�SUpYXHV�SDU�DFFRUG�RX��j�GpIDXW��SDU�GpFLVLRQ�XQLODWpUDOH 
de l’employeur.

Équivalences

/HV�pTXLYDOHQFHV�SHXYHQW�rWUH�LQVWLWXpHV�SDU�FRQYHQWLRQ�RX�DFFRUG�GH�EUDQFKH�pWHQGX��OD�QpFHVVLWp�
d’un décret a disparu) ou, à défaut, par décret en Conseil d’État. 

/D�UpPXQpUDWLRQ�HVW�À[pH�SDU�O·DFFRUG��OD�UpIpUHQFH�j�O·XVDJH�Q·H[LVWH�SOXV��

Commentaires 
FO

Travail effectif 

)2�V·RSSRVH�j�FH�SRXYRLU�XQLODWpUDO�GH�À[DWLRQ�GHV�FRQWUHSDUWLHV��&·HVW�SRXUTXRL�OHV�GLVSRVLWLRQV�
VXSSOpWLYHV�GHYUDLHQW�LPSpUDWLYHPHQW�À[HU�OHV�FRQWUHSDUWLHV�PLQLPDOHV�

Astreintes

/D�ORL�QRXYHOOH�VHPEOH�GRQQHU�GDYDQWDJH�GH�OLEHUWp�DX�VDODULp�SXLVTX·LO�Q·D�SOXV�EHVRLQ�GH�UHVWHU�DX�
domicile ou à proximité durant l’astreinte, mais ce n’est qu’un leurre !

Le temps d’attente est encore considéré comme du temps de repos, ce qui est conforme à la vision 
ELQDLUH��WHPSV�GH�WUDYDLO�RX�WHPSV�GH�UHSRV��GH�OD�GLUHFWLYH�WHPSV�GH�WUDYDLO��7RXWHIRLV��OD�TXHVWLRQ�
GH�OD�UpPXQpUDWLRQ�GH�O·DVWUHLQWH�Q·HVW�SDV�UpJOpH��)2�FRQVLGqUH�TXH�OH�WHPSV�G·DVWUHLQWH�GRLW�rWUH�
SULV�HQ�FKDUJH�VRXV�IRUPH�G·XQH�LQGHPQLWp�IRUIDLWDLUH�À[pH�SDU�DFFRUG�GH�EUDQFKH�

2U��WRXV�OHV�YHUURXV�GH�OD�QpJRFLDWLRQ�GH�EUDQFKH�RQW�VDXWp��3RXU�)2��LO�HVW�LPSpUDWLI�GH�OHV�UpWDEOLU��

/HV�GLVSRVLWLRQV�VXSSOpWLYHV�GHYUDLHQW�LPSpUDWLYHPHQW�À[HU�GHV�FRPSHQVDWLRQV�PLQLPDOHV�ORUVTXH�
l’employeur utilise son pouvoir unilatéral.

Équivalences

FO est opposée à une mise en place des heures d’équivalence.

)2�V·LQWHUURJH�VXU�OHV�SRVVLELOLWpV�GH�FRQWHVWHU�HQ�MXVWLFH�FHV�GLVSRVLWLRQV�DX�UHJDUG�GH�OD�GLUHFWLYH�
temps de travail.
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Droit antérieur Durée maximale hebdomadaire

��K� VXU� �� VHPDLQH�� ��K� VXU� ��� VHPDLQHV� FRQVpFXWLYHV� HW� ��K� SRVVLEOHV� VRXV� FRQGLWLRQV�� par  
accord de branche + décret.

Durée maximale hebdomadaire absolue

60 h par semaine sur autorisation de l’inspecteur du travail en cas de circonstances exceptionnelles.

Durée maximale quotidienne

Ne peut excéder 10h par jour, sauf dérogations accordées dans certains cas par l’inspecteur du 
travail ou par accord de branche étendu ou d’entreprise et dans la limite de 12h.

Dispositions  
de la loi

Durée maximale hebdomadaire

��K�VXU���VHPDLQH����K�YRLUH���K�VXU����VHPDLQHV�FRQVpFXWLYHV��SDU�simple accord d’entreprise 
ou, à défaut d’accord sur autorisation de l’autorité administrative.

Durée maximale hebdomadaire absolue

60h par semaine sur autorisation de l’inspecteur du travail « en cas de circonstances exceptionnelles 
et pour la durée de celles-ci ».

Durée maximale quotidienne

Elle reste à 10h par jour, sauf dérogations accordées par l’inspecteur du travail ou prévues par 
décret en cas d’urgence.

La loi prévoit 12h par accord d’entreprise ou d’établissement ou, à défaut de branche, en 
cas d’activité accrue ou pour des motifs liés à l’organisation de l’entreprise.

Commentaires 
FO

La question du temps de travail est directement liée au droit à la santé et à la sécurité des travailleurs.

Faire sauter les verrous existants revient à remettre en cause ces droits fondamentaux.

1RXYHO�REVWDFOH�j�OD�FRQFLOLDWLRQ�GH�OD�YLH�SULYpH�HW�GH�OD�YLH�SURIHVVLRQQHOOH�

Droit antérieur Fixation du taux de majoration des heures supplémentaires par accord de branche ou d’entreprise 
�VL�O·DFFRUG�GH�EUDQFKH�QH�O·LQWHUGLW�SDV��������PLQLPXP�

$�GpIDXW�G·DFFRUG������SRXU�OHV���SUHPLqUHV�KHXUHV�HW�����SRXU�OHV�VXLYDQWHV�

Dispositions  
de la loi

Fixation par accord d’entreprise ou, à défaut par accord de branche du taux de majoration 
GHV�KHXUHV�VXSSOpPHQWDLUHV��&H�WDX[�QH�SHXW�rWUH�LQIpULHXU�j�����

7DX[�SODQFKHUV�GH�PDMRUDWLRQ�GHV�KHXUHV�VXSSOpPHQWDLUHV�������SRXU�OHV���SUHPLqUHV�KHXUHV�HW�
����SRXU�OHV�VXLYDQWHV��HQ�O·DEVHQFH�G·DFFRUG��

.../...

'85e(6�0$;,0$/(6�'(�75$9$,/���$57����

'85e(�/e*$/(�(7�+(85(6�6833/e0(17$,5(6��$57����
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Droit antérieur $FFRUG�FROOHFWLI�REOLJDWRLUH�GHYDQW��SRXU�rWUH�YDOLGH��FRQWHQLU�GH�QRPEUHXVHV�FODXVHV�

Dispositions  
de la loi

– Un accord d’entreprise ou, à défaut de branche HVW� LQGLVSHQVDEOH� SRXU� DXWRULVHU� OD�
FRQFOXVLRQ�GH�FRQYHQWLRQV�GH�IRUIDLW��/·DFFRUG�GRLW�FRQWHQLU�FHUWDLQHV�GLVSRVLWLRQV�REOLJDWRLUHV�
déterminant le cadre général des conventions de forfait. 
&HSHQGDQW��HQ� O·DEVHQFH�GH�FHUWDLQHV�PRGDOLWpV�VSpFLÀTXHV�GDQV� O·DFFRUG�� OD�FRQYHQWLRQ�GH�
IRUIDLW��HQ�MRXUV�UHVWH�YDODEOH�VL�O·HPSOR\HXU�D�À[p�XQLODWpUDOHPHQW�FHV�PRGDOLWpV��
Sont visées notamment les modalités selon lesquelles l’employeur assure l’évaluation et le 
suivi régulier de la charge de travail du salarié, celles relatives à l’entretien périodique avec le 
salarié et celles concernant l’exercice du droit à la déconnexion.

– L’employeur doit s’assurer régulièrement�TXH�OD�FKDUJH�GH�WUDYDLO�HVW�UDLVRQQDEOH�

– Sécurisation des accords conclus avant l’entrée en vigueur de la loi.

Commentaires 
FO

3DV�GH�JDUDQWLHV�VXIÀVDQWHV�GDQV�OD�PHVXUH�R��GH�QRPEUHXVHV�PRGDOLWpV�SUDWLTXHV�VRQW�ODLVVpHV��OH�
cas échéant, au pouvoir unilatéral de l’employeur.

Le législateur a cherché à renforcer le contrôle de la charge de travail du salarié. Mais, selon quelles 
PRGDOLWpV�"�(W�SRXU�TXHOOH�HIIHFWLYLWp�"�'DQV�OD�PHVXUH�R��OD�SpULRGLFLWp�GH�FH�FRQWU{OH�GHYUD�rWUH�
déterminée par l’accord, il risque d’y avoir de fortes disparités selon les entreprises.

&219(17,216�'(�)25)$,7��$57����

Commentaires 
FO

/·DFFRUG�GH�EUDQFKH�Q·HVW�SOXV�SURWHFWHXU�GHV�GURLWV�GHV�VDODULpV�SXLVTXH�VHV�pYHQWXHOV�YHUURXV�
sautent.

/·DFFRUG�G·HQWUHSULVH�SHXW�GRQF�À[HU�XQ�WDX[�GH�PDMRUDWLRQ�LQIpULHXU�j�FHOXL�SUpYX�DX�QLYHDX�GH�OD�
EUDQFKH��GDQV�OD�OLPLWH�GH�����

Malgré nos demandes réitérées et celles de plus de 120 députés de ne pas laisser à l’entreprise la 
SRVVLELOLWp�GH�À[HU�XQH�PDMRUDWLRQ�LQIpULHXUH�j�����VDQV�TXH�OD�EUDQFKH�O·\�DXWRULVH��OH�*RXYHUQHPHQW 
a maintenu sa position créant ainsi un risque de dumping social entre les entreprises, selon le taux 
DSSOLFDEOH�

Droit antérieur Aménagement pouvant aller jusqu’à l’année par accord collectif.

$PpQDJHPHQW�VXU���VHPDLQHV�SDU�GpFLVLRQ�XQLODWpUDOH

Dispositions  
de la loi

Aménagement pluriannuel par accord collectif. La période de référence peut aller jusqu’à 3 ans si 
O·DFFRUG�GH�EUDQFKH�O·DXWRULVH��­�GpIDXW��FHWWH�SpULRGH�HVW�OLPLWpH�j�XQ�DQ��

$�GpIDXW�G·DFFRUG�FROOHFWLI��SDU�GpFLVLRQ�XQLODWpUDOH��VXU���VHPDLQHV�SRXU�OHV�HQWUHSULVHV�GH�PRLQV�
GH����VDODULpV�HW�VXU���VHPDLQHV�SRXU�OHV�DXWUHV�

Commentaires 
FO

FO considère que l’aménagement sur 3 ans n’est pas conforme à la directive européenne. 

Pourquoi un traitement différent selon la taille de l’entreprise ?

AMÉNAGEMENT DU TEMPS DE TRAVAIL  
685�81(�3e5,2'(�683e5,(85(�­�/$�6(0$,1(��$57����
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Droit antérieur Mise en place 

Par accord de branche étendu ou d’entreprise.

Période de nuit

Comprise entre 21h et 6h.

Durée maximale hebdomadaire de travail

/D�GXUpH�PD[LPDOH� KHEGRPDGDLUH�GH� WUDYDLO� GX� WUDYDLOOHXU�GH�QXLW� HVW� GH���K� FDOFXOpH� VXU� XQH�
SpULRGH�GH����VHPDLQHV��3RVVLELOLWp�GH�OD�SRUWHU�j���K�SDU�DFFRUG�GH�EUDQFKH�pWHQGX��SDU�DFFRUG�
G·HQWUHSULVH�RX�G·pWDEOLVVHPHQW�

Intégration du travail en soirée dans le travail de nuit. 

Surveillance médicale

/H�VDODULp�EpQpÀFLH�G·XQH�YLVLWH�PpGLFDOH�DYDQW�DIIHFWDWLRQ�j�XQ�SRVWH�GH�QXLW�SXLV�DX�PRLQV�WRXV�OHV�
6 mois.

Dispositions  
de la loi

Mise en place 

Par accord d’entreprise ou, à défaut de branche.

Période de nuit

comprise entre 21h et 7h.

Durée maximale hebdomadaire de travail

/D�GXUpH�PD[LPDOH�KHEGRPDGDLUH�GH�WUDYDLO�GX�WUDYDLOOHXU�GH�QXLW�HVW�FDOFXOpH�VXU�XQH�SpULRGH�GH�
12 semaines consécutives.

/D�GXUpH�PD[LPDOH�KHEGRPDGDLUH�GH���K�SHXW�rWUH��GDQV�FHUWDLQHV�VLWXDWLRQV�SRUWpH�j���K�SDU�
DFFRUG�G·HQWUHSULVH�RX��j�GpIDXW�GH�EUDQFKH�

Surveillance médicale

/D�VXUYHLOODQFH�PpGLFDOH�GX�WUDYDLOOHXU�GH�QXLW�HVW�PRGLÀpH�SXLVTXH�VD�IUpTXHQFH�Q·HVW�SOXV�SUpFLVpH�
(« suivi individuel régulier de son état de santé »��HW�TX·LO�QH�EpQpÀFLH�SOXV�G·XQH�YLVLWH�PpGLFDOH�DYDQW�
affectation à un poste de nuit.

Travail de soirée

,O� HVW� SUpYX� TXH� O·DFFRUG� SUpYR\DQW� OH� WUDYDLO� GH� VRLUpH� GDQV� OHV� =7,� À[H�� QRQ� VHXOHPHQW� 
des compensations liées aux gardes d’enfants, mais aussi à la prise en charge des personnes  
dépendantes (nouveauté).

Commentaires 
FO

/D�ORL�IDLW�VDXWHU�OH�YHUURX�GH�OD�EUDQFKH�HQ�SHUPHWWDQW�OD�PLVH�HQ�SODFH�GX�WUDYDLO�GH�QXLW�GLUHFWH-
ment par accord d’entreprise. 

/H�*RXYHUQHPHQW�DYDLW�WHQWp�G·pWHQGUH�OD�SpULRGH�GH�FDOFXO�GH�OD�GXUpH�KHEGRPDGDLUH�GH�WUDYDLO�
à 16 semaines. Finalement, retour au droit constant dont on ne peut que se satisfaire, car une telle 
H[WHQVLRQ�DXUDLW�pWp�QpFHVVDLUHPHQW�SUpMXGLFLDEOH�j�OD�VDQWp�HW�OD�VpFXULWp�GHV�WUDYDLOOHXUV�SRXUWDQW�
DIÀUPpHV�FRPPH�GHV�GLVSRVLWLRQV�G·RUGUH�SXEOLF��FI��DUW��/����������

.../...

75$9$,/�'(�18,7��$57����
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Dispositions  
de la loi

À droit constant, sous réserve des conséquences de l’inversion de la hiérarchie des normes qui fait 
primer la négociation d’entreprise.

Commentaires 
FO

Cette inversion se retrouve essentiellement dans la mise en place du temps partiel qui pourra se 
faire directement par accord d’entreprise. 

/H�YHUURX�GH�OD�EUDQFKH�VDXWH�pJDOHPHQW��V·DJLVVDQW�GX�WUDYDLO�LQWHUPLWWHQW�

Dispositions  
de la loi

À droit constant, sous réserve de l’inversion de la hiérarchie des normes : « convention d’entreprise 
(…) ou, à défaut convention de branche ».

Commentaires 
FO

6XSSUHVVLRQ�GX�YHUURX�GH�OD�EUDQFKH��V·DJLVVDQW�GHV�GpURJDWLRQV�DX�UHSRV�TXRWLGLHQ�

7RXW�OH�FKDSLWUH�,,�GX�FRGH�GX�WUDYDLO�VXU�OH�UHSRV�KHEGRPDGDLUH�HW�OH�WUDYDLO�GRPLQLFDO�Q·HVW�SDV�UHSULV�
dans la loi.

Dispositions  
de la loi

Réécriture des articles à droit constant.

/·LQGHPQLVDWLRQ�GHV�MRXUV�IpULpV�GHV�VDLVRQQLHUV�HVW�GpVRUPDLV�SUpYXH�GDQV�OHV�PrPHV�FRQGLWLRQV�
que les salariés sous CDI ou CDD (ancienneté de 3 mois).

S’agissant des DOM, de Saint Barthélémy et de Saint Martin, un nouvel article énumère les jours 
IpULpV�TXL�VHURQW�FRQVDFUpV�j�OD�FRPPpPRUDWLRQ�GH�O·DEROLWLRQ�GH�O·HVFODYDJH��

Commentaires 
FO

Pourquoi la nouvelle architecture n’a-t-elle pas été appliquée aux dispositions relatives au 1er Mai ? 
(VW�FH�SDUFH�TXH�F·HVW�REOLJDWRLUHPHQW�G·RUGUH�SXEOLF�"

/H�FKDSLWUH�,9�VXU�OHV�GLVSRVLWLRQV�SDUWLFXOLqUHV�j�O·$OVDFH�0RVHOOH�Q·HVW�SDV�UHFRGLÀp�

Mayotte n’est pas visée dans l’énumération des jours fériés consacrés à la commémoration de  
O·DEROLWLRQ�GH�O·HVFODYDJH�

75$9$,/�­�7(036�3$57,(/�(7�75$9$,/�,17(50,77(17��$57����

5(326�4827,',(1��$57����

-2856�)e5,e6�(7�-2851e(�'(�62/,'$5,7e��$57����

Commentaires 
FO
(suite)

Surveillance médicale

FO condamne la disparition de la surveillance médicale tous les 6 mois.

/H�SURMHW�FRQVLGqUH�OH�SULQFLSH�G·XQH�FRQWUHSDUWLH�REOLJDWRLUH�FRPPH�pWDQW�G·RUGUH�SXEOLF��3RXU�
autant, il ne la chiffre pas.

)2�FRQVLGqUH�TXH�OHV�FRPSHQVDWLRQV�GRLYHQW�rWUH�SUpYXHV�SDU�DFFRUG�GH�EUDQFKH�HW�TXH�OHV�GLVSRVLWLRQV 
VXSSOpWLYHV�GRLYHQW�À[HU�GHV�FRPSHQVDWLRQV�PLQLPDOHV�
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REFONDER LE DROIT DU TRAVAIL ET DONNER PLUS DE POIDS À LA NÉGOCIATION COLLECTIVE

Dispositions  
de la loi

Congés pour événements familiaux 

'XUpH�GH�FHV�FRQJpV�SDV�FKLIIUpH�GDQV�O·RUGUH�SXEOLF��0DLV�VHXOHPHQW�GDQV�OHV�GLVSRVLWLRQV� 
conventionnelles. 

'XUpH�GpWHUPLQpH�SDU�O·DFFRUG�FROOHFWLI�G·HQWUHSULVH�RX��j�GpIDXW��GH�EUDQFKH��

Dans les dispositions chiffrées, il est accordé : 
²� ��MRXUV�DX�OLHX�GH���RX���j�O·KHXUH�DFWXHOOH�HQ�FDV�GH�GpFqV�G·XQ�SURFKH��OH�GpFqV�GX�FRQFXELQ�
HVW�XQH�QRXYHDXWp���

²� ��MRXUV�DX�OLHX�GH���SRXU�OH�GpFqV�G·XQ�HQIDQW��
– 2 jours pour l’annonce de la survenue d’un handicap chez un enfant (nouveauté).

Congé de solidarité familiale 

/D�GXUpH�GX�FRQJp�Q·HVW�À[pH�TXH�GDQV�OHV�GLVSRVLWLRQV�VXSSOpWLYHV�

Congé de proche aidant 

0rPH�UHPDUTXH�SRXU�OD�GXUpH�GX�FRQJp�

Congé sabbatique

0rPH�UHPDUTXH�SRXU�OHV�FRQGLWLRQV�G·DQFLHQQHWp��OHV�GXUpHV�PLQLPDOHV�HW�PD[LPDOHV�
3RXU�WRXV�FHV�FRQJpV��KDUPRQLVDWLRQ�GH�OD�FRQWHVWDWLRQ�TXL�SHXW�rWUH�SRUWpH�GLUHFWHPHQW�GHYDQW�OH�
conseil de prud’hommes qui statue en la forme des référés.

Commentaires 
FO

Cette réécriture ne concerne pas tous les congés liés à la famille.
,O�HVW�H[WUrPHPHQW�FKRTXDQW�TXH�SRXU�OHV�WURLV�GHUQLHUV�FRQJpV��OH�FKLIIUDJH�Q·LQWHUYLHQQH�TXH�GDQV�
le niveau 3. 

.../....

CONGÉS D’ARTICULATION ENTRE LA VIE PROFESSIONNELLE 
(7�/$�9,(�3(56211(//(�(7�)$0,/,$/(��$57����

Dispositions  
de la loi

Réécriture à droit constant, sous réserve de quelques améliorations :

²� SULVH�GHV�FRQJpV�GqV�O·HPEDXFKH�HW�QRQ�SOXV�j�FRPSWHU�GH�O·RXYHUWXUH�GHV�GURLWV��
– suppression de la privation de l’indemnité compensatrice de congés payés en cas de faute 
ORXUGH��

²� H[WHQVLRQ�DX[�KRPPHV�GH�PRLQV�GH����DQV�GX�FRQJp�VXSSOpPHQWDLUH�SRXU�HQIDQWV�j�FKDUJH��
²� SRVVLELOLWp�GH�SUHQGUH�SOXV�GH����MRXUV�FRQVpFXWLIV�GH�FRQJpV�SRXU�OHV�VDODULpV�D\DQW�XQ�HQIDQW�

ou un adulte handicapé ou une personne âgée en perte d’autonomie. 

Commentaires 
FO

/H�QRPEUH�GH� MRXUV�GH�FRQJpV�D�pWp�TXDQWLÀp�GDQV� O·RUGUH�SXEOLF�� ,O�Q·HVW�GRQF�SDV�SRVVLEOH�GH� 
SUpYRLU�SDU�DFFRUG�XQ�QRPEUH�LQIpULHXU�

S’agissant de l’indemnité de congés payés, on relève qu’il n’y a pas d’architecture en 3 parties. Les 
GLVSRVLWLRQV�VRQW�UHSULVHV�GDQV�O·RUGUH�SXEOLF�HW�GDQV�OHV�PrPHV�IRUPHV�

Peu d’efforts de mise en conformité de la législation des CP avec le droit européen (ex. report des 
FRQJpV�HQ�FDV�GH�PDODGLH�HWF����FH�TXH�QH�FHVVH�GH�UpFODPHU�)2�DXSUqV�GHV�SRXYRLUV�SXEOLFV�

&21*e6�3$<e6��$57����
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Commentaires 
FO

0rPH�UHPDUTXH�TXH�SRXU�OHV�DXWUHV�FRQJpV��VXU�OH�FKLIIUDJH�GDQV�OH�QLYHDX���

CONGÉ ET PÉRIODE DE TRAVAIL À TEMPS PARTIEL  
3285�/$�&5e$7,21�28�/$�5(35,6(�'·(175(35,6(��$57����

Dispositions  
de la loi

$OORQJHPHQW�GH���j����VHPDLQHV�GH�OD�SpULRGH�GH�SURWHFWLRQ�FRQWUH�OH�OLFHQFLHPHQW�GH�OD�VDODULpH�
à l’issue de son congé maternité.
Point de départ de la période de protection reporté à l’expiration des congés payés pris immédiatement 
après le congé maternité.

PROTECTION DE LA MATERNITÉ (ART. 10)

Dispositions  
de la loi

Congé de participation aux instances d’emploi et de formation professionnelle 

ou à un jury d’examen

Ce congé permet aux mandatés des organisations syndicales de salariés de se rendre aux réunions 
des instances telles que : COPAREF, CREFOP, OPCA, Fongecif,…

/H�WH[WH�DPHQGH�OD�SURFpGXUH�G·DXWRULVDWLRQ�G·DEVHQFH�

Congé pour acquisition de la nationalité

&H�FRQJp�HVW�pWHQGX��GDQV�OHV�PrPHV�FRQGLWLRQV��DX�FRQMRLQW�GH�OD�SHUVRQQH�TXL�VRXKDLWH�DVVLVWHU�j�
la cérémonie d’accueil dans la citoyenneté française.

3RXU�WRXV�FHV�FRQJpV��KDUPRQLVDWLRQ�GH�OD�FRQWHVWDWLRQ�TXL�SHXW�rWUH�SRUWpH�GLUHFWHPHQW�GHYDQW�OH�
conseil de prud’hommes qui statue en la forme des référés.

Commentaires 
FO

Congé de participation aux instances d’emploi et de formation professionnelle 

ou à un jury d’examen

(Q�FDV�GH�UHIXV�GH�O·HPSOR\HXU�G·DFFRUGHU�O·DXWRULVDWLRQ�G·DEVHQFH��O·DYLV�GHV�,53�HVW�XQ�DYLV�VLPSOH�
HW�QRQ�SOXV�XQ�DYLV�FRQIRUPH��/H�U{OH�G·DUELWUH�GH�O·LQVSHFWHXU�GX�WUDYDLO�HVW�VXSSULPp�

/H�GpODL�SRXU�DGUHVVHU� OD�GHPDQGH�DXUDLW�YRFDWLRQ�j�rWUH�À[p�SDU�DFFRUG�G·HQWUHSULVH��j�GpIDXW�
SDU�DFFRUG�GH�EUDQFKH��j�GpIDXW�SDU�GpFUHW�HQ�&RQVHLO�G·(WDW��2U��XQH�WHOOH�GLVSRVLWLRQ�HVW�VRXUFH� 
d’inégalités et de complexité inutiles. 

)2�FRQWLQXH�GH�GHPDQGHU�OD�PLVH�j�MRXU�GH�O·DUUrWp�OLVWDQW�OHV�LQVWDQFHV�FRQFHUQpHV�

&21*e�3285�(1*$*(0(17�$662&,$7,)��32/,7,48(�28�0,/,7$17��$57����

Commentaires 
FO
(suite)

5LVTXH���TXH�O·DFFRUG�FROOHFWLI�SUpYRLH�XQH�GXUpH�RX�GHV�FRQGLWLRQV�LQIpULHXUHV�j�FHOOHV�À[pHV�GDQV�
le niveau supplétif. Heureusement, les conditions d’ancienneté, s’agissant du congé de proche aidant, 
RQW�pWp�UpLQWpJUpHV�GDQV�O·RUGUH�SXEOLF��
La compétence du conseil de prud’hommes en cas de contestation pose la question des moyens 
RFWUR\pV�DX[�&3+�SRXU�UHQGUH�XQH�GpFLVLRQ�GDQV�GHV�GpODLV�UDLVRQQDEOHV�TXL�SHUPHWWHQW�DX[�VDODULpV 
GH�EpQpÀFLHU�GHV�FRQJpV�HQ�WHPSV�YRXOX��
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Dispositions  
de la loi

/D�VpFXULVDWLRQ�GHV�FRQYHQWLRQV�GH�IRUIDLW�FRQFOXHV�DYDQW�OD�SXEOLFDWLRQ�GH�OD�ORL�HVW�SUpYXH�

Commentaires 
FO

Toujours cette volonté de sécuriser les employeurs…

Dispositions  
de la loi

,O�HVW�GHPDQGp�DX�*RXYHUQHPHQW�GH�SUpVHQWHU�DX�SDUOHPHQW�GDQV�XQ�GpODL�GH���PRLV�XQ�« rapport 
VXU�OD�UHGpÀQLWLRQ��O·XWLOLVDWLRQ�HW�O·KDUPRQLVDWLRQ�GHV�QRWLRQV�GH�MRXU�HW��HQ�WDQW�TXH�GH�EHVRLQ��O·DGDSWDWLRQ�
GH�OD�TXRWLWp�GHV�MRXUV�GDQV�OD�OpJLVODWLRQ�GX�WUDYDLO�HW�GH�OD�VpFXULWp�VRFLDOH ª�

SÉCURISATION DES CONVENTIONS DE FORFAIT (ART. 12)

ARTICLE 13

Eléments  
de loi

Dispositif repris à droit constant : uniquement par accord. Pas par décision unilatérale.

COMPTE ÉPARGNE TEMPS (ART. 11)
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Dispositions  
de la loi

8QH�FRQYHQWLRQ�RX�XQ�DFFRUG�FROOHFWLI�GH�WUDYDLO�SHXW�GpÀQLU�OH�FDOHQGULHU�GHV�QpJRFLDWLRQV��\�FRPSULV 
HQ�DGDSWDQW�OHV�SpULRGLFLWpV�GHV�QpJRFLDWLRQV�REOLJDWRLUHV��GDQV�OD�OLPLWH�GH��

– 3 ans pour les négociations annuelles,
– 5 ans pour les négociations triennales,
– 7 ans pour les négociations quinquennales.

/D� IDFXOWp�GH�PRGLÀHU� OD�SpULRGLFLWp�GH� OD�QpJRFLDWLRQ�DQQXHOOH�VXU� O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH�HW� OD�
qualité de vie au travail n’est ouverte qu’aux entreprises déjà couvertes par un accord ou un plan 
d’action sur l’égalité professionnelle.

(Q�O·DEVHQFH�GH�FRQFOXVLRQ�G·XQ�DFFRUG�VXU�O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH��O·HPSOR\HXU�VHUD�WHQX�G·pWDEOLU�
chaque année un plan d’action.

Une OS signataire peut, pendant la durée de l’accord, demander à ce que la négociation sur les 
salaires soit engagée.

Commentaires 
FO

/D�ORL�SURFqGH�j�XQH�DFFHQWXDWLRQ�GH�OD�IUDJLOLVDWLRQ�GHV�1$2��HQWDPpH�SDU�OD�ORL�5HEVDPHQ�TXL�DYDLW�
permis de négocier dans l’entreprise les thèmes et la périodicité des NAO.

/D�ORL�7UDYDLO�DMRXWH�OD�SRVVLELOLWp�G·DGDSWHU�OHV�WKqPHV�HW�OD�SpULRGLFLWp�GHV�QpJRFLDWLRQV�REOLJDWRLUHV�
GH�EUDQFKH�RX�G·HQWUHSULVH�SDU�WRXW�DFFRUG��\�FRPSULV�SDU�DFFRUG�GH�EUDQFKH�

$LQVL��SDU�H[HPSOH��OD�QpJRFLDWLRQ�VDODULDOH�SRXUUD�VH�WHQLU�WRXV�OHV���DQV��'DQV�XQH�SpULRGH�GLIÀFLOH�
HQ�WHUPHV�GH�SRXYRLU�G·DFKDW�GHV�VDODULpV��LO�HVW�DEHUUDQW�GH�SHUPHWWUH�GH�QH�SDV�QpJRFLHU�VXU�FH�
thème annuellement. 

'H�PrPH��SRXU�)2��SHUPHWWUH�DX[�EUDQFKHV�GH�UHWDUGHU�OD�SpULRGLFLWp�GHV�QpJRFLDWLRQV�FRQFHUQDQW�
OD�UpYLVLRQ�GHV�FODVVLÀFDWLRQV�HW�O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH�GHV�EUDQFKHV��UHVSHFWLYHPHQW�GH���HW���DQV��
reviendrait à retarder l’égalité professionnelle. 

3DU�DLOOHXUV��TX·HQ�VHUD�W�LO�GH�O·DUWLFXODWLRQ�HQWUH�XQ�DFFRUG�GH�EUDQFKH�HW�XQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�
SUpYR\DQW�GHV�GLVSRVLWLRQV�GLIIpUHQWHV�HQ�OD�PDWLqUH�"�(Q�O·DEVHQFH�GH�GLVSRVLWLRQ�FRQWUDLUH��SRXU�
)2��O·DFFRUG�SOXV�IDYRUDEOH�GHYUDLW�SUpYDORLU�

Dispositions  
de la loi

Méthode

y�8QH�FRQYHQWLRQ�RX�XQ�DFFRUG�FROOHFWLI�SHXW�GpÀQLU�OD�PpWKRGH�SHUPHWWDQW�j�OD�QpJRFLDWLRQ�GH� 
V·DFFRPSOLU�GDQV�GHV�FRQGLWLRQV�GH�OR\DXWp�HW�GH�FRQÀDQFH�PXWXHOOH�HQWUH�OHV�SDUWLHV�
1RWDPPHQW�HQ�SUpFLVDQW�OD�QDWXUH�GHV�LQIRUPDWLRQV�SDUWDJpHV�HQWUH�OHV�QpJRFLDWHXUV��HQ�GpÀ-
nissant les principales étapes du déroulement des négociations et en prévoyant éventuellement 
GHV�PR\HQV�VXSSOpPHQWDLUHV�RX�VSpFLÀTXHV��YROXPH�GH�FUpGLWV�G·KHXUHV��PRGDOLWpV�GH�UHFRXUV�
à l’expertise…). 

y�8Q�DFFRUG�GH�EUDQFKH�GpÀQLW�OD�PpWKRGH�DSSOLFDEOH�j�OD�QpJRFLDWLRQ�DX�QLYHDX�GH�O·HQWUHSULVH��
&HW�DFFRUG�V·LPSRVH�DX[�HQWUHSULVHV�Q·D\DQW�SDV�FRQFOX�G·DFFRUG�GpÀQLVVDQW�OD�PpWKRGH�GH�QpJRFLDWLRQ��
Dans ces 2 hypothèses, sauf si l’accord en stipule autrement, la méconnaissance de ses stipulations 
n’entraîne pas la nullité des accords conclus, dès lors qu’est respecté le principe de loyauté entre 
les parties.

NÉGOCIATIONS OBLIGATOIRES (ART. 16)

MÉTHODE DE NÉGOCIATION, PRÉAMBULE, DURÉE, PUBLICITÉ (ART. 16)

FAVORISER UNE CULTURE DU DIALOGUE SOCIAL 
ET DE LA NÉGOCIATION

 .../...
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FAVORISER UNE CULTURE DU DIALOGUE SOCIAL ET DE LA NÉGOCIATION

Dispositions  
de la loi
(suite)

Préambule

/D�FRQYHQWLRQ�RX�O·DFFRUG�FRQWLHQW�XQ�SUpDPEXOH�SUpVHQWDQW�GH�PDQLqUH�VXFFLQFWH�VHV�REMHFWLIV�HW�
son contenu.

/D�FRQYHQWLRQ�RX�O·DFFRUG�GpÀQLW�VHV�FRQGLWLRQV�GH�VXLYL�HW�FRPSRUWH�GHV�FODXVHV�GH�UHQGH]�YRXV��

/·DEVHQFH�GH�SUpDPEXOH�RX�OD�PpFRQQDLVVDQFH�GHV�FRQGLWLRQV�RX�GHV�FODXVHV�GH�VXLYL�Q·HVW�SDV�GH�
nature à entraîner la nullité.

Commentaires 
FO

Méthode

8Q�DFFRUG�GH�EUDQFKH�SRXUUDLW�SUpYRLU�XQH�PpWKRGH�GH�QpJRFLDWLRQ�V·LPSRVDQW�DX[�HQWUHSULVHV�
seulement si elles n’ont pas conclu d’accord sur ce point. 

3RXU�)2��XQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�QH�GRLW�SDV�SHUPHWWUH�G·pFDUWHU�XQ�DFFRUG�GH�EUDQFKH��OHV�FRQGLWLRQV 
GH�OR\DXWp�SUpYXHV�DX�QLYHDX�GH�OD�EUDQFKH�GRLYHQW�V·DGGLWLRQQHU�DYHF�FHOOHV�SUpYXHV�GDQV�O·HQWUHSULVH�

3DU�DLOOHXUV��HQ�O·DEVHQFH�G·REOLJDWLRQ�GH�FRQFOXUH�XQ�DFFRUG�FROOHFWLI�VXU�FH�SRLQW��QRXV�UHJUHWWRQV�
qu’il n’y ait pas de minima légaux en matière de conditions concrètes de négociation propres à  
DVVXUHU� OD� OR\DXWp� �H[HPSOH� ��GpODL�GH�FRPPXQLFDWLRQ�GHV� LQIRUPDWLRQV��QRPEUH�GH� UpXQLRQV�HW�
délais entre 2 réunions…).

Dispositions  
de la loi

Durée

­�GpIDXW�GH�VWLSXODWLRQ�GH�OD�FRQYHQWLRQ�RX�GH�O·DFFRUG�VXU�VD�GXUpH��FHOOH�FL�HVW�À[pH�j�FLQT�DQV�
Lorsque la convention ou l’accord arrive à expiration, la convention ou l’accord cesse de produire 
ses effets. 

Commentaires 
FO

3RXU�)2��À[HU�SDU�GpIDXW�XQH�GXUpH�GH���DQV�DX[�DFFRUGV�YD�HQWUDvQHU�XQH�LQVpFXULWp�MXULGLTXH�HW�
YD�j�O·HQFRQWUH�GH�O·REMHFWLI�GH�PDLQWLHQ�G·XQH�FRXYHUWXUH�FRQYHQWLRQQHOOH�GHV�VDODULpV�

Dispositions  
de la loi

Publicité

/HV�FRQYHQWLRQV�HW�DFFRUGV�GH�EUDQFKH��GH�JURXSH��LQWHUHQWUHSULVHV��G·HQWUHSULVH�HW�G·pWDEOLVVHPHQW�
VRQW�UHQGXV�SXEOLFV�HW�YHUVpV�GDQV�XQH�EDVH�GH�GRQQpHV�QDWLRQDOH��GRQW�OH�FRQWHQX�HVW�SXEOLp�HQ�
OLJQH�GDQV�XQ�VWDQGDUG�RXYHUW�DLVpPHQW�UpXWLOLVDEOH�

/HV�DFFRUGV�FROOHFWLIV�VHURQW�SXEOLFV��VDXI�V·LO�\�D�XQ�FRQVHQVXV�GHV�SDUWHQDLUHV�VRFLDX[�VLJQDWDLUHV�
SRXU�DFWHU��HQ�DYDO�GH�OD�QpJRFLDWLRQ��TX·XQH�SDUWLH�GH�O·DFFRUG�QH�GRLW�SDV�O·rWUH��

À défaut d’un tel acte, et si un des signataires le demande, les DIRECCTE seront chargées de  
l’anonymiser, dans des conditions prévues par décret en Conseil d’État.

Le Gouvernement devra remettre un rapport au Parlement sur la mise en œuvre de cette mesure, 
DX�SOXV�WDUG�OH����VHSWHPEUH������

Commentaires 
FO

3RXU�)2��OD�SXEOLFLWp�GHV�DFFRUGV�FROOHFWLIV�G·HQWUHSULVH�HVW�HIIHFWLYHPHQW�QpFHVVDLUH�SRXU�JDUDQWLU�
O·DFFHVVLELOLWp�GHV�VDODULpV�DX�GURLW�FRQYHQWLRQQHO�TXL�OHXU�HVW�DSSOLFDEOH�

/·HPSOR\HXU�QH�SRXUUD�V·RSSRVHU�VHXO�j�OD�SXEOLFLWp�G·XQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�

0DLV��OH�UHQYRL�j�OD�QpJRFLDWLRQ�FROOHFWLYH�VXU�FH�SRLQW�pYLQFH�WRXW�SRXYRLU�GX�MXJH�TXL�DXUDLW�SX�YpULÀHU 
VL�OD�SXEOLFDWLRQ�DYDLW�UpHOOHPHQW�YRFDWLRQ�j�rWUH�« préjudiciable à l’entreprise » (ce critère n’étant plus 
exigé dans la dernière version de la loi).

.../...
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Commentaires 
FO
(suite)

2U��DX�UHJDUG�GH�O·DFFHVVLELOLWp�GX�GURLW�FRQYHQWLRQQHO�HW�GH�O·LPSRUWDQFH��UHJUHWWDEOH��GHV�DFFRUGV�
G·HQWUHSULVH�FRPPH�VRXUFHV�GH�GURLW��VXLWH�j�FHWWH�ORL��OD�SXEOLFLWp�GHV�DFFRUGV�FROOHFWLIV�G·HQWUHSULVH 
HVW�IRQGDPHQWDOH�HW�GRLW�rWUH�OD�SOXV�ODUJH�SRVVLEOH�

3DU�DLOOHXUV��O·DQRQ\PLVDWLRQ�GRLW�rWUH�FRPSULVH�FRPPH�OD�IDFXOWp�SRXU�XQ�VLJQDWDLUH�GH�QH�SDV�YRLU�
apparaître ses nom/prénom, mais non comme la faculté d’une organisation syndicale de masquer 
sa signature.

Dispositions  
de la loi

La loi instaure de nouvelles règles de révision d’un accord interprofessionnel, d’un accord de 
EUDQFKH�RX�G·XQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�RX�G·pWDEOLVVHPHQW�

Engagement de la procédure en 2 temps :
– jusqu’à la fin du cycle électoral au cours duquel la convention ou l'accord est conclu : par une 
RX�SOXVLHXUV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV��UHSUpVHQWDWLYHV�HW�VLJQDWDLUHV�RX�DGKpUHQWHV��

– à l’issue de ce cycle : par une ou plusieurs organisations syndicales  représentatives.

Validité de l’avenant de révision : renvoi aux nouvelles règles de validité des accords collectifs 
�VRLW�SRXU�OH�QLYHDX�GH�O·HQWUHSULVH�������RX�������UpIpUHQGXP��

La révision devient possible en l’absence de délégués syndicaux dans l’entreprise ou  
O·pWDEOLVVHPHQW�DYHF��

– les représentants élus titulaires du personnel, expressément mandatés à cet effet par une 
RX�SOXVLHXUV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�UHSUpVHQWDWLYHV�GDQV�OD�EUDQFKH�RX��j�GpIDXW��DX�QLYHDX� 
QDWLRQDO�HW�LQWHUSURIHVVLRQQHO��

– ou, à défaut, les représentants élus titulaires du personnel non mandatés par une ou plusieurs 
RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�UHSUpVHQWDWLYHV��

– ou, si aucun élu n’a manifesté le souhait de négocier (ou réviser), un ou plusieurs salariés 
PDQGDWpV�SDU�XQH�RX�SOXVLHXUV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�UHSUpVHQWDWLYHV�GDQV�OD�EUDQFKH�RX��j�
défaut, au niveau national et interprofessionnel.

Par ailleurs, les accords négociés et conclus par des salariés mandatés peuvent porter 
sur toutes mesures�SRXYDQW�rWUH�QpJRFLpHV�SDU�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�RX�G·pWDEOLVVHPHQW��OD�OLPLWDWLRQ 
WHQDQW�DX[�PHVXUHV�GRQW� OD�PLVH�HQ�±XYUH�HVW�VXERUGRQQpH�SDU� OD� ORL�j�XQ�DFFRUG�FROOHFWLI�HVW�
supprimée).

Commentaires 
FO

/·REMHFWLI�GHV�QRXYHOOHV�UqJOHV�GH�UpYLVLRQ�GHV�DFFRUGV�HVW�GH�SHUPHWWUH�SOXV�IDFLOHPHQW�DX[�HQWUHSULVHV 
de revenir sur les droits conventionnels des salariés.

Pour ce faire, la faculté de réviser et de conclure un avenant de révision à tous les niveaux (inter-
SURIHVVLRQQHO��EUDQFKH��HQWUHSULVH�RX�pWDEOLVVHPHQW��HVW�WRXW�VLPSOHPHQW�DOLJQpH�VXU�OHV�UqJOHV�GH�
négociation et de conclusion des accords collectifs.

3RXUWDQW��OD�UpYLVLRQ�HVW�XQ�PpFDQLVPH�TXL�D�SRXU�HIIHW�GH�PHWWUH�ÀQ�DX[�GLVSRVLWLRQV�FRQYHQWLRQQHOOHV 
antérieures et supprime donc des droits.

/D�UpYLVLRQ��FRQWUDLUHPHQW�j�OD�FRQFOXVLRQ�G·XQ�QRXYHO�DFFRUG��HPSrFKH�HQ�HIIHW�OD�FRH[LVWHQFH�GH�
2 accords autonomes dont l’application se règle par le principe de faveur.

RÉVISION DES ACCORDS (ART. 17)
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Dispositions  
de la loi

/D�QpJRFLDWLRQ�G·XQ�DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ�V·HQJDJH�GDQV�OHV���PRLV�TXL�VXLYHQW�OH�GpEXW�GX�SUpDYLV�
�HW�QRQ�SOXV�GDQV�OHV���PRLV�TXL�VXLYHQW�OD�ÀQ�GX�SUpDYLV��

4XL�SOXV�HVW��LO�VHUD�SRVVLEOH�GH�FRQFOXUH�O·DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ�j�O·DFFRUG�GpQRQFp��DYDQW�O
H[SLUDWLRQ�
du délai de préavis.

Commentaires 
FO

/H�SRLQW�GH�GpSDUW�GH�OD�QpJRFLDWLRQ�GH�O·DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ�D\DQW�pWp�DYDQFp��RQ�VH�GHPDQGH�
ELHQ�j�TXRL�VHUW�GRUpQDYDQW�OH�SUpDYLV�SUpFpGDQW�OD�GpQRQFLDWLRQ�

3RXUWDQW��OH�SUpDYLV�FRQVWLWXH�XQH�SpULRGH�GXUDQW�ODTXHOOH�OHV�V\QGLFDWV�V·RUJDQLVHQW�HW�GpÀQLVVHQW�
leurs revendications en vue de la disparition de l’accord et des avantages individuels acquis qui 
seraient maintenus.

Dispositions  
de la loi

– Lorsque la convention dénoncée n'a pas été remplacée dans un délai d’un an à compter de  
O·H[SLUDWLRQ�GX�SUpDYLV��

– ou lorsque la convention mise en cause n’a pas été remplacée par une nouvelle convention dans 
OH�PrPH�GpODL��
les salariés conservent une rémunération dont le montant annuel, pour une durée de 
travail équivalente à celle prévue par leur contrat de travail, ne peut être inférieur à 
la rémunération versée lors des douze derniers mois

Commentaires 
FO

/D�QRXYHOOH�GpÀQLWLRQ�GH�O·$,$��VWULFWHPHQW�EDVpH�VXU�OH�PRQWDQW�GH�OD�UpPXQpUDWLRQ�DQQXHOOH�GHV�GRX]H�
GHUQLHUV�PRLV��HVW�SOXV�UHVWULFWLYH�TXH�O·DQFLHQQH�GpÀQLWLRQ�

Vont ainsi disparaitre :
²� OHV�DYDQWDJHV�HQ�WHPSV�RX�HQ�UHSRV��H[HPSOH���OHV�MRXUV�GH�FRQJpV�VXSSOpPHQWDLUHV���
²� OHV�DYDQWDJHV�FRQYHQWLRQQHOV�HQ�DUJHQW�GRQW� OH�VDODULp�Q·D�SDV�EpQpILFLp� O·DQQpH�SUpFpGHQWH�
�H[HPSOH���OH�FK{PDJH�GH�MRXUV�IpULpV�RX�GH�SRQWV���

²� OHV� DYDQWDJHV�GRQW� OH� VDODULp� DYDLW� VHXOHPHQW�YRFDWLRQ�j�EpQpILFLHU� �H[HPSOH� ��XQ� VXUVDODLUH�
familial).

DÉNONCIATION DES ACCORDS (ART. 17)

AVANTAGES INDIVIDUELS ACQUIS – AIA (ART. 17)

Dispositions  
de la loi

Dans une hypothèse de mise en cause d’une convention collective (fusion, cession, scission…), il 
VHUD�SRVVLEOH�G·DQWLFLSHU�GH���QRXYHOOHV�PDQLqUHV��

1. Les employeurs des entreprises concernées et les organisations syndicales de salariés repré-
sentatives dans l’entreprise qui emploie les salariés dont les contrats de travail sont transférés 
SHXYHQW�QpJRFLHU�HW�FRQFOXUH�XQ�DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ��GRQW�OD�GXUpH�QH�SHXW�H[FpGHU���DQV�

&HW�DFFRUG�V·DSSOLTXHUD�VDXI�GLVSRVLWLRQ�FRQWUDLUH�GH�O·DFFRUG�DSSOLFDEOH�GDQV�O·HQWUHSULVH�G·DFFXHLO�

¨� /·DXGLHQFH�QpFHVVDLUH�j�OD�YDOLGLWp�GH�FHW�DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ�V·DSSUpFLH�GDQV�OH�SpULPqWUH�
GH�O·HQWUHSULVH�RX�GH�O·pWDEOLVVHPHQW�HPSOR\DQW�OHV�VDODULpV�GRQW�OHV�FRQWUDWV�GH�WUDYDLO�VRQW�
transférés.

MISE EN CAUSE DES ACCORDS (ART. 17)

 .../...
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Droit antérieur Contentieux contre la décision de l’autorité administrative en matière de perte de la qualité  
G·pWDEOLVVHPHQW�GLVWLQFW�UHOHYDQW�GHV�WULEXQDX[�DGPLQLVWUDWLIV�

Dispositions  
de la loi

(Q�FDV�GH�FRQWHVWDWLRQ�VXLWH�j�OD�SHUWH�GH�OD�TXDOLWp�G·pWDEOLVVHPHQW�GLVWLQFW��FHWWH�GpFLVLRQ�UHOqYH�
de la compétence judiciaire.

Commentaires 
FO

Il s’agit d’une harmonisation avec le régime de compétence juridictionnelle prévu par la loi Macron en 
matière de :

– répartition du personnel dans les collèges électoraux, conditions d’ancienneté pour l’électorat 
HW�O·pOLJLELOLWp��TXDOLWp�G·pWDEOLVVHPHQW�GLVWLQFW��&(�HW�'3���

²� QRPEUH�G·pWDEOLVVHPHQWV�HW�UpSDUWLWLRQ�GHV�VLqJHV�HQWUH�OHV�pWDEOLVVHPHQWV�HW�OHV�FDWpJRULHV�
de personnel (CCE).

ÉTABLISSEMENTS DISTINCTS –�&217(17,(8;��$57�����,,,�

Dispositions  
de la loi

2. Les employeurs et les organisations syndicales de salariés représentatives des entreprises ou  
pWDEOLVVHPHQWV�FRQFHUQpV�SHXYHQW�QpJRFLHU�HW�FRQFOXUH�XQ�DFFRUG�VH�VXEVWLWXDQW�DX[�FRQYHQWLRQV 
HW�DFFRUGV�PLV�HQ�FDXVH�HW�UpYLVDQW�OHV�FRQYHQWLRQV�HW�DFFRUGV�DSSOLFDEOHV�GDQV�O·HQWUHSULVH�R��
O·pWDEOLVVHPHQW�GDQV�OHTXHO�OHV�FRQWUDWV�GH�WUDYDLO�VRQW�WUDQVIpUpV�

¨� /·DXGLHQFH�QpFHVVDLUH�j�OD�YDOLGLWp�GH�FHW�DFFRUG�GH�VXEVWLWXWLRQ�V·DSSUpFLH�GDQV�OH�SpULPqWUH�
GH�FKDTXH�HQWUHSULVH�RX�pWDEOLVVHPHQW�FRQFHUQp�

Commentaires 
FO

1er cas d’anticipation : LO� D� SRXU� REMHW� G·H[FOXUH� OHV� RUJDQLVDWLRQV� V\QGLFDOHV� GH� O·HQWUHSULVH� 
G·DFFXHLO� HW� GH� SHUPHWWUH� j� O·HQWUHSULVH� TXL� YD� rWUH� IXVLRQQpH� GH� QpJRFLHU� GHV� FRQGLWLRQV� SOXV�
avantageuses pour l’employeur qui va récupérer les salariés transférés. Notamment, la loi veut 
SHUPHWWUH�j�O·HPSOR\HXU�G·pYLWHU�O·DSSOLFDWLRQ�FRPELQpH�GH�OD�FRQYHQWLRQ�PLVH�HQ�FDXVH�HW�GH�OD�
FRQYHQWLRQ�FROOHFWLYH�G·DFFXHLO��TXL�VH�IDLW�DX�UHJDUG�GX�SULQFLSH�GX�SOXV�IDYRUDEOH�SRXU�OHV�VDODULpV�

2ème cas d’anticipation : O·DFFRUG� GH� VXEVWLWXWLRQ� SHXW� rWUH� QpJRFLp� DYHF� OHV� RUJDQLVDWLRQV� 
syndicales concernées (c’est-à-dire celles de l’entreprise cessionnaire comme celles de l’entreprise 
cédée) pour entrer en vigueur au jour de la mise en cause. Ce qui permet, comme en matière de 
dénonciation, de supprimer le préavis, pour éviter au maximum l’application de deux conventions 
collectives !

MISE EN CAUSE DES ACCORDS (ART. 17)

Dispositions  
de la loi

/·H[LJHQFH�GH�YDOLGDWLRQ�SDU�OD�FRPPLVVLRQ�SDULWDLUH�GH�EUDQFKH�SRXU�OD�YDOLGLWp�GHV�DFFRUGV�FRQFOXV�
avec les élus du personnel dans les entreprises dépourvues de délégué syndical est supprimée au 
SURÀW�G·XQH�VLPSOH�WUDQVPLVVLRQ�SRXU�LQIRUPDWLRQ�j�OD�FRPPLVVLRQ�SDULWDLUH�GH�EUDQFKH�

&HWWH� WUDQVPLVVLRQ� SRXU� LQIRUPDWLRQ� Q·HVW� SDV� UpHOOHPHQW� REOLJDWRLUH� SXLVTX·j� GpIDXW�� O·DFFRUG� 
HQWUHUD�WRXW�GH�PrPH�HQ�YLJXHXU�

VALIDATION DES ACCORDS EMPLOYEUR/IRP  
(1�/·$%6(1&(�'(�'6�28�'·e/8�0$1'$7e��$57�����,9�

 .../...
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Droit antérieur 3RVVLELOLWp� GH� UpXQLRQV� HQ� YLVLRFRQIpUHQFH� SRXU� OHV� &(�� &&(�� &RPLWp� GH� JURXSH�� &RPLWp� 
européen, CHSCT et ICCHSCT par accord entre les IRP et l’employeur.

/·HPSOR\HXU�SHXW�O·LPSRVHU�SRXU���UpXQLRQV�SDU�DQ�DX�PD[LPXP�HQ�O·DEVHQFH�G·DFFRUG�

Dispositions  
de la loi

Extension de la visioconférence à la DUP, y compris lorsque l’ordre du jour comporte des points 
relevant uniquement des DP.
0rPH� UpJLPH� pJDOHPHQW� SRXU� OHV� UpXQLRQV� GHV� FRPLWpV� GH� VRFLpWpV� HW� GH� FRRSpUDWLYHV� 
européennes.

Commentaires 
FO

)2�HVW�GpIDYRUDEOH�j�O·H[WHQVLRQ�HW�OD�EDQDOLVDWLRQ�GH�FH�PR\HQ�GH�FRPPXQLFDWLRQ��G·DXWDQW�SOXV�ORUVTXH�
c’est à l’initiative seule de l’employeur.

5e81,21�'(�/$�'83�(1�9,6,2&21)e5(1&(��$57�����9,,,�

Commentaires 
FO

&HWWH�PRGLÀFDWLRQ��SUpVHQWpH�SDU�OH�*RXYHUQHPHQW�FRPPH�YLVDQW�j�IDYRULVHU�OD�QpJRFLDWLRQ�GDQV�OHV�
73(�30(�DXUD�HIIHFWLYHPHQW�SRXU�HIIHW�GH�IDFLOLWHU�OD�FRQFOXVLRQ�G·DFFRUGV�HQ�O·DEVHQFH�G·RUJDQLVDWLRQV�
syndicales.

3RXUVXLWH�GRQF�GH�O·REMHFWLI�GH�FRQWRXUQHPHQW�GHV�V\QGLFDWV�GDQV�O·HQWUHSULVH��TXL�SOXV�HVW�GDQV�OH�
cadre d’une loi donnant un large pouvoir de dérogation à la négociation d’entreprise.

/D�UpLQWURGXFWLRQ�GH�OD�YDOLGDWLRQ�SDU�OD�FRPPLVVLRQ�SDULWDLUH�GH�EUDQFKH�DYDLW�pWp�XQH�PDLJUH�YLFWRLUH�
GDQV�OH�FDGUH�GH�O·DGRSWLRQ�GH�OD�ORL�5HEVDPHQ��

Ce que le Gouvernement nous retire à nouveau en se déjugeant un an après.

3DU� DLOOHXUV�� OH� U{OH� GH� OD� FRPPLVVLRQ� SDULWDLUH� GH� EUDQFKH� VH� WURXYH� IRUWHPHQW� DPSXWp� SXLVTXH� 
aucune sanction n’est prévue en cas de non transmission pour information à la commission.

Droit antérieur /HV�LQIRUPDWLRQV�UpFXUUHQWHV�REOLJDWRLUHV�GXHV�DX�&(�HW�DX�&+6&7�VRQW�PLVHV�j�GLVSRVLWLRQ�GDQV�
la BDES.

Dispositions  
de la loi

La mise à disposition des informations vaut désormais communication au CHSCT, comme cela était 
déjà prévu pour le CE..

Commentaires 
FO

C’était un « oubli »�GH�OD�ORL�5HEVDPHQ�

Cohérence dans la régression des droits du CHSCT.

Depuis la loi de sécurisation de l’emploi de 2013, FO reste opposée au dispositif qui exonère  
O·HPSOR\HXU� G·XQH� WUDQVPLVVLRQ� SK\VLTXH� GHV� VXSSRUWV� G·LQIRUPDWLRQ� SpULRGLTXHV�REOLJDWRLUHV� DX[�
représentants du personnel et au fait que cette mise à disposition vaille transmission et fasse courir 
les délais de consultation des IRP.

Ce dispositif alourdit la tâche des IRP qui ne se voient pas, parallèlement, octroyer de moyens supplé-
mentaires, voire en perdent avec la DUP ou le regroupement conventionnel d’instances. 

MISE À DISPOSITION DES INFORMATIONS RÉCURRENTES OBLIGATOIRES POUR  
/(�&+6&7�'$16�/$�%$6(�'(�'211e(6�e&2120,48(6�(7�62&,$/(6��$57�����;�



FORCE OUVRIERE ��

FAVORISER UNE CULTURE DU DIALOGUE SOCIAL ET DE LA NÉGOCIATION

Droit antérieur Chaque trimestre, dans les entreprises d'au moins trois cents salariés, l'employeur communique au 
FRPLWp�G
HQWUHSULVH�GHV�LQIRUPDWLRQV�VXU�OHV�FRPPDQGHV��UHWDUGV�FRWLVDWLRQV�VRFLDOHV��QRPEUH�GH�
contrats de travail temporaire.

Dispositions  
de la loi

Les informations sont mises à disposition dans la BDES et cette mise à disposition vaut communication 
au CE.

Commentaires 
FO

C’était un « oubli »�GH�OD�ORL�5HEVDPHQ���PLVH�HQ�FRKpUHQFH�

0rPH�FRPPHQWDLUH�TXH�VXU�O·DUWLFOH���,9���GHSXLV�OD�ORL�GH�VpFXULVDWLRQ�GH�O·HPSORL�GH�������)2�UHVWH�
opposée au dispositif qui exonère l’employeur d’une transmission physique des supports d’information 
SpULRGLTXHV�REOLJDWRLUHV�DX[�UHSUpVHQWDQWV�GX�SHUVRQQHO�HW�DX�IDLW�TXH�FHWWH�PLVH�j�GLVSRVLWLRQ�YDLOOH�
transmission et fasse courir les délais de consultation des IRP.

Dispositions  
de la loi

Insertion d’un nouvel article L. 2323-26-1 : délai d’un an après le franchissement du seuil  
GH�����VDODULpV�SRXU�VH�FRQIRUPHU�j�WRXWHV�OHV�REOLJDWLRQV�G·LQIRUPDWLRQ�HW�GH�FRQVXOWDWLRQ�GX�&(�

Commentaires 
FO

2SSRVLWLRQ�GH�)2�DX�GLVSRVLWLI� JOREDO�TXL� ODLVVH� DX[�HPSOR\HXUV��� DQ�SRXU� VH�FRQIRUPHU�j� OHXUV� 
REOLJDWLRQV�G·LQIRUPDWLRQ�FRQVXOWDWLRQ��GDQV�GHV�HQWUHSULVHV�TXL�RQW�MXVWHPHQW�OHV�PR\HQV�PDWpULHOV�
HW�KXPDLQV�GH�V·\�FRQIRUPHU�VDQV�GLIÀFXOWp�PDMHXUH«

INSERTION DANS LA BDES DES INFORMATIONS TRIMESTRIELLES AU CE  
'$16�/(6�(175(35,6(6�'
$8�02,16�����6$/$5,e6��$57�����;,,�

DÉLAI D’UN AN ACCORDÉ À L’EMPLOYEUR APRÈS FRANCHISSEMENT  
DU SEUIL DE 300 SALARIÉS POUR SE CONFORMER  

À L’ENSEMBLE DES OBLIGATIONS D’INFORMATION ET DE CONSULTATION  
/,e(6�$8;�$775,%87,216�e&2120,48(6�'8�&(��$57�����;,�

Droit antérieur Lorsqu'il y a lieu de consulter à la fois le comité central d'entreprise et un ou plusieurs comités 
G
pWDEOLVVHPHQW�� O
DYLV� UHQGX� SDU� FKDTXH� FRPLWp� G
pWDEOLVVHPHQW� HVW� WUDQVPLV� DX� FRPLWp� FHQWUDO� 
G
HQWUHSULVH�GDQV�GHV�GpODLV�À[pV�SDU�GpFUHW�HQ�&RQVHLO�G
eWDW��'pFUHW�Q����������GX����MXLQ�������

Dispositions  
de la loi

8Q�DFFRUG�SHXW�GpÀQLU�O·RUGUH�HW�OHV�GpODLV�GDQV�OHVTXHOV�OH�FRPLWp�FHQWUDO�G·HQWUHSULVH�HW�OH�RX�OHV�
FRPLWpV�G·pWDEOLVVHPHQW�VRQW�FRQVXOWpV�

Commentaires 
FO

&RPSOpPHQW�j�OD�ORL�5HEVDPHQ�TXL�pWDLW�PXHWWH�VXU�FH�SRLQW�

Il n’est pas précisé si c‘est un accord collectif ou un accord atypique employeur/IRP.

Depuis la loi sur le dialogue social d’août 2015, FO reste opposée au dispositif qui encadre dans des 
OLPLWHV� WURS�UHVWULFWLYHV� OHV�FRPSpWHQFHV�GHV�FRPLWpV�G·pWDEOLVVHPHQWV��DX�ULVTXH�GH� OHV�SULYHU�GH�
consultations pourtant légitimes au regard du principe constitutionnel de participation des travailleurs 
© j�OD�GpWHUPLQDWLRQ�FROOHFWLYH�GHV�FRQGLWLRQV�GH�WUDYDLO�DLQVL�TX
j�OD�JHVWLRQ�GHV�HQWUHSULVHV ª� et source de 
contentieux.

ACCORD DÉTERMINANT L’ORDRE ET LA SUCCESSION DES CONSULTATIONS  
'(6�&20,7e6�'·e7$%/,66(0(17�(7�'8�&20,7e�&(175$/��$57�����;,,,�
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Droit antérieur /H� 3$3� �3URWRFROH� G
$FFRUG� 3UppOHFWRUDO�� SHXW� GpWHUPLQHU� OH� QRPEUH� HW� OD� GpOLPLWDWLRQ� GHV� 
pWDEOLVVHPHQWV�GLVWLQFWV�G·XQH�HQWUHSULVH�j�pWDEOLVVHPHQWV�PXOWLSOHV��/·DFFRUG�GRLW�rWUH�DGRSWp�j�OD�
GRXEOH�PDMRULWp�GHV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�D\DQW�SDUWLFLSp�j�OD�QpJRFLDWLRQ��GRQW�OHV�RUJDQLVDWLRQV� 
syndicales représentatives ayant recueilli la majorité des suffrages exprimés lors des dernières élections  
SURIHVVLRQQHOOHV�RX�� ORUVTXH� FHV� UpVXOWDWV� QH� VRQW�SDV�GLVSRQLEOHV�� OD�PDMRULWp�GHV�RUJDQLVDWLRQV�
représentatives dans l'entreprise.

$�GpIDXW�G
DFFRUG��O
DXWRULWp�DGPLQLVWUDWLYH�HVW�VHXOH�FRPSpWHQWH�SRXU�SURFpGHU�j�OD�TXDOLÀFDWLRQ�
G
pWDEOLVVHPHQW�GLVWLQFW�

Dispositions  
de la loi

Par dérogation aux dispositions concernant les protocoles d’accords préélectoraux les accords 
majoritaires prévoyant le regroupement des instances de représentation du personnel (DP et/ou 
&(�HW�RX�&+6&7��SHXYHQW�pJDOHPHQW�GpWHUPLQHU�OH�QRPEUH�HW�OH�SpULPqWUH�GHV�pWDEOLVVHPHQWV�
distincts.

Commentaires 
FO

,O�IDXW�rWUH��YLJLODQW�

5LVTXH� GH� ÀJHU� OD� UHSUpVHQWDWLYLWp� SRXU� XQH� GXUpH� LQGpWHUPLQpH� �MXVTX·j� GpQRQFLDWLRQ 
par une partie signataire de l’accord majoritaire). L’autorité administrative voit sa compétence 
écartée.

Risque de centralisation des IRP, de disparition de certaines IRP (DP, CHSCT) au plus près des salariés 
HQ�IRQFWLRQ�GX�SpULPqWUH�FKRLVL�SRXU�GpÀQLU�OHV�pWDEOLVVHPHQWV�

Droit antérieur L’ICCHSCT (instance de coordination) est seule consultée sur les mesures d'adaptation d’un  
SURMHW�FRPPXQ�j�SOXVLHXUV�pWDEOLVVHPHQWV��/HV�&+6&7�FRQFHUQpV�VRQW�FRQVXOWpV�VXU�OHV�pYHQWXHOOHV� 
PHVXUHV�G
DGDSWDWLRQ�GX�SURMHW�VSpFLÀTXHV�j�OHXU�pWDEOLVVHPHQW�HW�TXL�UHOqYHQW�GH�OD�FRPSpWHQFH�
GX�FKHI�GH�FHW�pWDEOLVVHPHQW��/RUVTX
LO�\�D�OLHX�GH�FRQVXOWHU�j�OD�IRLV�O
LQVWDQFH�GH�FRRUGLQDWLRQ�HW�
un ou plusieurs CHSCT, l'avis rendu par chaque CHSCT est transmis à l'instance de coordination 
GHV�FRPLWpV�G
K\JLqQH��GH�VpFXULWp�HW�GHV�FRQGLWLRQV�GH�WUDYDLO�GDQV�GHV�GpODLV�À[pV�SDU�GpFUHW�HQ�
&RQVHLO�G
(WDW��'pFUHW�Q����������GX����MXLQ�������

Dispositions  
de la loi

8Q�DFFRUG�SHXW�GpWHUPLQHU�O·RUGUH�HW�OHV�GpODLV�GH�FRQVXOWDWLRQ�GHV�&+6&7�HW�GH�O·,&&+6&7��� 
j�GpIDXW��OHV�GpODLV�VRQW�À[pV�SDU�GpFUHW�

Commentaires 
FO

Depuis la loi sur le dialogue social d’août 2015, FO reste opposée au dispositif qui encadre dans des 
OLPLWHV� WURS�UHVWULFWLYHV� OHV�FRPSpWHQFHV�GHV�&+6&7�G·pWDEOLVVHPHQWV��DX�ULVTXH�GH� OHV�SULYHU�GH�
consultations pourtant légitimes au regard du principe constitutionnel de participation des travailleurs 
© j�OD�GpWHUPLQDWLRQ�FROOHFWLYH�GHV�FRQGLWLRQV�GH�WUDYDLO�DLQVL�TX
j�OD�JHVWLRQ�GHV�HQWUHSULVHV ª, et source de 
contentieux.

DÉTERMINATION DU PÉRIMÈTRE DES ÉTABLISSEMENTS DISTINCTS  
DANS  LES ENTREPRISES DE PLUS DE 300 SALARIÉS,  
3$5�$&&25'�5(*5283$17�/(6�,53��$57�����;,,,�

0È0(�',6326,7,)�$33/,48e�$8;�&+6&7�(7�,&&+6&7��$57�����;,9�
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Dispositions  
de la loi

Nouveau. 
Dans un délai d’un an suivant la promulgation de la loi, le Gouvernement et les partenaires sociaux 
UpDOLVHQW�XQ�ELODQ�GH� O·DSSOLFDWLRQ�GH� OD�%'(6�HW� VXU�VRQ�DUWLFXODWLRQ�DYHF� OHV�DXWUHV�GRFXPHQWV�
G·LQIRUPDWLRQ�REOLJDWRLUHV�

Commentaires 
FO

Peu de choses à attendre de ce type d’engagement de la part du Gouvernement…
5LVTXH���TXH�FHOD�MXVWLÀH�pYHQWXHOOHPHQW�GHV�DPpQDJHPHQWV�PRLQV�IDYRUDEOHV�HQ�PDWLqUH�GH�GURLW�j�
l’information et à la consultation. 

BILAN D’APPLICATION DE LA BDES (ART. 20)

Dispositions  
de la loi

/D�YDOLGLWp�G
XQ�DFFRUG�G
HQWUHSULVH�RX�G
pWDEOLVVHPHQW�HVW�VXERUGRQQpH�j��

– sa signature par une ou plusieurs organisations syndicales de salariés représentatives ayant 
recueilli plus de 50% des suffrages exprimés en faveur d’organisations représentatives.

OU, à défaut,
– sa signature par des organisations syndicales représentatives ayant recueilli plus de 30% des 
VXIIUDJHV�H[SULPpV�HQ�IDYHXU�G·RUJDQLVDWLRQV�UHSUpVHQWDWLYHV��

– et s’il est approuvé par les salariés à la majorité des suffrages exprimés.

Concernant le référendum :
– la demande de consultation des salariés doit émaner d’une ou plusieurs de ces organisations 
WRWDOLVDQW�SOXV�GH�����GHV� VXIIUDJHV��GDQV� OH�GpODL�G·XQ�PRLV� j� FRPSWHU�GH� OD� VLJQDWXUH�GH� 
O·DFFRUG��

– l’employeur doit organiser cette consultation dans les 2 mois, si à l’issue d’un délai de huit 
MRXUV�j�FRPSWHU�GH�OD�GHPDQGH�GH�FRQVXOWDWLRQ��OH�VFRUH�GH�����Q·D�WRXMRXUV�SDV�pWp�DWWHLQW��

²� OD�FRQVXOWDWLRQ�SHXW�rWUH�RUJDQLVpH�SDU�YRLH�pOHFWURQLTXH�HW�VHV�PRGDOLWpV�VRQW�SUpYXHV�SDU�XQ�
protocole spécifique conclu entre l’employeur et les organisations signataires.

/HV�PrPHV�UqJOHV�GH�YDOLGLWp�VRQW�SRVpHV�SRXU��
²� O
DFFRUG�FROOHFWLI�FDWpJRULHO��DUW��/����������&��WUDY����
²� O
DFFRUG�FROOHFWLI�QH�FRQFHUQDQW�TXH�GHV�MRXUQDOLVWHV��DUW��/���������&��WUDY����
²� RX�TXH�OHV�SHUVRQQHOV�QDYLJDQWV�WHFKQLTXHV��DUW��/���������GX�FRGH�GHV�WUDQVSRUWV���
²� OHV�DFFRUGV�FROOHFWLIV�DSSOLFDEOHV�DX�SHUVRQQHO�GH�9RLHV�QDYLJDEOHV�GH�)UDQFH��DUW��/���������� du 
FRGH�GHV�WUDQVSRUWV���

²� OHV� DFFRUGV� G·pWDEOLVVHPHQW� DSSOLFDEOHV� DX[� SHUVRQQHOV� GHV� pWDEOLVVHPHQWV� GX� UpVHDX� GHV�
FKDPEUHV�G
DJULFXOWXUH��DUW��/����������GX�FRGH�UXUDO�HW�GH�OD�SrFKH�PDULWLPH���

²� OHV�DFFRUGV�DSSOLFDEOHV�DX[�SHUVRQQHOV�GH�O
DJHQFH�UpJLRQDOH�GH�VDQWp��DUW��/����������GX�FRGH�
GH�OD�VDQWp�SXEOLTXH��
¨ Le référendum est alors effectué à l’échelle du ou des collèges concernés.

'HV�UqJOHV�VSpFLÀTXHV�GH�YDOLGLWp�VRQW�SRVpHV�SRXU�OHV�FRQYHQWLRQV�RX�DFFRUGV�UpJLRQDX[�HW�QDWLRQDX[ 
GDQV�OH�SpULPqWUH�GHV�FKDPEUHV�G·DJULFXOWXUH�

.../...

RÈGLES DE VALIDITÉ DES ACCORDS – RÉFÉRENDUM (ART. 21)
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Commentaires 
FO

/H�IDLW�PDMRULWDLUH�HVW�UHQIRUFp���O·RSSRVLWLRQ�HVW�VXSSULPpH�DX�SURÀW��VRLW�G·XQH�DXGLHQFH�G·DX�PRLQV�
�����VRLW�G·XQH�DXGLHQFH�G·DX�PRLQV�����HW�G·XQH�PDMRULWp�GHV�VDODULpV�

Attention, dorénavant les taux d’audience seront exprimés en poids, donc recalculés sur les seules 
organisations représentatives.

)2�D�IHUPHPHQW�FRPEDWWX�FH�UHFRXUV�DX�UpIpUHQGXP�TXL�IUDJLOLVH�OD�GpPRFUDWLH�VRFLDOH�HW�QLH�OD�
légitimité des organisations syndicales.

Il permet aux organisations signataires minoritaires d’utiliser les salariés contre les OS majoritaires 
non signataires. D’autant que ces OS non signataires peuvent concrètement représenter près de 
����GHV�VDODULpV��YRLUH�GDYDQWDJH��SXLVTXH�O·RQ�QH�FRPSWDELOLVH�SOXV�OHV�VXIIUDJHV�REWHQXV�SDU�OHV�26�
non représentatives.

Le référendum va également accentuer les oppositions entre catégories de salariés et rendre le climat 
VRFLDO� SDUIRLV�GLIÀFLOH��&RPPHQW�SUpVHUYHUD�W�RQ� OHV�GURLWV�GHV� FDWpJRULHV�GH� VDODULpV�GDYDQWDJH�
touchées par un accord collectif ?
3RXU�H[HPSOH�� OH� UpIpUHQGXP�FKH]�60$57��R�� OHV� VDODULpV� DYDLHQW�YRWpV�SRXU� OH�SURMHW� j������GHV� 
GLYHUJHQFHV�V·pWDLHQW�UpYpOpHV�HQWUH�FDGUHV��DSSURXYDQW�j������HW�RXYULHUV��DSSURXYDQW�j������

/HV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�VLJQHQW�SDU�UpIpUHQFH�j�O·LQWpUrW�FROOHFWLI�GH�OD�SURIHVVLRQ�HW�HQ�SUHQDQW�HQ�
FRPSWH�O·HQVHPEOH�GHV�FDWpJRULHV�GH�VDODULpV��/H�UpIpUHQGXP�Q·HVW��TXDQW�j�OXL��TXH�O·H[SUHVVLRQ�GH�OD�
VRPPH�GHV�LQWpUrWV�SDUWLFXOLHUV�GHV�VDODULpV�

Ainsi, par exemple, les catégories de salariés les plus aptes à retrouver un emploi ont une vision à 
court terme de leurs droits et avantages et accepteront plus volontiers une prime supplémentaire 
en contrepartie de la destruction de droits collectifs ayant des répercussions à long terme (telle une 
augmentation des cadences ou du temps de travail).

.

Dispositions  
de la loi

&H�QRXYHDX�PRGH�GH�YDOLGLWp�GHV�DFFRUGV�HVW�DSSOLFDEOH��

– immédiatement pour les nouveaux accords d’entreprise conclus en vue de la  
préservation ou du développement de l’emploi��FI�DUWLFOH����GH�OD�ORL���

– à compter du 1er janvier 2017 pour les accords collectifs portant sur la durée du 
travail, les repos et les congés��

– à compter du 1er septembre 2019 pour les autres accords collectifs��

– sauf pour les accords de maintien de l’emploi issus de la loi de sécurisation du  
���MXLQ�������TXL�GHPHXUHQW�GRQF�VRXPLV�j�XQH�VLJQDWXUH�SDU�GHV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�D\DQW� 
UHFXHLOOL�DX�PRLQV�����GHV�VXIIUDJHV�H[SULPpV�HQ�IDYHXU�G
RUJDQLVDWLRQV�UHSUpVHQWDWLYHV�

/H�JRXYHUQHPHQW�UHPHW�DX�SDUOHPHQW��DX�SOXV�WDUG�OH����GpFHPEUH�������XQ�UDSSRUW�IDLVDQW�OH�ELODQ�
de la mise en œuvre des nouvelles règles de validité des accords d’entreprise, notamment celles 
relatives à la consultation des salariés.

Commentaires 
FO

/HV�QRXYHOOHV�UqJOHV�GH�YDOLGLWp�HW�OH�UHFRXUV�DX�UpIpUHQGXP�VHURQW�DSSOLFDEOHV�j�WHUPH�j�O·HQVHPEOH�
des accords collectifs (sauf accords de maintien de l’emploi). 

0$,6� pWDQW� LPPpGLDWHPHQW� DSSOLFDEOHV� DX[� DFFRUGV� GH� SUpVHUYDWLRQ� RX� GH� développement de  
O·HPSORL�� DXWDQW� GLUH� TX·HOOHV� VHURQW� LPPpGLDWHPHQW� DSSOLFDEOHV�� j� GH� QRPEUHX[� DFFRUGV�� V·LOV� VRQW� 
présentés comme préservant ou développant l’emploi.

Dispositions  
de la loi

/H�PRGH�VSpFLÀTXH�GH�YDOLGLWp�GH�FHUWDLQV�DFFRUGV�HVW�VXSSULPp��FH�TXL�FRQGXLW�j�UHQYR\HU�DX�QRXYHDX�
PRGH�GH�FRQFOXVLRQ�GH�WRXW�DFFRUG������RX�������UpIpUHQGXP��

.../....
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Dispositions  
de la loi 
(suite)

Il en est ainsi des accords :
²� GH� O·DUWLFOH� /�� ��������� SUpYR\DQW� OD� SRVVLELOLWp� GH� IXVLRQQHU� GHV� WKqPHV� GH�1$2� HW� G·HQ� 
PRGLILHU�OD�SpULRGLFLWp��

²� GH�O·DUWLFOH�/����������SHUPHWWDQW��GDQV�OHV�HQWUHSULVHV�G
DX�PRLQV�����VDODULpV��OH�UHJURXSHPHQW�
au sein d'une instance unique des DP, du CE et du CHSCT ou de deux de ces institutions 
représentatives.

Commentaires 
FO

Il en résulte que les accords dérogatoires en matière de NAO et ceux permettant la fusion des IRP 
dans les entreprises d’au moins 300 salariés seront plus faciles à conclure.

/HXU�PRGH�GH�FRQFOXVLRQ�DFWXHO��DX�PRLQV�����GHV�VXIIUDJHV��HVW�VXSSULPp�HW�GH�FH�IDLW��DOLJQp�VXU�OH�
mode de conclusion général de conclusion des accords d’entreprise.

/H�UHFRXUV�DX�UpIpUHQGXP�HQ�FDV�G·DFFRUG�VLJQp�SDU�����GHV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�UHSUpVHQWDWLYHV�
soulève la question de la légitimité des salariés pour valider des accords dérogeant à des droits des 
IRP et des organisations syndicales.

Quid, par exemple, d’un accord réduisant les droits des IRP ou des OS en contrepartie de l’octroi 
d’une prime supplémentaire ?

Droit antérieur Sauf exceptions expressément visées par la loi, le contrat de travail peut déroger dans un sens plus 
IDYRUDEOH�j�OD�ORL�HW�j�O·DFFRUG�FROOHFWLI��(Q�UHYDQFKH��O·DFFRUG�FROOHFWLI�QH�SHXW�GpURJHU��GDQV�XQ�VHQV�
PRLQV�IDYRUDEOH��DX�FRQWUDW�GH�WUDYDLO�

Dispositions  
de la loi

Les stipulations d’un accord d’entreprise conclu en vue de préserver ou développer l’emploi, se 
substituent de plein droit aux clauses contraires et incompatibles du contrat de travail, 
y compris en matière de rémunération et de durée du travail, dès lors que cet accord n’a pas pour 
effet de diminuer sa rémunération mensuelle.

&H�W\SH�G·DFFRUG�SHXW�rWUH�QpJRFLp�HW�VLJQp��HQ�O·DEVHQFH�GH�GpOpJXp�V\QGLFDO��SDU�GHV�pOXV�PDQGDWpV�
RX�GHV�VDODULpV�PDQGDWpV����UpIpUHQGXP��

/H� OLFHQFLHPHQW�UpVXOWDQW�GX�UHIXV�G·XQH�PRGLÀFDWLRQ�GX�FRQWUDW�GH� WUDYDLO� LQWHUYHQDQW�GDQV�FH�
cadre, constitue un licenciement qui repose sur un motif © VSpFLÀTXH ª constituant une cause réelle 
et sérieuse et est soumis à la procédure de licenciement individuel pour motif économique.

Ce motif © VSpFLÀTXH ª�GRLW�ÀJXUHU�GDQV�OD�OHWWUH�GH�OLFHQFLHPHQW��

/H�VDODULp�EpQpÀFLH�GX�GLVSRVLWLI�G·DFFRPSDJQHPHQW�SHUVRQQDOLVp�FUpp�SDU�OH�QRXYHO�DUWLFOH�/�������� 
L’adhésion du salarié à ce dispositif emporte rupture du contrat sans préavis, mais ouvre droit à 
l’indemnité de licenciement.

Commentaires 
FO

Élargissement du principe des accords de maintien de l’emploi au développement de 
l’emploi.

2U��TX·HVW�FH�TX·XQ�DFFRUG�GH�GpYHORSSHPHQW�GH�O·HPSORL�"�7RXW�DFFRUG�SHXW�rWUH�SUpVHQWp�FRPPH�
D\DQW�SRXU�REMHW�GH�GpYHORSSHU�O·HPSORL��

&RQFUqWHPHQW��OD�EDWDLOOH�MXULGLTXH�YD�VH�VLWXHU�VXU�OH�IDLW�GH�VDYRLU�VL�QRXV�VRPPHV�GDQV�OH�FDGUH�
d’un accord pouvant s’imposer aux contrats de travail ou non.  

.../...

ACCORDS POUR LA PRÉSERVATION OU LE DÉVELOPPEMENT DE L’EMPLOI  
PRIMANT SUR LES CONTRATS DE TRAVAIL (ART. 22)
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Commentaires 
FO

(Q�O·DEVHQFH�GH�WRXWH�GLIÀFXOWp�pFRQRPLTXH��LO�\�DXUD�XQ�ULVTXH�GH�SUHVVLRQ�VXU�OHV�GpOpJXpV�V\QGLFDX[ 
pour signer un accord d’entreprise sous prétexte de développer l’emploi. 

Ce risque de pression sera d’autant plus fort que les salariés mandatés ou les élus mandatés sont 
VXVFHSWLEOHV�GH�QpJRFLHU�HW�VLJQHU�FHV�DFFRUGV��

/·DFFRUG�G·HQWUHSULVH�V·LPSRVHUD�DX[�FRQWUDWV�GH�WUDYDLO�HW�SRXUUD�PRGLÀHU�OD�UpPXQpUDWLRQ�HW�OD�
durée du travail. Le 13ème�PRLV��RX�DXWUHV�SULPHV�SRXUUDLHQW�rWUH�VXSSULPpV��VHXOH�OD�UpPXQpUDWLRQ�
PHQVXHOOH�GHYDQW�rWUH�PDLQWHQXH�

Atteinte à l’articulation accord collectif/contrat.
2EMHFWLI�YLVp���LPSRVHU�GH�PDQLqUH�JpQpUDOH�OD�IRUFH�GH�O·DFFRUG�FROOHFWLI�DX�FRQWUDW�GH�WUDYDLO�

/·DSSOLFDWLRQ� LPSpUDWLYH� G·XQ� DFFRUG� FROOHFWLI� FRQVWLWXH� XQH� DWWHLQWH� j� OD� IRUFH� REOLJDWRLUH� GHV�
contrats et à ce que les salariés ont individuellement négocié. 

/H� UHIXV� GX� VDODULp� MXVWLÀHUDLW� XQ� OLFHQFLHPHQW� SRXU� PRWLI� © VSpFLÀTXH ª, qui n’est autre qu’un  
licenciement « sui generis » !

&RPPHQW�SHXW�RQ�GLUH�TXH�O·RQ�HQWHQG�SUpVHUYHU�RX�GpYHORSSHU�O·HPSORL�HW��GDQV�OH�PrPH�WHPSV��
IDYRULVHU�OH�OLFHQFLHPHQW�GHV�VDODULpV�UHIXVDQW��PrPH�SRXU�GHV�PRWLIV�OpJLWLPHV��O·DSSOLFDWLRQ�G·XQ�
accord ? 

Cet article 11 était et demeure toujours un point d’achoppement pour FO, contre lequel nous 
continuerons de lutter.  

Dispositions  
de la loi

Accords de groupe

3RVVLELOLWp�G·HIIHFWXHU�O·HQVHPEOH�GHV�QpJRFLDWLRQV�G·HQWUHSULVH�HW�QRWDPPHQW�OHV�1$2�DX�QLYHDX�
du groupe.

Précisions concernant les modalités de mesure de la représentativité au niveau du groupe :
– si le périmètre du groupe est identique à celui d’un accord conclu au cours du cycle électoral 

précédant l’engagement des négociations : appréciation de la représentativité des OS par addition 
GHV�69(�DX�FRXUV�GX�F\FOH�HQ�FRXUV��ORUVTXH�OHV�pOHFWLRQV�VH�VRQW�WHQXHV�j�OD�PrPH�GDWH ��VLQRQ�
GX�F\FOH�SUpFpGHQW��

– si le périmètre est différent : alors, nouvelle mesure d’audience appréciée sur les SVE des  
dernières élections.

Les conditions de validité des accords de groupe sont alignées sur les modalités de conclusions  
GHV� DFFRUGV�G·HQWUHSULVH�� DYHF� XQH� DSSUpFLDWLRQ�GHV� SRXUFHQWDJHV� j� O·pFKHOOH� GH� O·HQVHPEOH�GHV�
HQWUHSULVHV�HW�pWDEOLVVHPHQWV�FRPSULV�GDQV�OH�FKDPS��
²� ����RX�������UpIpUHQGXP�GHV�VDODULpV�

Commentaires 
FO

/HV�1$2�RQW�GpMj�pWp�PDOPHQpHV�SDU�OD�ORL�5HEVDPHQ��TXL�D�SHUPLV�OD�IXVLRQ�GH�SOXVLHXUV�WKqPHV�
de négociation, et qui permet une adaptation de la périodicité des négociations, ce qui constituait 
déjà un recul majeur du droit à la négociation collective : plus de thèmes à négocier en moins de 
WHPSV��3RVVLELOLWp�GH�QH�SDV�QpJRFLHU�VXU�OHV�VDODLUHV�SHQGDQW���DQV«

En remontant les NAO au niveau du groupe, cela ne pourra que nuire davantage à la qualité des 
négociations. Comment traiter tous les thèmes en moins de réunions, avec des données concernant 
des entreprises différentes ? Cela va forcément nuire à la qualité de l’information qui sera remise et 
YD�FRPSOH[LÀHU�OH�WUDYDLO�GHV�QpJRFLDWHXUV�

.../...

ACCORDS DE GROUPE ET ACCORDS INTERENTREPRISES (ART. 23)
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Accord interentreprises

Insertion d’une nouvelle section consacrée aux accords interentreprises.
/D�UHSUpVHQWDWLYLWp�GHV�26�HVW�DSSUpFLpH�SDU�DGGLWLRQ�GHV�VXIIUDJHV�YDODEOHPHQW�H[SULPpV�ORUV�GHV�
dernières élections professionnelles, dans le périmètre de l’accord, avec une appréciation sur ce 
PrPH�SpULPqWUH�GHV�WDX[�GH����HW�����SRXU�OHV�FRQGLWLRQV�GH�YDOLGLWp�GH�O·DFFRUG�

Commentaires 
FO

/HV�DFFRUGV�LQWHUHQWUHSULVHV�H[LVWHQW�GpMj�DXMRXUG·KXL��PDLV�SRXU�rWUH�YDODEOHV�� OHV�FRQGLWLRQV�GH�
YDOLGLWp�GRLYHQW�rWUH�UHPSOLHV�DX�VHLQ�GH�FKDTXH�HQWUHSULVH�
La loi prévoit une addition des SVE sur un nouveau périmètre qui aurait pour conséquence de noyer 
OHV�SHWLWHV�HQWUHSULVHV�DX�SURÀW�GHV�SOXV�JUDQGHV�GX�SpULPqWUH�
4XLG�SDU�DLOOHXUV��VL�XQH�GHV�HQWUHSULVHV�GX�SpULPqWUH�Q·D�SDV�GH�'6"�3RXUUDLW�HOOH�rWUH�FRXYHUWH�
par un tel accord ?
Pour FO, il conviendrait de maintenir l’exigence du respect des conditions de validité de l’accord 
dans chaque entreprise.
D’ailleurs, si chaque employeur doit signer, les OSR de chaque entreprise également, selon les 
conditions de validité légales. Il y a un parallélisme à respecter. 
La création de niveaux de négociation intermédiaires (groupe et maintenant interentreprises) ne 
IDLW�TXH�FRQFXUUHQFHU�OH�U{OH�GH�OD�EUDQFKH��VHXO�QLYHDX�SHUWLQHQW�SRXU�DVVXUHU�XQH�UpJXODWLRQ�GH�
OD�FRQFXUUHQFH�HQWUH�OHV�HQWUHSULVHV�HW�JDUDQWLU�GHV�GURLWV�LGHQWLTXHV�j�WRXV�OHV�VDODULpV�G·XQ�PrPH�
secteur d’activité.

Dispositions  
de la loi

Articulation entre accords de groupe/accords d’entreprise/d’établissement 

/·DFFRUG�GH�JURXSH�SHXW�SUpYRLU�TXH�VHV�VWLSXODWLRQV�VH�VXEVWLWXHQW�DX[�VWLSXODWLRQV�D\DQW�OH�PrPH�
REMHW�GHV�DFFRUGV�G·HQWUHSULVH�RX�G·pWDEOLVVHPHQWV�GH�VRQ�SpULPqWUH��FRQFOXV�DQWpULHXUHPHQW�PDLV�
également postérieurement. 
'DQV� OH�PrPH�HVSULW�� O·DFFRUG�G·HQWUHSULVH�SHXW�SUpYRLU�TXH�VHV� VWLSXODWLRQV� VH� VXEVWLWXHQW�DX[�
VWLSXODWLRQV�D\DQW�OH�PrPH�REMHW�GHV�DFFRUGV�G·pWDEOLVVHPHQWV�GH�VRQ�SpULPqWUH��FRQFOXV�DQWpULHX-
rement mais également postérieurement.

Commentaires 
FO

3RXU�)2��j�WRXW�OH�PRLQV��XQH�1$2�DX�QLYHDX�GH�JURXSH�QH�GHYUDLW�SDV�VH�VXEVWLWXHU�DX[�1$2�DX�
niveau des entreprises.
4XLG�SRXU� OH�EpQpÀFH�GHV�DOOqJHPHQWV�GH�FRWLVDWLRQV�VRFLDOHV�"�8QH�1$2�DX�QLYHDX�GX�JURXSH�
VXIÀUDLW�HOOH�SRXU�SHUPHWWUH�DX[�HQWUHSULVHV�G·HQ�EpQpÀFLHU�"
Il s’agirait, là encore, d’une entrave au principe de faveur et de la hiérarchie des normes, l’accord 
GH�JURXSH�SUpYDODQW�VXU�OHV�DFFRUGV�G·HQWUHSULVH��\�FRPSULV�SOXV�IDYRUDEOHV���LGHP�SRXU�OHV�DFFRUGV�
G·HQWUHSULVH�VXU�OHV�DFFRUGV�G·pWDEOLVVHPHQW�
&HOD�YDXW�XQLTXHPHQW�VL�O·DFFRUG�GH�JURXSH�OH�SUpYRLW�H[SUHVVpPHQW���j�GpIDXW��OHV�UqJOHV�DQWpULHXUHV�
VRQW�PDLQWHQXHV��j�VDYRLU�HQ�FDV�GH�FRQÁLW�GH�QRUPHV��DSSOLFDWLRQ�GLVWULEXWLYH�GHV�GLVSRVLWLRQV�SOXV�
IDYRUDEOHV��,GHP�FRQFHUQDQW�O·DUWLFXODWLRQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH�DFFRUG�G·pWDEOLVVHPHQW�
/D�GLVSRVLWLRQ�SUpVHQWpH�HVW�QpDQPRLQV�QRXYHOOH�HQ�SUpYR\DQW�XQH�VXEVWLWXWLRQ�G·DFFRUGV�FROOHFWLIV 
par des dispositions d’accords conclus à des niveaux différents. Il s’agit, en quelque sorte, d’une  
QRXYHOOH�IRUPH�GH�UpYLVLRQ�GHV�DFFRUGV�G·HQWUHSULVH�HW�GHV�DFFRUGV�G·pWDEOLVVHPHQW�
3DU�DLOOHXUV��HQ�SUpYR\DQW�XQH�VXEVWLWXWLRQ�GHV�GLVSRVLWLRQV�GH�O·DFFRUG�GH�JURXSH�RX�G·HQWUHSULVH�
�SDU�UDSSRUW�j�O·pWDEOLVVHPHQW��\�FRPSULV�DX[�DFFRUGV�FRQFOXV�SRVWérieurement, cela reviendrait à 
SULYHU�O·HQWUHSULVH�RX�O·pWDEOLVVHPHQW�GH�VD�FDSDFLWp�GH�QpJRFLHU�
&HWWH�GLVSRVLWLRQ�HVW�G·DXWDQW�SOXV�GDQJHUHXVH�GDQV�OD�PHVXUH�R��OHV�JURXSHV�SHXYHQW�rWUH�GH�GLPHQVLRQ 
LQWHUQDWLRQDOH��DYHF�XQ�GURLW�GX�WUDYDLO�YDULDEOH�G·XQ�SD\V�j�O·DXWUH��/H�ULVTXH�G·XQH�XQLIRUPLVDWLRQ�SDU�
OH�EDV�GX�GURLW�GX�WUDYDLO�HVW�j�FUDLQGUH�
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Le rôle de la branche

'DQV�OD�YHUVLRQ�GpÀQLWLYH�GH�OD�ORL�LO�Q·\�D�SDV�GH�GpÀQLWLRQ�GH�OD�EUDQFKH�

Il est simplement précisé ses différentes missions :

²� GpILQLU�OHV�JDUDQWLHV�DSSOLFDEOHV�DX[�VDODULpV�GHV�HQWUHSULVHV�G·XQ�PrPH�FKDPS��

²� GpILQLU�OHV�WKqPHV�VXU�OHVTXHOV�O·HQWUHSULVH�QH�SHXW�GpURJHU�j�OD�EUDQFKH��

– réguler la concurrence entre les entreprises.

/D�EUDQFKH�HVW�QDWLRQDOH��PDLV�DYHF�XQH�SRVVLELOLWp�G·DGDSWDWLRQ�DX�QLYHDX�ORFDO�SDU�GH�OD�QpJRFLDWLRQ�
territoriale.

Commentaires 
FO

)2�HVW�HQ�WRWDO�DFFRUG�DYHF�OH�U{OH�GH�UpJXODWLRQ�GH�OD�FRQFXUUHQFH�GHV�EUDQFKHV���F·HVW�SRXUTXRL�OH�
mouvement de décentralisation de la négociation au niveau de l’entreprise apparaît complètement 
contradictoire.

6·DJLVVDQW�SOXV�VSpFLÀTXHPHQW�GHV�JDUDQWLHV�DSSOLFDEOHV�HQ�PDWLqUH�GH�SUpYHQWLRQ�GH�OD�SpQLELOLWp��
QRXV�VRPPHV�IDYRUDEOHV�j�OD�GpÀQLWLRQ�DX�QLYHDX�GH�OD�EUDQFKH�GHV�SRVWHV��PpWLHUV�HW�VLWXDWLRQV�GH�
WUDYDLO�H[SRVpV�j�OD�SpQLELOLWp�

2Q�REVHUYH�TX·LO�Q·\�D�SOXV�GH�GpÀQLWLRQ�GH�OD�EUDQFKH��KRUPLV�OH�IDLW�TX·HOOH�GRLW�rWUH�QDWLRQDOH��&H�
TXL�VH�UHFRXSH�DYHF�O·REMHFWLI�GH�UHVWUXFWXUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV��GH�IXVLRQ�GHV�EUDQFKHV�WHUULWRULDOHV�
DYDQW�OD�ÀQ�GH�O·DQQpH�

Dispositions  
de la loi

L’ordre public conventionnel

'HSXLV�������OD�ORL�À[H���GRPDLQHV�VXU�OHVTXHOV�OHV�DFFRUGV�G·HQWUHSULVH�QH�SHXYHQW�GpURJHU�DX[�
DFFRUGV� GH� EUDQFKH� �� VDODLUHV� PLQLPD�� FODVVLÀFDWLRQV�� SUpYR\DQFH�� PXWXDOLVDWLRQ� GHV� IRQGV� GH� OD� 
IRUPDWLRQ�SURIHVVLRQQHOOH��<�VRQW�DMRXWpHV�OD�SUpYHQWLRQ�GH�OD�SpQLELOLWp�HW�O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH�

3DU� DLOOHXUV�� FRQFHUQDQW� O·DUWLFXODWLRQ� EUDQFKH�HQWUHSULVH�� F·HVW� j� OD� QpJRFLDWLRQ� HOOH�PrPH� GH� 
GpWHUPLQHU�OHV�WKqPHV�GH�O·RUGUH�SXEOLF�FRQYHQWLRQQHO�GH�EUDQFKH�VXU�OHVTXHOV�OHV�DFFRUGV�G·HQWUHSULVH 
QH�SRXUURQW�SDV�rWUH�PRLQV�IDYRUDEOHV�

Mais la loi exclut de ces matières��© OHV�WKqPHV�SRXU�OHVTXHOV�OD�ORL�SUpYRLW�OD�SULPDXWp�GH�OD�FRQYHQWLRQ�
ou de l’accord d’entreprise ».

Commentaires 
FO

&HWWH�QRXYHOOH�GLVSRVLWLRQ�QH�SHUPHWWUD�SDV�GH�JDUDQWLU�OHV�UHODWLRQV�DFFRUGV�GH�EUDQFKH�G·HQWUHSULVH 
puisque des lois ultérieures successives pourront toujours venir détricoter le code du travail petit 
à petit, en renvoyant à la négociation d’entreprise. 

&HV�ORLV�V·LPSRVHURQW�DORUV�DX[�FRQYHQWLRQV�GH�EUDQFKH�FRQWUDLUHV�

Ainsi, cette disposition ne s’imposera pas à la future commission de refondation du code du travail, 
TXL�FRQVHUYHUD�OD�PrPH�PDUJH�GH�PDQ±XYUH�VXU�O·HQVHPEOH�GHV�GRPDLQHV�GX�FRGH�GX�WUDYDLO�

/HV�FODXVHV�GH�YHUURX�pWDLHQW�SDU�DLOOHXUV�GpMj�SRVVLEOHV�HQ�DSSOLFDWLRQ�GH�OD�ORL�GH������QRQ�PRGLÀpH�

/H�VHXO�DSSRUW�UpVLGH�GDQV�O·H[WHQVLRQ�GHV�PDWLqUHV�JDUDQWLHV�j�OD�SpQLELOLWp�HW�O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH � 
y manquent notamment toujours, le temps de travail et l’emploi.

�������

5Ñ/(�'(�/$�%5$1&+(��$57�����
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Commissions paritaires permanentes de négociation 

Les commissions paritaires d’interprétation deviennent les « commissions paritaires permanentes de 
négociation et d’interprétation ».

Cette commission est réunie en vue des négociations annuelles, triennales et quinquennales  
SUpYXHV�SDU�OH�&RGH�GX�WUDYDLO�DX�QLYHDX�GHV�EUDQFKHV�

(OOH�GpILQLW�XQ�DJHQGD�VRFLDO�HW�pWDEOLW�XQ�UDSSRUW�DQQXHO�G·DFWLYLWp�TX·HOOH�WUDQVPHW�j�OD�&11&�

&H�UDSSRUW�FRPSUHQG�XQ�ELODQ�GHV�DFFRUGV�FROOHFWLIV�G·HQWUHSULVH�FRQFOXV�HQ�PDWLqUH�GH�WHPSV�GH�WUDYDLO�

(OOH�UHSUpVHQWH�OD�EUDQFKH��QRWDPPHQW�GDQV�O·DSSXL�DX[�HQWUHSULVHV�HW�YLV�j�YLV�GHV�SRXYRLUV�SXEOLFV�

(OOH�SHXW�H[HUFHU�OHV�PLVVLRQV�GH�O·REVHUYDWRLUH�GH�EUDQFKH�HW�H[HUFH�XQ�U{OH�GH�YHLOOH�VXU�OHV�FRQGLWLRQV 
de travail et d’emploi.

Elle peut rendre un avis à la demande d’une juridiction sur l’interprétation d’une convention ou 
d’un accord collectif.

Commentaires 
FO

Il s’agit de donner une mission de négociation à des commissions chargées seulement d’interpréter 
des accords. Ces commissions n’ont pas la personnalité morale.

Quid de leur légitimité ?
4XHOOH�HQ�HVW�OD�FRPSRVLWLRQ�"�3HXW�HOOH�rWUH�IRQFWLRQ�GHV�DXGLHQFHV�GDQV�OHV�EUDQFKHV��DXTXHO�FDV�il 
n’y aurait plus une égalité des parties à la négociation, au travers de la composition de leur délégation ?
/D�FRPPLVVLRQ�VHUDLW�SHUPDQHQWH��4X·HVW�FH�TXH�FHOD�LPSOLTXH�"�8Q�GpWDFKHPHQW�j������GH�VHV�
PHPEUHV�"�

&HWWH�UHGpÀQLWLRQ�GX�U{OH�GH�OD�EUDQFKH�HW�GHV�LQWHUORFXWHXUV�VRFLDX[�GH�OD�EUDQFKH��j�WUDYHUV�OHV�
missions dévolues à la commission, n’est-elle pas une stratégie pour amoindrir sa mission première 
TX·HVW�DXMRXUG·KXL�OD�QpJRFLDWLRQ��SRXU�O·RULHQWHU�YHUV�DXWUH�FKRVH��HW�ODLVVHU�DLQVL�OH�FKDPS�OLEUH�j�
la négociation d’entreprise ?

Que faut-il entendre par appui aux entreprises ? 
Les services aux entreprises relèvent de la mission des fédérations patronales à leurs adhérents, et 
QH�SHXYHQW�HQ�DXFXQH�IDoRQ�rWUH�JpUpV�SDULWDLUHPHQW�

Tout dépend de ce qu’on met derrière cette notion « d’appui aux entreprises ». 

S’il s’agit d’assurer des fonctions RH, cela ne relève pas de l’instance paritaire. Par contre s’il y a 
FRQÁLW�VXU�O·LQWHUSUpWDWLRQ�GH�OD�QRUPH�pWDEOLH�DX�QLYHDX�GH�OD�EUDQFKH��DORUV�RXL��FHOD�UHOqYH�ELHQ�GH�
OD�EUDQFKH�HW�GH�OD�FRPPLVVLRQ�G·LQWHUSUpWDWLRQ«

S’agissant du rôle de représentation vis-à-vis des pouvoirs publics
/·DGPLQLVWUDWLRQ�FKHUFKH�FODLUHPHQW�XQ�LQWHUORFXWHXU�GH�OD�EUDQFKH�

&HOD� V·H[SOLTXH� QRWDPPHQW� SDU� OHV� GLIÀFXOWpV� TX·HOOH� UHQFRQWUH� GDQV� OH� FDGUH� GX� FKDQWLHU� GH� 
UHVWUXFWXUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV���LO�Q·HVW�SDV�WRXMRXUV�pYLGHQW�GH�WURXYHU�O·LQWHUORFXWHXU��GH�VDYRLU�VL�OD�
fédération patronale existe toujours, de trouver les accords…

Mais pas seuleument : le Gouvernement fait également face à l’échec des négociations sur le pacte de  
UHVSRQVDELOLWp� SDU� H[HPSOH��$YRLU� XQ� RUJDQH� UHSUpVHQWDQW� OD� EUDQFKH� OXL� SHUPHWWUDLW� GH� IDLUH� 
pression. Cependant, sans la personnalité morale, cette pression reste creuse et n’est, de toutes 
IDoRQV��SDV�VRXKDLWDEOH�
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Fusions à l’initiative du Ministre eu égard à l’intérêt général

La loi liste une série de critères non cumulatifs permettant au Ministre du travail de procéder à des 
IXVLRQV�GH�EUDQFKHV��
²� OD�IDLEOHVVH�GHV�HIIHFWLIV�VDODULpV��
²� OD�IDLEOHVVH�GX�QRPEUH�G·DFFRUGV�RX�DYHQDQWV�HW�GX�QRPEUH�GH�WKqPHV�FRXYHUWV��
²� XQ�FKDPS�G·DSSOLFDWLRQ�JpRJUDSKLTXH�XQLTXHPHQW�UpJLRQDO�RX�ORFDO��
²� PRLQV�GH����GHV�HQWUHSULVHV�DGKpUHQWHV�j�XQH�RUJDQLVDWLRQ�SURIHVVLRQQHOOH�GH�OD�EUDQFKH��
²� O·DEVHQFH�GH�PLVH�HQ�SODFH�RX�GH�UpXQLRQ�GH�OD�FRPPLVVLRQ�SHUPDQHQWH�GH�EUDQFKH��
²� O·DEVHQFH�G·RXYHUWXUH�GH�QpJRFLDWLRQ�GDQV�OH�GpODL�GH���DQV�GH�O·RUGUH�SXEOLF�FRQYHQWLRQQHO�GH�
OD�EUDQFKH�DXTXHO�OHV�HQWUHSULVHV�QH�SHXYHQW�GpURJHU�GDQV�XQ�VHQV�PRLQV�IDYRUDEOH��DUW����� �

– le renforcement de la cohérence du champ d’application des conventions collectives.

Le Ministre procède à la fusion après avis motivé de la CNNC.

En cas de proposition écrite et motivée de 2 organisations professionnelles d’employeur ou de  
2 OSR d’une proposition alternative de rattachement, nouvelle consultation de la CNNC.

Refus d’extension ou de prise d’arrêté de représentativité

6XU�OD�EDVH�GHV�PrPHV�FULWqUHV�TXH�FHX[�MXVWLÀDQW�XQH�IXVLRQ��OH�0LQLVWUH�GX�WUDYDLO�SHXW�UHIXVHU�
O·H[WHQVLRQ�GHV�DFFRUGV�HW�DYHQDQWV�G·XQH�FRQYHQWLRQ�FROOHFWLYH��RX�UHIXVHU�GH�SUHQGUH�XQ�DUUrWp�
de représentativité.

Élargissement à l’initiative du Ministre

3RVVLELOLWp�SRXU�OH�0LQLVWUH�GX�WUDYDLO�GH�SURQRQFHU�O·pODUJLVVHPHQW�GX�FKDPS�G·DSSOLFDWLRQ�JpRJUD-
phique ou professionnel d’une convention pour intégrer un secteur géographique ou territorial 
non couvert.

0rPH�SURFpGXUH�TXH�SRXU�OHV�IXVLRQV���
²� DYLV�PRWLYp�GH�OD�&11&��
– 2ème consultation sur contre-proposition de 2 OSR ou 2 OPE.

Dispositions transitoires

0DLQWLHQ�GX�GURLW�G·RSSRVLWLRQ�PDMRULWDLUH�GH�OD�&11&�SHQGDQW���DQV�j�FRPSWHU�GH�OD�SXEOLFDWLRQ�
de la loi, sauf pour les fusions de branches territoriales et des branches n’ayant pas 
conclu d’accords depuis 15 ans.

²� ­���DQV���IXVLRQ�GHV�EUDQFKHV�Q·D\DQW�SDV�FRQFOX�G·DFFRUGV�GHSXLV���DQV�

Échéances

²� 'DQV�OHV���PRLV�j�FRPSWHU�GH�OD�SXEOLFDWLRQ�GH�OD�ORL��
RXYHUWXUH�G·XQH�QpJRFLDWLRQ�QDWLRQDOH�LQWHUSURIHVVLRQQHOOH�VXU�OD�PpWKRGH�SHUPHWWDQW�G·DERX-
WLU�GDQV�XQ�GpODL�GH���DQV�j�HQYLURQ�����EUDQFKHV�

²� ���GpFHPEUH��������IXVLRQ�GHV�EUDQFKHV�WHUULWRULDOHV�HW�GHV�EUDQFKHV�Q·D\DQW�SDV�FRQFOX�G·DF-
cords depuis 15 ans.

Sécurisation juridique

Introduction d’un nouvel article pour « sécuriser » juridiquement les fusions en écartant le principe 
d’égalité, le temps de la négociation d’accords d’harmonisation.

.../...

RESTRUCTURATION DES BRANCHES (ART. 25)



FORCE OUVRIERE ��

FAVORISER UNE CULTURE DU DIALOGUE SOCIAL ET DE LA NÉGOCIATION

Dispositions  
de la loi
(suite)

En cas de fusion de champs de conventions collectives (initiative Ministre) ou en cas de conclusion 
d’un accord collectif regroupant le champ de plusieurs conventions existantes :

– maintien des dispositions conventionnelles d’origine, jusqu’à la conclusion d’accords prévoyant 
des dispositions communes au plus tard pendant 5 ans.

– à l’issue de ce délai, à défaut d’accord, application des stipulations de la convention collective 
de rattachement.

Commentaires 
FO

On note une vive accélération du chantier de restructuration des branches, avec des 
échéances à court terme et un assouplissement des critères et de la procédure.

/D�OLVWH�GHV�FULWqUHV�QH�FHVVH�GH�V·pWHQGUH��/LPLWpV�j���FULWqUHV�FXPXODWLIV�GDQV�OD�ORL�GX���PDUV�������
LOV�VRQW�GHYHQXV�VXSSOpWLIV�DYHF�OD�ORL�G·DR�W�������HW�DX�QRPEUH�GH���GDQV�OD�ORL�WUDYDLO�

La procédure est également assouplie, puisque la CNNC perd son droit d’opposition (que FO 
DYDLW�REWHQX��DX�SURÀW�G·XQ�VLPSOH�DYLV sur les projets de fusion et d’élargissement. Il s’agit 
G·XQ�YpULWDEOH�UHFXO�

Par ailleurs les délais de procédure sont raccourcis. La loi initiale prévoyait 2 consultations de la 
CNNC séparées d’un délai de 12 mois. La loi du 15 août 2015 avait réduit ce délai à 6 mois. La loi  
WUDYDLO� VXSSULPH� WRXW� VLPSOHPHQW� OD� GRXEOH� FRQVXOWDWLRQ�GH� OD�&11&�FH�TXL� UpGXLW� FRQVLGpUD-
EOHPHQW�OH�WHPSV�G·DQDO\VH�HW�GH�SUpSDUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV�DX[�IXVLRQV�TXL�SRXUUDLHQW� OHXU�rWUH�
imposées.

/D�GRXEOH�FRQVXOWDWLRQ�VHUDLW�OLPLWpH�DX[�FDV�GH�FRQWUH�SURSRVLWLRQ�GH�EUDQFKHV�GH�UDWWDFKHPHQW�
sur demande des OSR ou OP, dans un délai inconnu à ce jour puisque renvoyé à un décret.

La restructuration des branches est désormais également utilisée à titre de sanction 
pour les branches :

²� EUDQFKHV�TXL�Q·RQW�SDV�PLV�HQ�SODFH� OHV� FRPPLVVLRQV�SHUPDQHQWHV�GH�QpJRFLDWLRQV�RX�TXL�
Q·DXUDLHQW�SDV�QpJRFLp�OHV�WKqPHV�GH�O·RUGUH�SXEOLF�FRQYHQWLRQQHO�

Pourtant, il s’agit de critères qui n’ont aucune consistance, aucune logique au regard de 
O·REMHFWLI�GH�UHVWUXFWXUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV�HW�TXL�Q·pWDEOLVVHQW�QL�XQH�DEVHQFH�GH�G\QDPLVPH��QL�XQH� 
LQVXIÀVDQFH�GH�WDLOOH«

S’agissant des échéances, initialement prévues dans la première mouture du projet de loi, le coupe-
ret�GHV�EUDQFKHV�GH�PRLQV�GH������VDODULpV�j���DQV�D�ÀQDOHPHQW�pWp�VXSSULPp par le Sé-
QDW��HW�UHPSODFp�SDU�XQ�FULWqUH�SOXV�REMHFWLI���OHV�EUDQFKHV�Q·D\DQW�SDV�FRQFOX�G·DFFRUGV�GHSXLV���DQV��

/·REMHFWLI�GH�IXVLRQ�GHV�EUDQFKHV�DYDQW�OD�ÀQ�GH�O·DQQpH�DORUV�PrPH�TXH�OD�ORL�YLHQW�G
rWUH�YRWpH�
PRQWUH� OD� YRORQWp�G·DOOHU� YLWH�� ,O� Q·HVW� SDV� FHUWDLQ� TXH� FHW�REMHFWLI� VRLW� UpDOLVDEOH� DX� UHJDUG�GHV� 
WUDYDX[�GpMj�PHQpV�GDQV�OH�FDGUH�GH�OD�VRXV�FRPPLVVLRQ�UHVWUXFWXUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV�HW�GX�WHPSV�
QpFHVVDLUH�SRXU�PHQHU�j�ELHQ�OHV�LQYHVWLJDWLRQV��QRWDPPHQW�TXDQG�LO�QH�V·DJLW�SDV�G·XQH�EUDQFKH�
relevant d’une CCN.

Le dispositif de sécurisation juridique prévu par l’accord est plus que critiquable. Si on 
FRPSUHQG�OH�EHVRLQ�GH�SUHQGUH�OH�WHPSV�GH�O·KDUPRQLVDWLRQ�DYHF�XQ�DOORQJHPHQW�GHV�GpODLV�j���DQV�
pour la négociation, il n’est pas normal qu’à défaut d’accord, il y ait une application automatique de 
la convention collective de rattachement sans maintien des avantages individuels acquis. 

3DU�DLOOHXUV��TXLG�HQ�FDV�GH�IXVLRQV�PXOWLSOHV�GH�EUDQFKHV�GH�WDLOOH�LGHQWLTXH�"�&RPPHQW�GpWHUPLQHU�
OD�EUDQFKH�GH�UDWWDFKHPHQW�"

On est ainsi loin du principe acté dans la lettre paritaire d’une restructuration « à droit constant ».
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Dispositions  
de la loi

À compter du 1er avril 2017 (1er�MDQYLHU������SRXU�0D\RWWH���OHV�DFFRUGV�HW�FRQYHQWLRQV�FRQFOXV�
après cette date s’appliquent aux DOM* sauf stipulations contraires, dans un délai de 6 mois.
�
*XDGHORXSH��*X\DQH��0DUWLQLTXH��5pXQLRQ��6DLQW�%DUWKpOpP\��6DLQW�0DUWLQ��HW�6DLQW�3LHUUH�HW�0LTXHORQ��

Ce délai de 6 mois a vocation :
²� VRLW�j�SHUPHWWUH�DX[�265�GH�FHV�ORFDOLWpV�GH�QpJRFLHU�HW�FRQFOXUH�GHV�DFFRUGV�GDQV�OH�PrPH�
FKDPS�V·LOV�OH�VRXKDLWHQW��

– soit à permettre la négociation de modalités d’adaptations à la situation particulière de ces 
FROOHFWLYLWpV��/D�FRQFOXVLRQ�GH�O·DFFRUG�SRXUUD�rWUH�SRVWpULHXUH�j�FH�GpODL�

/D� QpJRFLDWLRQ� GH� FRQYHQWLRQV� HW� DFFRUGV� FROOHFWLIV� ORFDX[� VHUD� SRVVLEOH� SRXU� OHV� FKDPSV� QRQ� 
couverts par un accord ou une convention collective nationale.

Commentaires 
FO

'HSXLV�OD�ORL�3HUEHQ�GH�������SRXU�TX·XQH�FRQYHQWLRQ�FROOHFWLYH�QDWLRQDOH�V·DSSOLTXH�GDQV�OHV�'20��
XQH�GLVSRVLWLRQ�H[SUHVVH�GRLW�ÀJXUHU�GDQV�VRQ�FKDPS�G·DSSOLFDWLRQ��(Q�FDV�GH�VLOHQFH��OD�&&1�Q·HVW�
SDV�DSSOLFDEOH�GDQV�OHV�'20�

Depuis des années, FO dénonce cette inégalité de traitement qui précarise les salariés des DOM. 

Un amendement introduit par la délégation outre-mer vient renverser le principe, ce qui est une 
ERQQH�FKRVH���FHSHQGDQW�OD�UpGDFWLRQ�GH�O·DUWLFOH�VRXOqYH�SOXVLHXUV�LQFHUWLWXGHV���

– quid si la CCN ne prévoit pas d’exclusion des DOM et que dans le délai de 6 mois les inter-
ORFXWHXUV�VRFLDX[�ORFDX[�QpJRFLHQW�GDQV�OH�PrPH�FKDPS�"�

²� \�DXUDLW�LO�XQH�DSSOLFDWLRQ�GLVWULEXWLYH�GHV�GLVSRVLWLRQV�GHV�GHX[�FRQYHQWLRQV�VHORQ�OH�SULQFLSH�
de faveur ou uniquement des dispositions locales ? 

– si tel est le cas, faudra-t-il revenir sur le champ d’application de la CCN pour exclure les DOM ?

­�OD�OHFWXUH�GHV�GLIIpUHQWHV�GLVSRVLWLRQV�LO�VHPEOH�TXH�O·HVSULW�HVW�G·LQWHUGLUH�OD�GRXEOH�DSSOLFDWLRQ�
d’une disposition locale et nationale.

,O�V·DJLW�WRXMRXUV�GH�OD�PrPH�FKDVVH�DX�SULQFLSH�GH�IDYHXU«.

Dispositions  
de la loi

La gestion de l’antériorité

/D�ORL�QH�SRXYDQW�SDV�rWUH�UpWURDFWLYH��FHWWH�DSSOLFDWLRQ�DXWRPDWLTXH�DX[�'20�QH�SRXUUD�SDV�VH�
IDLUH�SRXU�OHV�FRQYHQWLRQV�FRQFOXHV�HQWUH������HW�OH��er avril 2017 (1er�MDQYLHU������SRXU�0D\RWWH���

Pour gérer l’antériorité la loi prévoit :
– au niveau national : un réexamen des champs d’application des CCN conclues avant le 1er avril 

2017 pour traiter de leur application ou non dans les DOM, au moment de la négociation de 
leurs avenants.

²� DX�QLYHDX�ORFDO���XQH�REOLJDWLRQ�GH�QpJRFLHU�XQ�GpODL�GH����PRLV��VXLYDQW�OD�SURPXOJDWLRQ�GH�OD�
loi, pour engager des négociations permettant d’améliorer la couverture conventionnelle en 
Outre-Mer.

Commentaires 
FO

La gestion de l’antériorité

On sent ici, à la lecture de l’article, que le parti pris est de favoriser la conclusion d’accords locaux 
dans les DOM et non pas d’étendre les CCN, ce qui va à contre-courant des articles relatifs à la 
UHVWUXFWXUDWLRQ�GHV�EUDQFKHV�TXL�SUpYRLHQW�OD�GLVSDULWLRQ�GHV�FRQYHQWLRQV�FROOHFWLYHV�WHUULWRULDOHV�

7RXV�OHV�WHUULWRLUHV�QH�VRQW�GRQF�SDV�WUDLWpV�GH�OD�PrPH�PDQLqUH�

­�FH�MRXU��VHXOHPHQW�����GHV�&&1�HVW�DSSOLFDEOH�DX[�'20���LO�\�DXUD�GRQF�XQ�JURV�WUDYDLO�GH�SDVVLI�
à rattraper.

NÉGOCIATION COLLECTIVE EN OUTRE-MER (ART. 26)
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Droit antérieur Délégué syndical

���j�����VDODULpV�����K�PRLV��
����j�����VDODULpV�����K�PRLV��
au moins 500 salariés : 20h/mois.

Délégué syndical central

20h/mois.

Section syndicale d’entreprise

DX�PRLQV�����VDODULpV�����K�DQ���
au moins 1000 salariés : 15h/an.

Dispositions  
de la loi

Délégué syndical

���j�����VDODULpV�����K�PRLV��
����j�����VDODULpV�����K�PRLV��
DX�PRLQV�����VDODULpV�����K�PRLV�

Délégué syndical central

��K�PRLV�

Section syndicale d’entreprise

DX�PRLQV�����VDODULpV�����K�DQ���
DX�PRLQV������VDODULpV�����K�DQ�

Commentaires 
FO

Amélioration résiduelle, eu égard au rôle renforcé des « négociateurs », compte tenu de la primauté 
donnée à la négociation d’entreprise !

+(85(6�'(�'e/e*$7,21�(7�'52,7�6<1',&$/���$57�����

Dispositions  
de la loi

&HW�DUWLFOH�VH�OLPLWH�j�SUpYRLU�XQH�VLPSOH�SRVVLELOLWp�G·KpEHUJHPHQW��HQ�UDLVRQ�GX�SULQFLSH�GH�OD�
OLEUH� DGPLQLVWUDWLRQ� GHV� FROOHFWLYLWpV��� SDV� IRUFpPHQW� JUDWXLWH�� HW� DX� YHUVHPHQW� G·XQH� LQGHPQLWp�
�GRQW�OH�PRQWDQW�Q·HVW�SDV�À[p���ORUVTX·DSUqV�XQ�PLQLPXP�GH���DQV�G·KpEHUJHPHQW��OD�FROOHFWLYLWp�
décide de récupérer ses locaux.

La décision de mise à disposition appartient aux collectivités territoriales ou à leurs groupements 
et non simplement au maire

Commentaires 
FO

&HW�DUWLFOH�YLVH�j�UpJOHU�OHV�FRQÁLWV�HQ�FRXUV�HQWUH�V\QGLFDWV�HW�FROOHFWLYLWpV��PDLV�QH�UqJOH�ULHQ�GX�
tout  et ne répond pas à nos revendications !

1RWUH�RUJDQLVDWLRQ�pWDLW�LQWHUYHQXH�DXSUqV�GHV�SRXYRLUV�SXEOLFV�SRXU�REWHQLU�OD�SpUHQQLVDWLRQ�HW�OD�
FRQVROLGDWLRQ�GH�O·XVDJH�²�H[LVWDQW�GHSXLV�����DQV�²�G·KpEHUJHPHQW�GHV�V\QGLFDWV�

)2�UHYHQGLTXHUD�HQFRUH�HW�WRXMRXUV�XQH�YpULWDEOH�REOLJDWLRQ�G·KpEHUJHPHQW��

MISE À DISPOSITION DES LOCAUX SYNDICAUX PAR LES COLLECTIVITÉS  (ART. 27)
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Dispositions  
de la loi

Dans un délai d’un an à compter de la promulgation de la loi, le Gouvernement remet au Parlement 
XQ�UDSSRUW�VXU�O·pWDW�GHV�GLVFULPLQDWLRQV�V\QGLFDOHV�HQ�)UDQFH�VXU�OD�EDVH�GHV�WUDYDX[�UpDOLVpV�SDU�
OH�'pIHQVHXU�'HV�'URLWV��&H�UDSSRUW�IDLW�pWDW�GHV�ERQQHV�SUDWLTXHV�REVHUYpHV�GDQV�OHV�HQWUHSULVHV�
pour lutter contre ces discriminations.

Commentaires 
FO

3RXU�)2��LO�HVW�WRXW�j�IDLW�VRXKDLWDEOH�TX·XQ�UDSSRUW�VRLW�IDLW�VXU�O·pWDW�GHV�GLVFULPLQDWLRQV�V\QGLFDOHV�
HQ�)UDQFH��HQ�WHUPHV�GH�YLVLELOLWp�GDQV�OD�VSKqUH�SXEOLTXH��/·25'6��REVHUYDWRLUH�GH�OD�UpSUHVVLRQ�
et de la discrimination syndicale), auquel FO participe, avait d’ailleurs agi pour que des études aient 
OLHX�HW�TXH�OD�VWDWLVWLTXH�SXEOLTXH�VH�SUpRFFXSH�GDYDQWDJH�GH�FHWWH�WKpPDWLTXH�

4XH�FH�UDSSRUW�VRLW�UpDOLVp�VXU�OD�EDVH�GHV�WUDYDX[�PHQpV�SDU�OH�'''�HVW�pJDOHPHQW��D�SULRUL��XQ�
ERQ�SRLQW��j�OD�IRLV��HQ�WHUPHV�GH�VHQVLELOLWp�j�OD�GLVFULPLQDWLRQ�HW�GH�FRQQDLVVDQFHV�SUpFLVHV�GX�VXMHW�

(Q�UHYDQFKH��FH�UDSSRUW�QH�GHYUDLW�SDV�rWUH�FDQWRQQp�j�IDLUH�pWDW�GHV�ERQQHV�SUDWLTXHV��PDLV�GHYUDLW�
rWUH�j�PrPH�GH�SRLQWHU�HW�GH�VRXOLJQHU�OHV�PDXYDLVHV�SUDWLTXHV�TXL�VRQW�HQFRUH�WUqV�FRXUDQWHV�

Il est donc à craindre que le rapport rédigé par le Gouvernement n’édulcore les résultats des 
WUDYDX[�GX�'''�HW�QH�UHWLHQQH�TXH�OHV�ERQQHV�SUDWLTXHV��HQ�IDLVDQW�DLQVL�OD�SXEOLFLWp��FH�TXL�SHXW��
FHUWHV��rWUH�XQH�ERQQH�FKRVH�HQ�WHUPH�GH�SpGDJRJLH���PDLV�HQ�RFFXOWDQW�OD�UpDOLWp�EHDXFRXS�PRLQV�
« rieuse »��O·DUEUH�TXL�FDFKH�OD�IRUrW��

Quelle sera donc l’utilité de ce rapport sur les discriminations syndicales s’il se contente de décrire 
GHV�K\SRWKqVHV�R��WRXW�VH�SDVVH�WUqV�ELHQ�"

RAPPORT SUR L’ÉTAT DES DISCRIMINATIONS  (ART. 30)

Dispositions  
de la loi

Les frais d’expertise

(Q�FDV�G·DQQXODWLRQ�GpÀQLWLYH�SDU�OH�MXJH�GH�OD�GpFLVLRQ�GH�UHFRXUV�j�O·H[SHUWLVH��O·H[SHUW�UHPERXUVH�
à l’employeur les sommes perçues. Le CE peut, à tout moment, décider de prendre en charge ces 
VRPPHV�DX�WLWUH�GH�VD�VXEYHQWLRQ�GH�IRQFWLRQQHPHQW�

Commentaires 
FO

3DU�GpFLVLRQ�43&�GX����QRYHPEUH�������O·DOLQpD��er�GH�O·DUWLFOH�/��������HQ�YHUWX�GXTXHO�« les frais 
d’expertise sont à la charge de l’employeur » a été déclaré contraire à la Constitution.

Le contentieux du CHSCT s’est cristallisé ces dernières années autour des frais d’expertise.  
/·LQVWDXUDWLRQ�G·XQH�,&&+6&7�DX[�ÀQV�G·H[SHUWLVH�XQLTXH�D�QRWDPPHQW�pWp�MXVWLÀpH�SDU�OH�FR�W�
TXH�UHSUpVHQWH�OH�UHFRXUV�j�O·H[SHUWLVH�SDU�SOXVLHXUV�&+6&7�G·XQH�PrPH�HQWUHSULVH��&·HVW�DXVVL�
FHWWH�PRWLYDWLRQ�ÀQDQFLqUH�TXH�O·RQ�UHWURXYH�j�O·RULJLQH�GH�OD�43&�D\DQW�FRQGXLW�j�OD�GpFLVLRQ�GX�
&RQVHLO�FRQVWLWXWLRQQHO�GX����QRYHPEUH�������3HQVHU�O·H[SHUWLVH�GX�&+6&7�VRXV�OH�VHXO�DQJOH�GX�
FR�W�ÀQDQFLHU��QRQ�VHXOHPHQW�VH�KHXUWH�j�OD�ORJLTXH�TXL�GRLW�SUpYDORLU�HQ�PDWLqUH�GH�VDQWp�HW�VpFXULWp 
au travail, mais est aussi très réducteur au regard du volume d’expertises (environ 350 expertises 
SRXU�������&+6&7�HQ�������VHORQ�OHV�FKLIIUHV�GX�0LQLVWqUH�GX�WUDYDLO���

/D�PLVH�HQ� FDXVH�G·XQH�SULVH�HQ� FKDUJH� LQWpJUDOH�SDU� O·HPSOR\HXU� IUHLQH� LQpYLWDEOHPHQW� O·DFWLRQ�
du CHSCT dans son recours à l’expertise. Dès lors que le juge fait droit à la contestation de  
O·HPSOR\HXU�HW�DQQXOH�O·H[SHUWLVH��OHV�IUDLV�HQJDJpV�GHYURQW�rWUH�UHPERXUVpV���

.../....

EXPERTISE DU CHSCT (ART. 31)
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Droit antérieur 3DV�GH�GURLW�j�IRUPDWLRQ�VSpFLÀTXH�SRXU�OHV�PDQGDWV�GH�'3�HW�'6�

Tout salarié qui souhaite participer à des stages ou sessions de formation économique et sociale ou 
de formation syndicale a droit, sur sa demande, à un ou plusieurs congés pour un total de 12 jours 
maximum par an.

/HV�VDODULpV�DSSHOpV�j�H[HUFHU�GHV�IRQFWLRQV�V\QGLFDOHV�EpQpÀFLHQW�GX�FRQJp�GH�IRUPDWLRQ�pFRQRPLTXH�
sRFLDOH�HW�V\QGLFDOH���&)(66��SRXU�XQH�GXUpH�PD[LPDOH�GH����MRXUV�SDU�DQ�

Dispositions  
de la loi

/H�FRPLWp�G·HQWUHSULVH�SHXW�GpFLGHU�GH�ÀQDQFHU� OD� IRUPDWLRQ�GHV�GpOpJXpV�GX�SHUVRQQHO�HW�GHV�
GpOpJXpV�V\QGLFDX[�SUpVHQWV�GDQV�O·HQWUHSULVH�VXU�VRQ�EXGJHW�GH�IRQFWLRQQHPHQW�

.../...

FINANCEMENT DE LA FORMATION DES DÉLÉGUÉS DU PERSONNEL ET DES DÉLÉGUÉS 
SYNDICAUX SUR LE BUDGET DE FONCTIONNEMENT DU CE (ART. 33-I)

Commentaires 
FO
(suite)

)2�Q·HVW�SDV�IDYRUDEOH�j�OD�SULVH�HQ�FKDUJH�FRQMRLQWH�HPSOR\HXU�&(�GHV�IUDLV�G·H[SHUWLVH��FRPPH�
OH�SURSRVDLW�OH�6pQDW��FDU�FHV�IUDLV�SqVHUDLHQW�VXU�OH�EXGJHW�GH�IRQFWLRQQHPHQW�GX�&(��3DU�DLOOHXUV��
cela tendrait une fois de plus vers une fusion et une confusion des IRP. Cette proposition n’a pas 
pWp�UHWHQXH�GDQV�OH�WH[WH�GpÀQLWLI��

Dispositions  
de la loi

La contestation par l’employeur de l’expertise du CHSCT

L’employeur peut contester la nécessité de l’expertise, la désignation de l’expert, le coût prévisionnel 
de l’expertise tel qu’il ressort, le cas échéant, du devis, l’étendue ou le délai de l’expertise, dans un 
GpODL�GH����MRXUV�j�FRPSWHU�GH�OD�GpOLEpUDWLRQ�GX�&+6&7�RX�GH�O·,&&+6&7� 

(Q�FDV�GH�FRQWHVWDWLRQ�GX�FR�W�ÀQDO�GH�O·H[SHUWLVH��O·HPSOR\HXU�GRLW�DJLU�GDQV�XQ�GpODL�GH����MRXUV�
à compter de la date à laquelle il a été informé de ce coût.

Le juge statue, en la forme des référés, en premier et dernier ressort, dans les 10 jours suivant sa 
saisine. Cette saisine suspend l’exécution de la décision du CHSCT ou de l’ICCHSCT, ainsi que les 
GpODLV�GDQV�OHVTXHOV�LOV�VRQW�FRQVXOWpV��MXVTX·j�OD�QRWLÀFDWLRQ�GX�MXJHPHQW��/RUVTXH�OH�&+6&7�RX�
O·,&&+6&7�DLQVL�TXH�OH�&(�VRQW�FRQVXOWpV�VXU�XQ�PrPH�SURMHW��FHWWH�VDLVLQH�VXVSHQG�pJDOHPHQW��
MXVTX·j�OD�QRWLÀFDWLRQ�GX�MXJHPHQW��OHV�GpODLV�GDQV�OHVTXHOV�OH�&(�HVW�FRQVXOWp�

Commentaires 
FO

Jusque-là, le texte ne distinguait pas entre la contestation du coût prévisionnel de l’expertise et 
FHOOH�GH�VRQ�FR�W�ÀQDO�

,O� D� pWp� MXJp� SDU� GpFLVLRQ�43&�GX� ��� QRYHPEUH� ����� TXH� OD� FRPELQDLVRQ� GH� O·DEVHQFH� G·HIIHW� 
VXVSHQVLI�GX�UHFRXUV�GH�O·HPSOR\HXU�HW�GH�O·DEVHQFH�GH�GpODL�G·H[DPHQ�GH�FH�UHFRXUV�FRQGXLW�j�FH�
que l’employeur soit privé de toute protection de son droit de propriété, en dépit de l’exercice 
d’une voie de recours.

2Q�SHXW�rWUH�IDYRUDEOH�j�FH�TXH�OH�UHFRXUV�GH�O·HPSOR\HXU��GDQV�OD�PHVXUH�R��LO�VXVSHQG�OD�GpFLVLRQ�
d’expertise, suspende également le délai de consultation des IRP (pour éviter qu’un avis négatif 
QH�VRLW�UpSXWp�DYRLU�pWp�GRQQp���2Q�SHXW�pJDOHPHQW�rWUH�IDYRUDEOH�j�FH�TXH�O·HIIHW�VXVSHQVLI�GH�OD�
saisine du juge coure, non pas jusqu’à l’expiration du délai de pourvoi en cassation, mais jusqu’à la 
QRWLÀFDWLRQ�GX�MXJHPHQW���GDQV�O·K\SRWKqVH�R��OH�MXJH�UHMHWWH�OH�UHFRXUV�GH�O·HPSOR\HXU�FRQWHVWDQW�
la nécessité d’une expertise demandée par le CHSCT pour risque grave, l’expert désigné doit  
pouvoir commencer sa mission au plus vite.
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Dispositions  
de la loi

Cet article instaure des formations communes aux différents acteurs du dialogue social, dispensées 
par les centres, instituts ou organismes de formation. 

(OOHV�VRQW�pJDOHPHQW�RXYHUWHV�DX[�PDJLVWUDWV�HW�j�FHUWDLQV�DJHQWV�GH�OD�IRQFWLRQ�SXEOLTXH�

(OOHV�SHXYHQW�rWUH�ÀQDQFpHV�HQ�WRXW�RX�HQ�SDUWLH�VXU�OHV�IRQGV�GX�SDULWDULVPH�

Commentaires 
FO

&RPPHQW�HQYLVDJHU�TXH�GHV�IRUPDWLRQV�SXLVVHQW�rWUH�FRPPXQHV�DX[�HPSOR\HXUV�HW�DX[�VDODULpV��
DORUV�TXH�OHXUV�LQWpUrWV�UHVSHFWLIV�VRQW�WRWDOHPHQW�GLIIpUHQWV�"�

(Q�RXWUH��O·DJUpPHQW�GHV�RUJDQLVPHV�GH�IRUPDWLRQ�HVW�VXSSULPp��&HOD�VLJQLÀH�GRQF�TXH�Q·LPSRUWH�
quel organisme pourra les dispenser et ce, sur les fonds du paritarisme ! 

(QÀQ�� OD�SODFH�GHV� LQVWLWXWV�GX� WUDYDLO�GDQV� OD� IRUPDWLRQ�HVW�DPRLQGULH��GDQV� OD�PHVXUH�R�� LOV�QH�
peuvent dispenser, dans l’état actuel de leurs statuts, que des formations en direction des salariés.

Dispositions  
de la loi

/D� ORL� UpXQLW�GDQV�XQ�PrPH�FKDSLWUH� WRXWHV� OHV�GLVSRVLWLRQV� UHODWLYHV��G·XQH�SDUW� j� OD� IRUPDWLRQ�
économique, sociale et syndicale, d’autre part au congé de formation économique sociale et syndicale 
(CFESS).

Commentaires 
FO

&HWWH�PRGLÀFDWLRQ�pWDLW�QpFHVVDLUH�GDQV�OD�PHVXUH�R��OHV�GLVSRVLWLRQV�pWDLHQW�pSDUSLOOpHV�GDQV�OH�
code du travail.

FORMATION DES ACTEURS DE LA NÉGOCIATION COLLECTIVE (ART. 33-II)

FORMATION ÉCONOMIQUE, SOCIALE ET SYNDICALE (ART. 33-IV)

Dispositions  
de la loi

'DQV�OHV�HQWUHSULVHV�FRPSRUWDQW�SOXVLHXUV�pWDEOLVVHPHQWV�GLVWLQFWV��OH�PRQWDQW�JOREDO�GH�OD�FRQWUL-
EXWLRQ�GH�O·HPSOR\HXU�DX[�DFWLYLWpV�VRFLDOHV�HW�FXOWXUHOOHV��HVW�GpWHUPLQp�DX�QLYHDX�GH�O·HQWUHSULVH�

/D�UpSDUWLWLRQ�HQWUH�FRPLWpV�G·pWDEOLVVHPHQWV�SHXW�rWUH�À[pH�SDU�DFFRUG�G·HQWUHSULVH��
²� DX�SURUDWD�GHV�HIIHFWLIV��
²� DX�SURUDWD�GH�OHXU�PDVVH�VDODULDOH��
– ou des deux.

­�GpIDXW�G·DFFRUG��FHWWH�UpSDUWLWLRQ�VH�IDLW�DX�SURUDWD�GH�OD�PDVVH�VDODULDOH�GH�FKDTXH�pWDEOLVVHPHQW��

5e3$57,7,21�'(�/$�&2175,%87,21�'(�/·(03/2<(85�$8;�$6&��$57�����

Commentaires 
FO

2SSRVLWLRQ�GH�)2��$WWHLQWH�VXSSOpPHQWDLUH�FRQWUH�OH�EXGJHW�GH�IRQFWLRQQHPHQW�GX�&(�TXL�VHUDLW�
GpWRXUQp�GH�VRQ�REMHW�

Risque de confusion, dans l’esprit des élus comme des salariés, sur les rôles respectifs de chaque IRP.

Pas supplémentaire vers la fusion des instances élues et de la représentation syndicale dans un 
« conseil d’entreprise » multi-casquettes voulu par le patronat.

)L[HU�XQ�GURLW�QRXYHDX�j� IRUPDWLRQ�VSpFLÀTXH�GHV�'3�HW�GHV�'6�GDQV� OH�FDGUH�GH� OHXU�PDQGDW��
comme pour les élus titulaires au CE.
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SÉCURISER LES PARCOURS ET CONSTRUIRE  
LES BASES D’UN NOUVEAU MODÈLE SOCIAL  
À L’ÈRE DU NUMÉRIQUE

Dispositions  
de la loi

Le CPA est constitué du CPF, du C3P (compte personnel de prévention de la pénibilité) 
et du CEC (compte d’engagement citoyen). 

Un CPA est ouvert pour toute personne âgée d’au moins 16 ans se trouvant dans l’une des situations 
suivantes :

– un emploi, y compris pour le titulaire d’un contrat de travail de droit français exerçant son 
DFWLYLWp�j�O·pWUDQJHU���O·kJH�SRXYDQW�rWUH�UDPHQp�j����DQV�SRXU�OHV�DSSUHQWLV��

– à la recherche d’un emploi ou accompagnée dans un projet d’orientation et d’insertion  
SURIHVVLRQQHOOHV��

²� DFFXHLOOLH�GDQV�XQ�pWDEOLVVHPHQW�HW�VHUYLFH�G·DLGH�SDU�OH�WUDYDLO��
²� D\DQW�IDLW�YDORLU�O·HQVHPEOH�GH�VHV�GURLWV�j�OD�UHWUDLWH�

Le compte est fermé à la date du décès de la personne. À compter de la date à laquelle son titulaire 
D�IDLW�YDORLU�O·HQVHPEOH�GH�VHV�GURLWV�j�OD�UHWUDLWH��OH�FRPSWH�SHUVRQQHO�GH�IRUPDWLRQ�FHVVH�G·rWUH�
DOLPHQWp��VDXI�HQ�DSSOLFDWLRQ�GHV�KHXUHV�DFTXLVHV�DX�WLWUH�G·DFWLYLWpV�EpQpYROHV�GH�YRORQWDULDW��

/H�FRPSWH�G·HQJDJHPHQW�FLWR\HQ�UHFHQVH�OHV�DFWLYLWpV�EpQpYROHV�RX�GH�YRORQWDULDW�GH�VRQ�WLWXODLUH��

Commentaires 
FO

/HV�RULHQWDWLRQV�GHV�PRGDOLWpV�GH�PLVH�HQ�±XYUH�GX�&3$�RQW�IDLW�O·REMHW�G·XQH�QpJRFLDWLRQ�QDWLRQDOH 
interprofessionnelle.  

)2�DYDLW�GRQQp�XQ�DYLV�SRVLWLI�DX�WH[WH�LVVX�GHV�GpEDWV�SDULWDLUHV��QRWDPPHQW�GDQV�OD�PHVXUH�R��LO�
encadrait de garanties collectives ce nouveau droit individuel conçu initialement à partir du CPF 
et du C3P. Par certains aspects, le texte de loi reprend les éléments énoncés par les interlocuteurs 
sociaux. 

D’autres aspects du CPA ont en revanche été rajoutés sans concertation, dans la précipitation, à 
l’instar notamment du Compte engagement citoyen. 

Cette situation va compliquer l’entrée en application du CPA et sa mise en œuvre. 

'H�QRPEUHXVHV�TXHVWLRQV�G·DUWLFXODWLRQ�GHV�GLVSRVLWLIV��GH�JRXYHUQDQFH�HW�GH�JHVWLRQ�GHPHXUHQW�
par ailleurs sans réponse.

Dispositions  
de la loi

$OORQJHPHQW�GH�OD�OLVWH�GHV�SHUVRQQHV�VXVFHSWLEOHV�G·DSSRUWHU�XQ�DERQGHPHQW�

Commentaires 
FO

/D�ORL�FRQIRQG�OH�GURLW�GHV�SHUVRQQHV��OH�VXSSRUW�GHV�GURLWV�HW�OHV�JDUDQWLHV�FROOHFWLYHV��(Q�PRGLÀDQW 
OHV�WH[WHV�DSSOLFDEOHV�DX�&3)��LO�SUHQG�OH�ULVTXH�GH�FUpHU�GHV�G\VIRQFWLRQQHPHQWV��/·DPELWLRQ�SRUWpH�SDU�
le CPA et dans lequel s’inscrit à présent le CPF impose un travail précis et rigoureux de construction 
des droits et des garanties collectives pour lesquels le Gouvernement ne peut procéder de manière 
unilatérale.

Dispositions  
de la loi

3UpFLVLRQ�FRQFHUQDQW�OH�GURLW�j�XQH�GXUpH�FRPSOpPHQWDLUH�GH�IRUPDWLRQ�TXDOLÀDQWH���LO�V·DJLW�G·XQ�
DERQGHPHQW�ÀQDQFp�SDU�OH�&RQVHLO�UpJLRQDO��/·DFWLRQ�GH�IRUPDWLRQ�HVW��SDU�GpURJDWLRQ��LQVFULWH�VXU�
le programme régional de formation professionnelle.

.../...

LE COMPTE PERSONNEL D’ACTIVITÉ –�&3$��$57�����
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Commentaires 
FO

)2�HVW�IDYRUDEOH�j�OD�UHFRQQDLVVDQFH�GH�GURLWV�DGDSWpV�SRXU�OHV�SHUVRQQHV�VDQV�TXDOLÀFDWLRQ�DÀQ�
TXH�FHOOHV�FL�SXLVVHQW�DWWHLQGUH�XQ�SUHPLHU�QLYHDX�GH�TXDOLÀFDWLRQ��(OOH�HVW�FHSHQGDQW�WUqV�DWWHQWLYH�
j�FH�TXH�OHV�OLHQV�FUppV�DYHF�OH�&3)�Q·DERXWLVVHQW�SDV�j�XQH�GpUHVSRQVDELOLVDWLRQ�MXULGLTXH�HW�ÀQDQFLqUH 
GHV�SRXYRLUV�SXEOLFV�DX�GpWULPHQW�GHV�RUJDQLVPHV�SDULWDLUHV�

Dispositions  
de la loi

&UpDWLRQ� G·XQ� GURLW� SRXU� OHV� SHUVRQQHV� Q·D\DQW� SDV� REWHQX� XQH� TXDOLÀFDWLRQ�� (Q� TXDOLWp� GH� 
VDODULp��FHV�SHUVRQQHV�DFTXHUURQW�GHV�GURLWV�VXSpULHXUV�DX�WLWUH�GX�&3)������KHXUHV�SDU�DQ�MXVTX·j� 
����KHXUHV�

Par accord ou décision unilatérale de l’employeur, les salariés saisonniers ou à temps partiel acquerront 
des droits supérieurs au titre du CPF.

Commentaires 
FO

)2�HVW� IDYRUDEOH� j� OD� UHFRQQDLVVDQFH� GH� GURLWV� DGDSWpV� DX� EpQpÀFH� GH� FHUWDLQHV� FDWpJRULHV� GH� 
SHUVRQQHV� HW� GDQV� XQ� REMHFWLI� GH� UpGXFWLRQ� GHV� LQpJDOLWpV� G·DFFqV� j� OD� IRUPDWLRQ�� (OOH� FRQVWDWH� 
FHSHQGDQW�TX·HQ�O·pWDW��FHV�GURLWV�QRXYHDX[�QH�VRQW�SDV�ÀQDQFpV�HW�GpUHVSRQVDELOLVHQW�ÀQDQFLqUHPHQW�
OHV�SRXYRLUV�SXEOLFV�HW�OHV�HPSOR\HXUV�

Dispositions  
de la loi

Consécration législative des mesures prises par l’ancien Ministre du travail : les OPCA pourront 
GpFLGHU�G·XWLOLVHU�OD�FRQWULEXWLRQ�UHODWLYH�DX�&3)��TXL�ÀQDQFH�OHV�KHXUHV�LQVFULWHV�VXU�OH�FRPSWH��
SRXU�ÀQDQFHU�pJDOHPHQW�OHV�DERQGHPHQWV�HQ�KHXUHV��TXL�UHOqYHQW�QRUPDOHPHQW�GHV�IRQGV�GH�OD�
professionnalisation, des fonds de l’entreprise,…).

Commentaires 
FO

Cette mesure – initialement destinée à permettre la montée en charge du CPF – aura pour effet de 
PRGLÀHU�O·XWLOLVDWLRQ�GX�&3)�HW�GH�GpUHVSRQVDELOLVHU�ÀQDQFLqUHPHQW�OHV�HPSOR\HXUV�

Dispositions  
de la loi

'LVSRVLWLRQV�GH�PLVH�HQ�±XYUH�GX�&3)�SRXU�OHV�VDODULpV�GDQV�OD�IRQFWLRQ�SXEOLTXH�WHUULWRULDOH�HW�
GDQV� OD� IRQFWLRQ�SXEOLTXH�KRVSLWDOLqUH� �� OHV� HQWLWpV� SXEOLTXHV� FRQFHUQpHV�SRXUURQW�GHPDQGHU� OD�
SULVH�HQ�FKDUJH�SDU�O·RUJDQLVPH�ÀQDQFHXU�²�HQ�FRQWUHSDUWLH�G·XQH�FRWLVDWLRQ�²�GHV�IUDLV�SpGDJRJLTXHV 
et des frais annexes générés par une action de formation.

Commentaires 
FO

&HV�PHVXUHV�VRQW�LQVXIÀVDQWHV�

Dispositions  
de la loi

'LVSRVLWLRQV�GH�PLVH�HQ�±XYUH�GX�&3)�SRXU�OHV�WUDYDLOOHXUV�LQGpSHQGDQWV��OHV�PHPEUHV�GHV�SURIHVVLRQV 
OLEpUDOHV�HW�GHV�SURIHVVLRQV�QRQ�VDODULpHV��OHXUV�FRQMRLQWV�FROODERUDWHXUV�HW�OHV�DUWLVWHV�DXWHXUV�

Commentaires 
FO

Ces dispositions sont proches de celles prévues pour les salariés, ce qui constitue un point positif 
en termes de droits pour les personnes et de construction des parcours professionnels. Toutefois, 
LO�Q·\�D�SDV�GH�FRQWULEXWLRQV�ÀQDQFLqUHV�GpGLpHV�DX�&3)��FH�TXL�HPSRUWHUD�GHV�FRQVpTXHQFHV�VXU�OD�
FDSDFLWp�j�ÀQDQFHU�OHV�DFWLRQV�GH�IRUPDWLRQ�HW�VXU�O·XWLOLVDWLRQ�GHV�GURLWV��

Dispositions  
de la loi

0RGLÀFDWLRQ�GHV�UqJOHV�G·DFFqV�j�OD�SpUpTXDWLRQ��ÀQDQFHPHQW�GHV�FRQWUDWV�GH�SURIHVVLRQQDOLVDWLRQ��

Commentaires 
FO

/·eWDW�D�FpGp�DX�OREE\LQJ�G·XQH�RUJDQLVDWLRQ�SDWURQDOH�
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Dispositions  
de la loi

L’accompagnement mentionné à l’article L. 5131-3 peut prendre la forme d’un parcours contrac-
tualisé d’accompagnement vers l’emploi et l’autonomie conclu avec l’État, élaboré avec le jeune 
HW�DGDSWp�j�VHV�EHVRLQV�LGHQWLÀpV�ORUV�G·XQ�GLDJQRVWLF. Ce parcours est mis en œuvre par les 
RUJDQLVPHV�PHQWLRQQpV�j�O·DUWLFOH�/���������GX�FRGH�GX�WUDYDLO�

$ÀQ�GH�IDYRULVHU�VRQ�LQVHUWLRQ�SURIHVVLRQQHOOH��OH�MHXQH�TXL�V·HQJDJH�GDQV�XQ�SDUFRXUV�
FRQWUDFWXDOLVp�G·DFFRPSDJQHPHQW�YHUV�O·HPSORL�HW�O·DXWRQRPLH�SHXW�EpQpÀFLHU�G·XQH�
allocation versée par l’État et modulable en fonction de la situation de l’intéressé.

Commentaires 
FO

Les caractéristiques de cet accompagnement des jeunes correspondent aux modalités que les  
interlocuteurs sociaux avaient souhaité expérimenter à travers l’ANI « jeune » du 07 avril 2011 signé 
par FO. 

'H� OD�PrPH�PDQLqUH�TXH�)2�UHYHQGLTXDLW� OD� JpQpUDOLVDWLRQ�GX�56$�j� WRXV� OHV� WUDYDLOOHXUV� VDQV�
GLVWLQFWLRQ�G·kJH��)2�HVW�IDYRUDEOH�j�XQH�JpQpUDOLVDWLRQ�GH�OD�JDUDQWLH�MHXQH�HW�j�O·DOORFDWLRQ�TXH�FH�
GLVSRVLWLI�FRPSRUWH��DÀQ�GH�IDLUH�IDFH�j�XQH�SUpFDULWp�GH�SOXV�HQ�SOXV�LPSRUWDQWH�GHV�MHXQHV��

Dispositions  
de la loi

/D�JDUDQWLH�MHXQH�HVW�XQH�PRGDOLWp�VSpFLÀTXH�GX�SDUFRXUV�FRQWUDFWXDOLVp�G·DFFRPSD-
gnement vers l’emploi et l’autonomie.

&H�SDUFRXUV�HVW�PLV�HQ�±XYUH�SDU�OHV�RUJDQLVPHV�PHQWLRQQpV�j�O·DUWLFOH�/����������Toutefois, par 
dérogation, un autre organisme peut être désigné par le représentant de l’État dans le 
GpSDUWHPHQW��ORUVTXH�FHOD�HVW�MXVWLÀp�SDU�OHV�EHVRLQV�GH�OD�SROLWLTXH�G·LQVHUWLRQ�VRFLDOH�
et professionnelle des jeunes.

Commentaires 
FO

)2�Q·HVW� SDV� IDYRUDEOH� j� FH� TXH� FHW� DFFRPSDJQHPHQW� GHV� MHXQHV� SXLVVH� rWUH� FRQÀp� j� G·DXWUHV� 
organismes que les Missions locales.

Dispositions  
de la loi

Elle comporte un accompagnement intensif du jeune, ainsi qu’une allocation dégressive en fonction 
GH�VHV�UHVVRXUFHV�G·DFWLYLWp��GRQW�OH�PRQWDQW�HW�OHV�PRGDOLWpV�GH�YHUVHPHQW�VRQW�GpÀQLV�SDU�GpFUHW��
&HWWH�DOORFDWLRQ�HVW� LQFHVVLEOH�HW� LQVDLVLVVDEOH��(OOH�SHXW�rWUH�VXVSHQGXH�RX�VXSSULPpH�HQ�FDV�GH�
QRQ�UHVSHFW�SDU�VRQ�EpQpÀFLDLUH�GHV�HQJDJHPHQWV�GX�FRQWUDW�

La garantie jeune est un droit ouvert aux jeunes de seize à vingt-cinq ans qui vivent hors 
GX�IR\HU�GH�OHXUV�SDUHQWV�RX�DX�VHLQ�GH�FH�IR\HU�VDQV�UHFHYRLU�GH�VRXWLHQ�ÀQDQFLHU�GH�OHXUV�SDUHQWV��
qui ne sont pas étudiants, ne suivent pas une formation et n’occupent pas un emploi et dont le  
QLYHDX�GH�UHVVRXUFHV�QH�GpSDVVH�SDV�XQ�PRQWDQW�À[p�SDU�GpFUHW, dès lors qu’ils s’engagent 
à respecter les engagements conclus dans le cadre de leur parcours contractualisé d’accompagnement 
vers l’emploi et l’autonomie.

Commentaires 
FO

)2�VHUD�DWWHQWLYH�j�FH�TXH�OH�QLYHDX�GH�UHVVRXUFHV�TXL�VHUD�À[p�SDU�GpFUHW�SHUPHWWH�TX·XQ�JUDQG�
QRPEUH�GH�MHXQHV�HQ�GLIÀFXOWp�SXLVVH�HQ�EpQpÀFLH�

'52,7�­�/·$&&203$*1(0(17�'(6�-(81(6�9(56�/·(03/2,�(7�/·$872120,(��$57�����
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Dispositions  
de la loi

6DXI�RSSRVLWLRQ�GX�VDODULp��O·HPSOR\HXU�SRXUUD�OXL�UHPHWWUH�XQ�EXOOHWLQ�GH�SDLH�pOHFWURQLTXH�

8Q�GpFUHW�SUpYRLUD�OD�GXUpH�GH�GLVSRQLELOLWp�GH�FHV�GRQQpHV�pOHFWURQLTXHV�SRXU�OH�VDODULp�

Commentaires 
FO

)2�Q·HVW�SDV�IDYRUDEOH�j�XQH�pYROXWLRQ�GX�GURLW�HQ�PDWLqUH�GH�GpPDWpULDOLVDWLRQ�GX�EXOOHWLQ�GH�SDLH��
,O�HVW�GpMj�SRVVLEOH�GH�UHPHWWUH�XQ�EXOOHWLQ�GH�SDLH�pOHFWURQLTXH�VL�OH�VDODULp�D�GRQQp�VRQ�DFFRUG�� 
,O�Q·HVW�SDV�VRXKDLWDEOH�GH� IDLUH�GX�EXOOHWLQ�GH�SDLH�pOHFWURQLTXH�XQ�SULQFLSH��VRXUFH�G·LQpJDOLWpV�
SRXU� OHV�VDODULpV�TXL�Q·RQW�SDV�DFFqV�j� LQWHUQHW��SUREOqPH�GH�FRQÀGHQWLDOLWp��GH�VpFXULWp�GDQV� OD�
conservation des données).

Concernant la conservation des données électroniques, il est prévu qu’un décret détermine la 
GXUpH�GH�GLVSRQLELOLWp�SRXU� OH�VDODULp��2U� O·DUWLFOH�/���������GX�FRGH�GX�WUDYDLO�pQRQFH�GpMj�TXH� 
O·HPSOR\HXU�FRQVHUYH�XQ�GRXEOH�GHV�EXOOHWLQV�GH�SDLH�RX�EXOOHWLQV�GH�SDLH�pOHFWURQLTXHV�SHQGDQW� 
5 ans. 

,O�HVW�GRQF�VRXKDLWDEOH�TXH�OH�VDODULp�SXLVVH�DYRLU�DFFqV�j�FHV�GRQQpHV�SHQGDQW�DX�PRLQV�FLQT�DQV�

Dispositions  
de la loi

3DUPL�OHV�WKqPHV�GH�QpJRFLDWLRQ�UHJURXSpV�VRXV�OD�UXEULTXH�pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH�HW�TXDOLWp�GH�YLH�
au travail, il est précisé que le droit d’expression des salariés (comme thème de négociation) se fait 
notamment au moyen des outils numériques dans l’entreprise.

Commentaires 
FO

)2�Q·HVW�SDV�IDYRUDEOH�j�FH�GURLW�G·H[SUHVVLRQ�HQWUH�VDODULpV�QRQ�SURWpJpV�

Dispositions  
de la loi

/·DUWLFOH�/���������GX�FRGH�GX�WUDYDLO�HVW�FRPSOpWp��/D�QpJRFLDWLRQ�SRUWDQW�VXU�O·pJDOLWp�SURIHVVLRQQHOOH 
et la qualité de vie au travail devra porter sur un 7ème thème : le droit à la déconnexion et la mise 
en place de dispositifs de régulation de l’utilisation des outils numériques.

Commentaires 
FO

Pour FO, cela revient à ajouter un élément de plus à négocier parmi les six autres. L’égalité  
professionnelle se retrouve encore plus noyée parmi d’autres thèmes de négociation. Le risque de 
négociation sans examen approfondi sera alors aggravé.

Dispositions  
de la loi

Si un accord ne détermine pas les conditions d’exercice du droit à la déconnexion, une charte est 
pODERUpH�SDU�O·HPSOR\HXU�DSUqV�DYLV�GX�&(�RX�j�GpIDXW�GHV�'3��&HWWH�FKDUWH�GpÀQLW�OHV�PRGDOLWpV�
G·H[HUFLFH�GX�GURLW�j�OD�GpFRQQH[LRQ��DLQVL�TXH�OHV�DFWLRQV�GH�IRUPDWLRQ�HW�GH�VHQVLELOLVDWLRQ�j�XQ�
XVDJH�UDLVRQQDEOH�GHV�RXWLOV�QXPpULTXHV��SRXU�OHV�VDODULpV��SHUVRQQHOV�G·HQFDGUHPHQW�HW�GH�GLUHFWLRQ��

Cet article entre en vigueur au 1er janvier 2017.

Commentaires 
FO

0DOJUp�QRV�UHYHQGLFDWLRQV�� OD�QRWLRQ�GH�GURLW�j� OD�GpFRQQH[LRQ�Q·HVW� WRXMRXUV�SDV�GpÀQLH��6HXOH�
pYROXWLRQ�SRVLWLYH��F·HVW�ELHQ�XQ�GURLW�GX�VDODULp�GRQW�OD�UHVSRQVDELOLWp�GH�OD�PLVH�en œuvre relève 
H[FOXVLYHPHQW�GH�O·HPSOR\HXU�HW�QRQ�EDVp�VXU�XQH�TXHOFRQTXH�GRXEOH�UHVSRQVDELOLWp� 

Cependant, à défaut d’accord dans l’entreprise, toute latitude est laissée dans les modalités à  
l'employeur, après avis du comité d’entreprise ou, à défaut, des délégués du personnel. Force  
2XYULqUH�UHJUHWWH�TX·HQ�O·DEVHQFH�GH�GpÀQLWLRQ�SUpFLVH��DXFXQH�SURSRVLWLRQ�GH�FRQFHUWDWLRQ�VXU�OH�
sujet ne soit envisagée.

.../...
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ADAPTATION DU DROIT DU TRAVAIL À L’ÈRE DU NUMÉRIQUE (ART. 55)
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Dispositions  
de la loi

L’employeur s’assure que les logiciels nécessaires à leur travail sont installés sur le poste de travail 
des salariés handicapés.

,O�V·DVVXUH�TXH�OH�SRVWH�GH�WUDYDLO�GHV�VDODULpV�KDQGLFDSpV�HVW�DFFHVVLEOH�HQ�WpOpWUDYDLO�

Suppression de l’article suivant lequel, pour tout nouveau développement de logiciel, les éditeurs de 
ORJLFLHOV�SUpYRLHQW�OHXU�PLVH�HQ�DFFHVVLELOLWp�SRXU�OHV�WUDYDLOOHXUV�KDQGLFDSpV�

&·HVW�XQ�GpFUHW�TXL�À[HUD�OD�GDWH�G·HQWUpH�HQ�DSSOLFDWLRQ�GH�FHW�DUWLFOH��HW�DX�SOXV�WDUG���DQV�DSUqV�
la promulgation de la loi).

Commentaires 
FO

Recul concernant l’accès au logiciel des personnes handicapées.

SALARIÉS HANDICAPÉS, OUTILS NUMÉRIQUES ET TÉLÉTRAVAIL (ART. 56)

Commentaires 
FO
(suite)

La charte sur le droit à la déconnexion n’est plus réservée aux entreprises de plus de 50 salariés, 
FH�TXL�HVW�SOXW{W�IDYRUDEOH�

Dispositions  
de la loi

Suppression de l’expérimentation nationale prévue sur l’articulation du temps de travail et l’usage 
UDLVRQQDEOH�GHV�PHVVDJHULHV�pOHFWURQLTXHV�SDU�OHV�VDODULpV�HW�DJHQWV�SXEOLFV�

Commentaires 
FO

Rien ne compense cette suppression.

Dispositions  
de la loi

Concernant le développement du télétravail et le travail à distance, une concertation est engagée 
avant le 1er�RFWREUH������DYHF�OHV�RUJDQLVDWLRQV�G·HPSOR\HXUV�HW�OHV�RUJDQLVDWLRQV�V\QGLFDOHV�UHSUp-
sentatives, qui, si elles le souhaitent, peuvent ouvrir une négociation à ce sujet.

Cette concertation s’appuie sur un large état des lieux faisant apparaître :
²� OH�WDX[�GH�WpOpWUDYDLO�SDU�EUDQFKH��VHORQ�OD�IDPLOOH�SURIHVVLRQQHOOH�HW�OH�VH[H��
²� OD�OLVWH�GHV�PpWLHUV�SDU�EUDQFKH�SURIHVVLRQQHOOH��SRWHQWLHOOHPHQW�pOLJLEOHV�DX�WpOpWUDYDLO�

La concertation porte également sur : 
²� OD�FKDUJH�GH�WUDYDLO�SRXU�OHV�IRUIDLWV�DQQXHOV�HQ�MRXUV��
– la prise en compte des pratiques liées aux outils numériques permettant de mieux articuler 
YLH�SHUVRQQHOOH�HW�SURIHVVLRQQHOOH��

²� VXU�O·RSSRUWXQLWp�GX�IUDFWLRQQHPHQW�GHV�UHSRV�TXRWLGLHQ�RX�KHEGRPDGDLUH�GH�FHV�VDODULpV�

8Q�JXLGH�GH�ERQQHV�SUDWLTXHV�VHUYLUD�GH�GRFXPHQW�GH�UpIpUHQFH�ORUV�GH�OD�QpJRFLDWLRQ�G·XQ�DFFRUG�
d’entreprise.

Avant le 1er�GpFHPEUH�������OH�*RXYHUQHPHQW�UHPHW�DX�3DUOHPHQW�XQ�UDSSRUW�VXU�O·DGDSWDWLRQ�GHV�
notions de lieu, charge et temps de travail liées aux outils numériques.

.../....

TÉLÉTRAVAIL (ART. 57)



FORCE OUVRIERE��

SÉCURISER LES PARCOURS ET CONSTRUIRE LES BASES D’UN NOUVEAU MODÈLE SOCIAL À L’ÈRE DU NUMÉRIQUE

Dispositions  
de la loi

Diffusion des informations syndicales

Les conditions et les modalités de diffusion des informations syndicales au moyen des outils numériques 
GLVSRQLEOHV�GDQV�O·HQWUHSULVH�SHXYHQW�rWUH�À[pHV�SDU�XQ�DFFRUG�G·HQWUHSULVH��

À défaut d’accord, les organisations syndicales présentes dans l’entreprise et satisfaisant aux  
FULWqUHV�GH�UHVSHFW�GHV�YDOHXUV�UpSXEOLFDLQHV�HW�G·LQGpSHQGDQFH��OpJDOHPHQW�FRQVWLWXpHV�GHSXLV�DX�
PRLQV�GHX[�DQV��SHXYHQW�PHWWUH�j�GLVSRVLWLRQ�GHV�SXEOLFDWLRQV�HW�WUDFWV�VXU�XQ�VLWH�V\QGLFDO�DFFHVVLEOH 
à partir de l’intranet de l’entreprise, lorsqu’il existe.

Vote électronique

/HV�pOHFWLRQV�SURIHVVLRQQHOOHV�SHXYHQW�DYRLU� OLHX�SDU�YRLH�pOHFWURQLTXH��PrPH�j�GpIDXW�G·DFFRUG�
d’entreprise le prévoyant. Dans ce cas, l’employeur peut y recourir par décision unilatérale.

Commentaires 
FO

Diffusion des informations syndicales

&HWWH�SRVVLELOLWp�GH�GLIIXVHU�GHV�LQIRUPDWLRQV�V\QGLFDOHV�HVW�pWHQGXH�j�WRXV�OHV�PR\HQV�QXPpULTXHV�
dans l’entreprise et non plus seulement à l’intranet et à la messagerie de l’entreprise.

En outre, les OS ayant constitué une section syndicale peuvent utiliser, sous certaines conditions, 
FHV�PR\HQV��PrPH�j�GpIDXW�G·DFFRUG��&·HVW�XQ�SRLQW�SRVLWLI��

.../...

DIFFUSION DES INFORMATIONS SYNDICALES ET ORGANISATION DES ÉLECTIONS 
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TÉLÉTRAVAIL (ART. 57)
Commentaires 
FO

Cet article propose une concertation entre les organisations professionnelles d'employeurs  
et syndicales de salariés représentatives sur le télétravail et le travail à distance, ce qui est une  
UHYHQGLFDWLRQ�)2�GHSXLV�OH�UDSSRUW�0HWWOLQJ�GH�VHSWHPEUH�������

Contrairement à la première version, cette concertation est également élargie à l’évaluation de la 
charge de travail des salariés en forfait en jours, sur la prise en compte des pratiques liées aux outils 
numériques permettant de mieux articuler la vie personnelle et la vie professionnelle, sujets sur 
OHVTXHOV�)RUFH�2XYULqUH�HVW�H[WUrPHPHQW�YLJLODQWH�HW�D�FRQVWUXLW�GpMj�XQ�VRFOH�GH�UHYHQGLFDWLRQV��

)2�UHJUHWWH�TXH�FHWWH�FRQFHUWDWLRQ�Q·DERXWLVVH�SRWHQWLHOOHPHQW�TX·j�XQ�JXLGH�GH�ERQQHV�SUDWLTXHV�
servant de document de référence lors de la négociation d’une convention ou d’un accord d’entreprise 
et non à un résultat contraignant.

/H�WpOpWUDYDLO�GRLW�UHVWHU�YRORQWDLUH�HW�HQFDGUp��TXHVWLRQ�GH�O·DFFHVVLELOLWp�GHV�PDQDJHUV��DFFLGHQWV�
GX�WUDYDLO��ULVTXHV�GX�WpOpWUDYDLO�DX�QRLU���8Q�DFFRUG�FROOHFWLI�GRLW�rWUH�SUpDODEOH�j�OD�PLVH�HQ�SODFH�
GX�WpOpWUDYDLO��3DU�DLOOHXUV��QRPEUH�G·pWXGHV�PRQWUHQW�TXH�OHV�VDODULpV�RQW�XQH�FKDUJH�GH�WUDYDLO�SOXV�
importante en télétravail.

6·DSSX\HU�VXU�OH�WDX[�GH�WpOpWUDYDLO�SDU�IDPLOOH�SURIHVVLRQQHOOH�HW�OH�VH[H�QH�GRLW�SDV�rWUH�FRQWUH-
SURGXFWLI� SRXU� O·pJDOLWp� HQWUH� IHPPHV� HW� KRPPHV�� /H� WpOpWUDYDLO� QH� GRLW� SDV� rWUH� XQ� UHWRXU� DX�
foyer pour les femmes. Aujourd’hui il y a moins de femmes que d’hommes en télétravail qui est  
souvent « vendu » comme permettant une meilleure conciliation des temps. Le risque est d’inciter 
les femmes au télétravail, au motif qu’il permettrait une meilleure articulation des temps de vie



FORCE OUVRIERE ��

SÉCURISER LES PARCOURS ET CONSTRUIRE LES BASES D’UN NOUVEAU MODÈLE SOCIAL À L’ÈRE DU NUMÉRIQUE

Dispositions  
de la loi

&HW�DUWLFOH�D�SRXU�REMHFWLI�GH�FUpHU�XQ�PLQLPXP�GH�UqJOHPHQWDWLRQV�HW�GH�SURWHFWLRQV�SRXU�OHV�
WUDYDLOOHXUV�XWLOLVDQW�XQH�SODWHIRUPH�GH�PLVH�HQ�UHODWLRQ�SDU�YRLH�pOHFWURQLTXH��8EHU��HWF����

Visant à encadrer les « mouvements de refus concerté » en vue de défendre les revendications  
professionnelles de ces travailleurs, l’article précise que ces mouvements ne peuvent ni engager 
OHXU� UHVSRQVDELOLWp� FRQWUDFWXHOOH�� QL� FRQVWLWXHU� XQ�PRWLI� GH� UXSWXUH� GH� OHXUV� UHODWLRQV� DYHF� OHV�
SODWHIRUPHV��QL� MXVWLÀHU�GHV�PHVXUHV� OHV�SpQDOLVDQW�GDQV� O·H[HUFLFH�GH� OHXU�DFWLYLWp��VDXI�DEXV�GHV�
travailleurs.

Commentaires 
FO

&·HVW�XQ�GpEXW��&HSHQGDQW��)RUFH�2XYULqUH�GpQRQFH�O·DYHXJOHPHQW�GX�*RXYHUQHPHQW��TXL�PDOJUp�
GH�QRPEUHX[�UDSSRUWV��UHIXVH�GH�UHFRQQDvWUH�OD�UHODWLRQ�GH�FHV�« indépendants » économiquement 
dépendants de ces plateformes, comme du salariat déguisé. Cet article avalise cette situation en 
QH�FKHUFKDQW�SDV� j� IDLUH� UHYHQLU� FHV� WUDYDLOOHXUV� YHUV� OH� UpJLPH�JpQpUDO��PDLV�ELHQ�HQ� FUpDQW�XQ� 
WURLVLqPH�VWDWXW�VSpFLÀTXH�j�FHV�WUDYDLOOHXUV�SUpFDLUHV��QRQ�UpHOOHPHQW�VDODULpV�HW�QRQ�UpHOOHPHQW� 
LQGpSHQGDQWV�� )2� FRQWLQXHUD� GH� FRPEDWWUH� FHWWH� UHVSRQVDELOLVDWLRQ� VRFLDOH� DX� UDEDLV� GHV� 
plateformes numériques.

FO condamne cette restriction qui constitue une atteinte grave au droit de grève, la notion  
d’« abus ª�pWDQW�WRWDOHPHQW�ODLVVpH�j�OD�OLEUH�LQWHUSUpWDWLRQ�GH�OD�SODWHIRUPH�

TRAVAILLEURS DES PLATEFORMES NUMÉRIQUES (ART. 60)

Commentaires 
FO
(suite)

Vote électronique

FO considère que le vote physique doit rester la règle. Le vote électronique doit garder un caractère 
H[FHSWLRQQHO�QpFHVVDLUHPHQW�MXVWLÀp�SDU�GHV�FRQWUDLQWHV�SDUWLFXOLqUHV��

'RQQHU� j� O·HPSOR\HXU� OD� SRVVLELOLWp� GH� GpFLGHU�� VHXO�� GH� UHFRXULU� DX� YRWH� pOHFWURQLTXH�� VDQV� 
aucun contrôle des organisations syndicales ni cadre déterminé par un accord risque d’entraîner de 
graves atteintes à la sincérité et à la sécurité du scrutin et ne permettra pas de garantir le respect 
GHV�JUDQGV�SULQFLSHV�GX�GURLW�pOHFWRUDO�HW�GHV�OLEHUWpV�LQGLYLGXHOOHV�HW�FROOHFWLYHV�GHV�WUDYDLOOHXUV��
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Dispositions  
de la loi

8Q�DFFRUG�GH�EUDQFKH�pWHQGX�SHXW�FRQWHQLU��OH�FDV�pFKpDQW�VRXV�IRUPH�G·DFFRUG�W\SH�LQGLTXDQW�OHV�
GLIIpUHQWV�FKRL[�ODLVVpV�j�O·HPSOR\HXU��GHV�VWLSXODWLRQV�VSpFLÀTXHV�SRXU�OHV�HQWUHSULVHV�GH�PRLQV�GH�
cinquante salariés. 

L’employeur peut appliquer cet accord type à travers un document unilatéral indiquant les choix 
qu’il a retenu, après information des délégués du personnel s’ils existent, et des salariés, par tout 
moyen.

Commentaires 
FO

,O� HVW� LQWpUHVVDQW� TXH� OHV� EUDQFKHV� SUpYRLHQW� GHV� GLVSRVLWLRQV� DSSOLFDEOHV� VSpFLÀTXHPHQW� DX[� 
TPE-PME.

,O�IDXGUD�FHSHQGDQW�rWUH�YLJLODQW�VXU�OHV�RSWLRQV�ODLVVpHV�j�O·HQWUHSULVH��FDU�VRQ�DSSOLFDWLRQ�VH�IHUD�GH�
manière unilatérale. 

Il ne faut pas que l’employeur puisse, au choix, n’appliquer qu’une partie seulement des dispositions 
G·XQ�DFFRUG�W\SH��pWDQW�HQWHQGX�TX·XQ�DFFRUG�HVW�OD�UpVXOWDQWH�G·XQ�pTXLOLEUH��

En cas de présence de DP dans l’entreprise, il est dommage qu’il ne s’agisse que d’une information 
et non d’une consultation.

Par ailleurs, il est prévu une information des salariés par tout moyen. De manière générale, FO est 
UpWLFHQWH�j�FH�JHQUH�GH�IRUPXOH��8QH�LQIRUPDWLRQ�RUDOH�HVW�HOOH�VXIÀVDQWH�"�3RXU�QRXV��XQH�LQIRUPDWLRQ 
écrite est nécessaire.

Dispositions  
de la loi

La loi créé une nouvelle instance de représentation propre aux réseaux d’exploitants franchisés 
dénommée « instance de dialogue social ». Il s’agit d’une instance tripartite réunissant le franchiseur 
(qui sera le président de l’instance), les représentants des franchisés et les représentants des salariés. 

Seuls sont concernés les réseaux occupant au-moins 300 salariés en France.

&HWWH�LQVWDQFH�HVW�REOLJDWRLUHPHQW�PLVH�HQ�SODFH�SDU�DFFRUG��GqV�ORUV�TX·XQH�RUJDQLVDWLRQ�V\QGLFDOH�
UHSUpVHQWDWLYH�GDQV�O·XQH�GHV�EUDQFKHV�GX�UpVHDX�RX�D\DQW�FRQVWLWXp�XQH�VHFWLRQ�V\QGLFDOH�DX�VHLQ�
de l’une des entreprises du réseau le demande. 

Commentaires 
FO

Bien que facultative, il s’agit d’une nouvelle institution représentative du personnel qui va devoir 
« cohabiter » avec les éventuelles IRP déjà en place dans certaines structures du réseau. 

Rien n’est cadré, quant à la mise en place (élections…), à l’exercice du mandat, aux moyens alloués, 
j�VRQ�U{OH��j�OD�SURWHFWLRQ�GH�VHV�PHPEUHV«

En plus, cette instance tripartite est composée, aux deux tiers, de représentants des employeurs !

Ce dispositif n’a pas été prévu dans le projet de loi initial. Il a fait son apparition au cours de l’examen 
SDUOHPHQWDLUH��MXVWH�DYDQW�TXH�OH�*RXYHUQHPHQW�Q·XWLOLVH�O·DUWLFOH����DOLQpD���SRXU�OD�SUHPLqUH�IRLV��
GRQF�VDQV�DXFXQH�FRQVXOWDWLRQ�SUpDODEOH��,O�D�FHSHQGDQW�pWp�ODUJHPHQW�DPHQGp�GHSXLV«

ACCORD TYPE DE BRANCHE – ENTREPRISES DE MOINS DE 50 SALARIÉS (ART. 63)
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FAVORISER L’EMPLOI
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Droit antérieur 'pÀQLWLRQ�GX�OLFHQFLHPHQW�pFRQRPLTXH�
Licenciement effectué pour un ou plusieurs motifs non inhérents à la personne du salarié résultant 
G·XQH� VXSSUHVVLRQ�RX� WUDQVIRUPDWLRQ�G·HPSORL�RX�G·XQH�PRGLÀFDWLRQ�G·XQ�pOpPHQW�HVVHQWLHO�GX�
FRQWUDW�GH� WUDYDLO� UHIXVpH�SDU� OH� VDODULp�� UpVXOWDQW�QRWDPPHQW�GH�GLIÀFXOWpV�pFRQRPLTXHV�RX�GH�
mutations technologiques

�
Réorganisation de l’entreprise effectuée pour sauvegarder sa compétitivité et la cessation d’activité 
de l’entreprise (jurisprudentiel).

Niveau d’appréciation des motifs 

De manière générale, selon la jurisprudence, au niveau du groupe sauf exceptions (par exemple : au 
niveau de l’entreprise pour la cessation d’activité).

Dispositions  
de la loi

Il peut y avoir licenciement économique, notamment en cas de :

– difficultés économiques qui se caractérisent :
¨��SDU�O·pYROXWLRQ�VLJQLÀFDWLYH�G·XQ�LQGLFDWHXU�WHO�TXH��

y� YDULDEOHV�VHORQ�O·HIIHFWLI�GH�O·HQWUHSULVH��
y� SHUWH�G·H[SORLWDWLRQ�RX�GpJUDGDWLRQ�GH�OD�WUpVRUHULH�RX�GH�O·H[FpGHQW�EUXW�G·H[SORLWDWLRQ �

¨���RX�SDU�WRXW�DXWUH�pOpPHQW�GH�QDWXUH�j�MXVWLÀHU�GH�FHV�GLIÀFXOWpV�

²� PXWDWLRQV�WHFKQRORJLTXHV��

²� UpRUJDQLVDWLRQ�QpFHVVDLUH�j�OD�VDXYHJDUGH�GH�OD�FRPSpWLWLYLWp��

– cessation d’activité de l’entreprise.
Pas de précisions sur le périmètre d’appréciation du motif économique.

Commentaires 
FO

2EMHFWLI���UHVWUHLQGUH�HQFRUH�SOXV�OHV�SRVVLELOLWpV�GH�FRQWHVWHU�XQ�OLFHQFLHPHQW�pFRQRPLTXH�

– Élargissement du motif de « cessation de l’activité de l’entreprise » tel qu’antérieurement reconnu 
par la Cour de cassation. La Cour le reconnait uniquement lorsque la cessation de l’activité 
de l’entreprise est totale, définitive et ne résultant pas d’une faute de l’employeur, ce que la loi 
n’indique pas !

²� /DUJH� SDQHO� G·LQGLFDWHXUV� VXVFHSWLEOHV� G·DWWHVWHU� GH� O·H[LVWHQFH� GH� GLIILFXOWpV� pFRQRPLTXHV��
G·DXWDQW�SOXV�TX·XQ�VHXO�VHPEOH�VXIILUH�

²� (QILQ�� OD� GLVWLQFWLRQ�GHV� GLIILFXOWpV� pFRQRPLTXHV� VHORQ� O·HIIHFWLI� GH� O·HQWUHSULVH� QRXV� VHPEOH�
contraire à la Constitution.

– À noter également que l’entrée en vigueur de ce nouveau dispositif est repoussée au  
1er�GpFHPEUH�������SDU�VRXFL�GH�VpFXULVDWLRQ��

LICENCIEMENT ÉCONOMIQUE (ART. 67)

Dispositions  
de la loi

&HW�DUWLFOH�GRQQH�OD�SRVVLELOLWp�DX�%&2��DX[�FRQVHLOOHUV�UDSSRUWHXUV�RX�DX�EXUHDX�GH�MXJHPHQW�GH�
prendre une ordonnance de clôture de l’instruction. 

Commentaires 
FO

9RORQWp�GH�UHQGUH�HIÀFDFH�OD�PLVH�HQ�pWDW�DYHF�XQH�FO{WXUH�GH�O·LQVWUXFWLRQ��,O�IDXGUD�FHSHQGDQW�rWUH�
DWWHQWLIV�j�FH�TXH�FHOD�Q·DERXWLVVH�SDV�j�XQ�JOLVVHPHQW�SURJUHVVLI�YHUV�OH�GURLW�FRPPXQ�

352&e'85(�358'·+20$/(��$57�����
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Dispositions  
de la loi

Expérimentation dans deux régions volontaires concernant la répartition des fonds issus de la taxe 
d’apprentissage et non affectés par les entreprises.

Commentaires 
FO

3RXU�OD�SUHPLqUH�DQQpH�GH�JHVWLRQ�SDULWDLUH�G·XQH�LQÀPH�SDUW�GH�OD�WD[H�G·DSSUHQWLVVDJH��O·eWDW�FqGH�
DX[�UpJLRQV�SRXU�TXH�FHV�IRQGV�VRLHQW��j�WHUPH��DWWULEXpV�VXU�SURSRVLWLRQ�GHV�&RQVHLOV�UpJLRQDX[�

Dispositions  
de la lo

&HW� DUWLFOH� SUpYRLW� GH� EDLVVHU� GH� WURLV� DQV� j� XQ� DQ� OD� GXUpH� PLQLPDOH� G·DFWLYLWp� UHTXLVH� SRXU� 
prétendre effectuer une VAE. 

,O�SUpYRLW�pJDOHPHQW�TXH�O·DFTXLVLWLRQ�SDUWLHOOH�G·XQH�FHUWLÀFDWLRQ�SHXW�rWUH�GpÀQLWLYH�

Commentaires 
FO

Baisser la durée minimale expose la personne à entamer un parcours de VAE sans disposer de 
O·H[SpULHQFH�HW�GHV�FRQQDLVVDQFHV�QpFHVVDLUHV��&HWWH�PHVXUH�FRQWULEXHUD�j�GpJUDGHU�XQH�LPDJH�GH�
la VAE qui peine à se construire. 

/H�EXW�GH�OD�9$(�HVW�G·REWHQLU�XQH�YDOLGDWLRQ�WRWDOH��TXH�OD�SHUVRQQH�SRXUUD�IDLUH�YDORLU��2XYULU�HW�
HQFRXUDJHU�OD�YDOLGDWLRQ�SDUWLHOOH�DXUD�SRXU�HIIHW�GH�SRUWHU�DWWHLQWH�j�OD�FHUWLÀFDWLRQ��GH�SULYHU�OH�
WUDYDLOOHXU�GHV�HIIHWV�G·XQH�YDOLGDWLRQ�WRWDOH��HW�G·DERXWLU�j�XQH�IRUPDWLRQ�DPRLQGULH�GHV�WUDYDLOOHXUV�

Dispositions  
de la loi

Lorsque, dans les entreprises d’au moins 1000 salariés, le plan de sauvegarde de l’emploi comporte, 
HQ�YXH�G·pYLWHU� OD�IHUPHWXUH�G·XQ�RX�GH�SOXVLHXUV�pWDEOLVVHPHQWV�� OH�WUDQVIHUW�G·XQH�RX�SOXVLHXUV�
entités économiques, nécessaire à la sauvegarde d’une partie des emplois, et lorsque ces entreprises 
VRXKDLWHQW� DFFHSWHU�XQH�RIIUH�GH� UHSULVH�� O·DUWLFOH� /�� �������QH� V·DSSOLTXH�TXH�GDQV� OD� OLPLWH�GX�
QRPEUH�GHV�HPSORLV�TXL�Q·RQW�SDV�pWp�VXSSULPpV�SDU�VXLWH�GHV�OLFHQFLHPHQWV�j�OD�GDWH�G·HIIHW�GX�
transfert.

Commentaires 
FO

Désormais la loi envisagerait que lorsqu’un PSE comporte une reprise de site, les règles du transfert 
Q·HPSrFKHQW�SDV�OH�FpGDQW�GH�SURFpGHU�DX�OLFHQFLHPHQW�GHV�VDODULpV�QRQ�UHSULV�

&·HVW�HQ�SDUWLH�XQH�SHUWH�GH�GURLWV�SXLVTXH�O·REOLJDWLRQ�GH�PDLQWHQLU�OHV�FRQWUDWV�HQ�FDV�GH�WUDQVIHUW�
disparait dans les entreprises de plus de 1000 salariés. 

0DLV�VL�O·REOLJDWLRQ�GH�PDLQWHQLU�OHV�FRQWUDWV�HPSrFKH�OD�UHSULVH�G·XQ�VLWH�HW�GRQF�GH�FHUWDLQV�HPSORLV� 
on a tout perdu. 

(Q� GpÀQLWLYH�� OD� UpGDFWLRQ� HVW� GDQJHUHXVH� SDUFH� TXH� JpQpULTXH� �VRXV� UpVHUYH� GH� VRQ� FKDPS� 
G·DSSOLFDWLRQ���2Q�SRXUUDLW�HQYLVDJHU�OD�SRVVLELOLWp�GH�QH�SDV�DSSOLTXHU�/��������GDQV�OH�FDGUH�G·XQ�
PSE avec reprise de site, MAIS sous condition d’avoir un avis conforme de l’Inspection du travail.

TAXE D’APPRENTISSAGE – GESTION PARITAIRE (ART. 76)

9$/25,6$7,21�'(6�$&48,6�'(�/·(;3e5,(1&(��$57�����

75$16)(57�'·(175(35,6(�(7�36(��$57�����
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Dispositions  
de la loi

&HW� DUWLFOH� SUpYRLW� TX·HQ� FDV� GH� VXFFHVVLRQ� GH� SUHVWDWDLUHV� GH� VHUYLFHV� VXU� XQ�PrPH� VLWH�� HQ� 
DSSOLFDWLRQ� G·XQ� DFFRUG� GH� EUDQFKH� pWHQGX� �QHWWR\DJH�� VpFXULWp� SDU� H[HPSOH��� OHV� VDODULpV� GX� 
nouveau prestataire travaillant sur d’autres sites ne peuvent revendiquer l’égalité de traitement  
avec les salariés repris.

Commentaires 
FO

Il s’agit d’une nouveauté introduite par le Gouvernement qui ouvre une brèche dans l’application 
du principe « à travail égal, salaire égal » !

75$16)(57�&219(17,211(/�(7�e*$/,7e�'(�75$,7(0(17��$57�����
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1. SUPPRESSION DE LA VISITE D’APTITUDE À L’EMBAUCHE  
COMME PRINCIPE GÉNÉRAL (ART. 102)

Dispositions  
de la lo

8QH�VLPSOH�YLVLWH�G·LQIRUPDWLRQ�HW�GH�SUpYHQWLRQ�VHUD�UpDOLVpH�$35Ë6�/·(0%$8&+(�SDU�XQ�LQÀUPLHU 
GX�WUDYDLO��XQ�LQWHUQH�HQ�PpGHFLQH�GX�WUDYDLO�RX�XQ�FROODERUDWHXU�PpGHFLQ��/H�GpODL�PD[LPDO�SRXU�
UpDOLVHU�FHWWH�YLVLWH�VHUD�À[pH�SDU�GpFUHW�HQ�&(�

$XFXQ�DYLV�G·DSWLWXGH�Q·HVW�GpOLYUp�j�O·LVVXH�GH�FHWWH�YLVLWH���VLPSOH�DWWHVWDWLRQ�

À l’occasion de cette visite d’information, le professionnel de santé peut orienter le travailleur vers 
le médecin du travail.

Seuls les travailleurs affectés à un poste « à risque » (pour leurs santé/sécurité, celles de leurs  
FROOqJXHV� RX� GHV� WLHUV� pYROXDQW� GDQV� XQ� HQYLURQQHPHQW� SURFKH«�� EpQpÀFLHURQW� G·XQH� YLVLWH� 
PpGLFDOH� G·HPEDXFKH� DYDQW� OD� ÀQ�GH� OD� SpULRGH�G·HVVDL�� UpDOLVpH� SDU�PpGHFLQ� GX� WUDYDLO� ��� VXLYL� 
SpULRGLTXH���/·H[DPHQ�PpGLFDO�G·DSWLWXGH�SHUPHW�GH�V·DVVXUHU�GH�OD�FRPSDWLELOLWp�GH�O·pWDW�GH�VDQWp�
du travailleur avec le poste auquel il est affecté.

Commentaires 
FO

)2�HVW�GpIDYRUDEOH�j�FH�VXLYL�LQGLYLGXDOLVp�TXL�LQWURGXLW�XQH�LQpJDOLWp�GH�WUDLWHPHQW�HQWUH�OHV�VDODULpV�
et les entreprises et qui, à terme, induira une inégalité de traitement en matière de santé.

)2� YHXW� OH�PDLQWLHQ� G·XQH� YLVLWH�PpGLFDOH� G·HPEDXFKH� SRXU�7286� OHV� VDODULpV� UpDOLVpH� SDU� XQ� 
médecin du travail avec maintien de l’avis d’APTITUDE.

(Q�HIIHW��)2�D�WRXMRXUV�IDLW�YDORLU�TXH�O·HQVHPEOH�GHV�VDODULpV�HVW�FRQFHUQp�SDU�OHV�ULVTXHV�SURIHV-
VLRQQHOV��OHV�FRQGLWLRQV�GH�WUDYDLO�HW�O·RUJDQLVDWLRQ�GX�WUDYDLO�TXL�SHXW�rWUH�KDXWHPHQW�SDWKRJqQH�

1H�GpOLYUHU�XQ�DYLV�G·DSWLWXGH�TXH�SRXU�OHV�SRVWHV�j�ULVTXH�UHYLHQW�j�PRGLÀHU�OD�SKLORVRSKLH�PrPH�
de la médecine du travail : on passe d’une médecine de prévention à une médecine de sélection avec 
tous les risques que cela comporte pour l’emploi du travailleur. 

,FL��OD�YLVLWH�G·HPEDXFKH�QH�YLVH�SOXV�j�DGDSWHU�OH�SRVWH�HQ�FDV�GH�EHVRLQ��PDLV�j�« sélectionner » le 
travailleur le mieux constitué pour l’occuper.

/HV�VDODULpV�DIIHFWpV�j�XQ�SRVWH�© j�ULVTXH ª�EpQpÀFLHQW�G·XQ�VXLYL�LQGLYLGXHO�GLW�« renforcé », alors que 
FH�VXLYL�pWDLW�OH�GURLW�FRPPXQ�SRXU�O·HQVHPEOH�GHV�VDODULpV�MXVTX·DORUV�

2. PÉRIODICITÉ DES EXAMENS MÉDICAUX (ART. 102)

Dispositions  
de la lo

Modalité et périodicité du suivi médical seront fonction des conditions de travail, de l’âge, de 
l’état de santé du travailleur ainsi que les risques professionnels auxquels il est exposé (sauf pour 
travailleurs occupant un © SRVWH�j�ULVTXH ª).

.../...
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3. SÉCURITÉ DES TIERS (ART. 102)

Dispositions  
de la lo

Sur les tiers, la loi apporte quelques précisions et restreint l’acception de cette notion : « tiers se 

trouvant dans l’environnement immédiat de travail ».

/D�ORL�UHODWLYH�DX�GLDORJXH�VRFLDO�HW�j�O·HPSORL��/RL�5HEVDPHQ��D�PRGLÀp�OHV�PLVVLRQV�GX�PpGHFLQ�GX�
WUDYDLO�HW�GHV�VHUYLFHV�GH�VDQWp�DX�WUDYDLO��667��HQ�OHXU�FRQÀDQW�OD�ORXUGH�WkFKH�G·DVVXUHU��QRQ�SOXV�
seulement la sécurité des salariés mais aussi celle des tiers.

Commentaires 
FO

&HWWH�UHVWULFWLRQ�GDQV�OD�GpÀQLWLRQ�GHV�« tiers »�HVW�LQGLVSHQVDEOH��PrPH�VL�HOOH�Q·HVW�SDV�WRWDOHPHQW�
satisfaisante. 

)2�pWDLW�IDYRUDEOH�j�OD�VXSSUHVVLRQ�SXUH�HW�VLPSOH�GH�FHWWH�QRWLRQ��FRPPH�FHOD�DYDLW�pWp�IDLW�SDU�OH�
6pQDW�²����MXLQ�������

Il apparaît tout à fait contradictoire de constater que les médecins du travail ne sont pas assez 
QRPEUHX[��PDLV�G·DMRXWHU��VDQV�FHVVH��GH�QRXYHOOHV�PLVVLRQV�DX[�667��SpQLELOLWp��VpFXULWp�GHV�WLHUV��
prévention de la consommation d’alcool ou de drogue sur le lieu de travail…). 

Plus généralement, nous assistons à « un mélange des genres » dangereux. En effet, il est proposé 
depuis longtemps, de pallier la pénurie des médecins du travail en autorisant les médecins géné-
ralistes à assurer le suivi médical des travailleurs. FORCE OUVRIÈRE s’y est toujours opposée. Et 
aujourd’hui, les médecins du travail devraient éviter toute atteinte à la sécurité des tiers. Cette 
confusion, illogique sur le papier, est non seulement dangereuse pour les salariés (les médecins 
JpQpUDOLVWHV�QH�FRQQDLVVHQW�SDV�O·HQVHPEOH�GHV�ULVTXHV�SURIHVVLRQQHOV�HW�OHV�SRVWHV�GH�WUDYDLO���PDLV�
DXVVL�SRXU�OHV�PpGHFLQV�GX�WUDYDLO�TXL�QH�SHXYHQW�DEVROXPHQW�SDV�LQÁXHU�VXU�OHV�FRPSRUWHPHQWV�
des tiers.

6DQWp� SXEOLTXH� HW� VDQWp� DX� WUDYDLO� VRQW� FRPSOpPHQWDLUHV�� /HV� « fusionner » pour répondre à des 
FRQWUDLQWHV�pFRQRPLTXHV�HW�ÀQDQFLqUHV�QXLUDLW�j�WRXV�

MODERNISER LA MÉDECINE DU TRAVAIL

Dispositions  
de la lo
(suite)

Les travailleurs handicapés (ayant la RQTH), les titulaires d’une pension d’invalidité ainsi que les 
travailleurs de nuit sont « orientés »�YHUV� OH�PpGHFLQ�GX�WUDYDLO�HW�EpQpÀFLHQW�G·XQ�VXLYL� LQGLYLGXHO�
régulier.

8Q�GpFUHW�GpWHUPLQHUD�OHV�UqJOHV�DSSOLFDEOHV�SRXU�OHV�VDODULpV�WHPSRUDLUHV�HW�OHV�VDODULpV�HQ�&''��
DÀQ�TXH�OH�VXLYL�LQGLYLGXHO�GH�OHXU�pWDW�GH�VDQWp�VRLW�pTXLYDOHQW�j�FHOXL�GHV�VDODULpV�HQ�&',�

Commentaires 
FO

Conditionner la périodicité des examens médicaux à l’âge, à l’état de santé, aux conditions de  
travail… constitue un recul majeur dans la surveillance de la population salariée dans sa  
JOREDOLWp�HW�GDQV�OD�SUpYHQWLRQ�GHV�ULVTXHV�SURIHVVLRQQHOV�TXL�GRLW�rWUH�DSSOLTXpH�j�OD�FROOHFWLYLWp�
des travailleurs.

FO s’est toujours prononcée contre l’allongement de la périodicité des examens médicaux.

(Q�HIIHW��FHW�DOORQJHPHQW�QH�UpVRXW�SDV�OH�SUREOqPH�GpPRJUDSKLTXH�GHV�PpGHFLQV�GX�WUDYDLO�HW�QXLW�
j�O·HIÀFDFLWp�GHV�VXLYLV�PpGLFDX[�UpJXOLHUV�GHV�WUDYDLOOHXUV�HW�j�OD�GpWHFWLRQ�GHV�ULVTXHV�pPHUJHQWV��

Par ailleurs, une trop grande période entre les visites ne permet pas aux travailleurs de nouer une 
UHODWLRQ�GH�FRQÀDQFH�DYHF�OH�PpGHFLQ�GX�WUDYDLO���FRQÀDQFH�LQGLVSHQVDEOH�SRXU�pYRTXHU�RX�GpQRQFHU� 
QRWDPPHQW��XQH�VRXIIUDQFH�DX�WUDYDLO��VWUHVV��EXUQ��RXW��GpSUHVVLRQ«��
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���,1$37,78'(�(7�5(&/$66(0(17��$57������

Dispositions  
de la loi

Alignement du régime de l’inaptitude d’origine non professionnelle sur celui d’origine professionnelle. 
'pVRUPDLV��OD�ORL�UHQG�REOLJDWRLUH�OD�FRQVXOWDWLRQ�GHV�'3�DYDQW�WRXWH�SURSRVLWLRQ�GH�UHFODVVHPHQW��
PrPH�HQ�FDV�G·LQDSWLWXGH�G·RULJLQH�QRQ�SURIHVVLRQQHOOH�

Commentaires 
FO

Consulter les DP dans les procédures d’inaptitudes (qu’elles soient professionnelles ou non) donne 
une garantie supplémentaire que les recherches de reclassement sont sérieuses.

Maintenir les dispositions protectrices pour les inaptitudes professionnelles (consultation des  
'3�� ,QGHPQLWp� 7HPSRUDLUH� G·,QDSWLWXGH�� SDLHPHQW� GX� SUpDYLV� QRQ� HIIHFWXp�� GRXEOHPHQW� GH� 
O·LQGHPQLWp� GH� OLFHQFLHPHQW�� Q·HPSrFKH� SDV� G·DPpOLRUHU� OD� SURWHFWLRQ� GHV� VDODULpV� LQDSWHV� 
d’origine non professionnelle.

Dispositions  
de la loi

/H�PpGHFLQ�GX�WUDYDLO�IRUPXOH�GHV�LQGLFDWLRQV�VXU�OD�FDSDFLWp�GX�VDODULp�j�EpQpÀFLHU�G·XQH�IRUPDWLRQ�
le préparant à occuper un poste adapté.

Commentaires 
FO

&HWWH� LQGLFDWLRQ� HVW� YDODEOH� SRXU� OHV� �� LQDSWLWXGHV� �SURIHVVLRQQHOOH� RX� QRQ�� HW� SRXU� WRXWHV� OHV� 
entreprises (et non plus seulement que pour celles de plus de 50 salariés).

(Q�PDWLqUH�GH�VDQWp�DX�WUDYDLO��)2�UHIXVH�OHV�VHXLOV��/D�FDSDFLWp�j�VXLYUH�XQH�IRUPDWLRQ�GRLW�rWUH�
DSSUpFLpH�GDQV�WRXWHV�OHV�HQWUHSULVHV�VDQV�FRQVLGpUDWLRQ�GX�QRPEUH�GH�VDODULpV�

Dispositions  
de la loi

/·HPSOR\HXU�URPSW�OH�FRQWUDW�SRXU�LQDSWLWXGH�V·LO�MXVWLÀH���
²� GH�VRQ�LPSRVVLELOLWp�GH�SURSRVHU�XQ�HPSORL��© DXVVL�FRPSDUDEOH�TXH�SRVVLEOH�j�O·HPSORL�SUpFp-
GHPPHQW�RFFXSp��DX�EHVRLQ�SDU�OD�PLVH�HQ�±XYUH�GH�PHVXUHV�WHOOHV�TXH�PXWDWLRQV��DPpQDJHPHQWV��
adaptations ou transformations de postes existants »����RX

²� GX�UHIXV�SDU�OH�VDODULp�GH�O·HPSORL�SURSRVp���RX�GH�OD�PHQWLRQ�H[SUHVVH�GDQV�O·DYLV�GX�PpGHFLQ�
du travail que « tout maintien du salarié dans un emploi serait gravement préjudiciable à sa santé ou 
TXH�O·pWDW�GH�VDQWp�GX�VDODULp�IDLW�REVWDFOH�j�WRXW�UHFODVVHPHQW�GDQV�XQ�HPSORL ª�

Commentaires 
FO

Dans les 2 types d’inaptitude, il devient plus facile et plus rapide de licencier les travailleurs concernés.

$ÀQ�GH�VRXODJHU�OHV�HPSOR\HXUV��SRXU�TXL�O·REOLJDWLRQ�GH�UHFODVVHPHQW�pWDLW�WURS�ORXUGH��LO�\�D�GpVRUPDLV 
XQH�SUpVRPSWLRQ�HQ�OHXU�IDYHXU��3UpVRPSWLRQ�G·DYRLU�VDWLVIDLW�j� OHXU�REOLJDWLRQ�GH�UHFKHUFKHV�GH�
reclassement.

Or, FO constate, trop souvent, que les recherches de reclassement ne sont pas réalisées ou qu’elles 
le sont de façon « baclée »��SRXU�UHVSHFWHU�OH�GpODL�G·XQ�PRLV�DÀQ�GH�UHFODVVHU�RX�GH�OLFHQFLHU��VDQV�
reprendre le paiement des salaires).

Dispositions  
de la loi

L’employeur est présumé avoir rempli son obligation de reclassement lorsqu’il a proposé 
un emploi en respectant l’avis et les indications du médecin du travail.

Commentaires 
FO

,O� VHUD�GLIÀFLOH�SRXU�XQ� VDODULp� OLFHQFLp�SRXU� LQDSWLWXGH�G·DSSRUWHU�GHV�pOpPHQWV�GH�
SUHXYH�DÀQ�GH�GpPRQWUHU�TXH�O·HPSOR\HXU�Q·D�SDV�UHPSOL�VRQ�REOLJDWLRQ�GH�UHFODVVHPHQW. 
D’une part, car disposer d’informations pertinentes n’est pas évident et d’autre part parce que le 
WUDYDLOOHXU�GHYHQX�LQDSWH�DXUD�VRXYHQW�pWp�DEVHQW�SHQGDQW�ORQJWHPSV�HW�GRQF�pORLJQp�GHV�FKDQJHPHQWV 
qu’aura pu connaître l’entreprise.

.../...
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Commentaires 
FO
(suite)

/H�6pQDW�DYDLW�VXSSULPp�FHWWH�SUpVRPSWLRQ���PDOKHXUHXVHPHQW�OH�*RXYHUQHPHQW�SHUVLVWH�HW�VLJQH�

FORCE OUVRIÈRE conseille donc à toutes les instances représentatives du personnel de se montrer 
WUqV�YLJLODQWHV��GqV�ORUV�TX·XQ�VDODULp�HVW�DEVHQW��6DQV�UHFKHUFKH�GH�UHFODVVHPHQW��OD�SURFpGXUH�VHUD�
UDSLGH��OHV�GpODLV�SRXU�DJLU�VRQW�UDFFRXUFLV���LO�HVW�GRQF�XUJHQW�GH�VH�VRXFLHU�GHV�WUDYDLOOHXUV�DEVHQWV�
OH�SOXV�W{W�SRVVLEOH�

Dispositions  
de la loi

La loi facilite la rupture du contrat de travail pour les CDD : dès lors que le médecin du travail  
mentionne expressément que « tout maintien du salarié dans l’emploi serait gravement préjudiciable à sa 
VDQWp�RX�TXH�O·pWDW�GH�VDQWp�GX�VDODULp�IDLW�REVWDFOH�j�WRXW�UHFODVVHPHQW�GDQV�O·HPSORL ª.

Commentaires 
FO

-XVTX·j�DXMRXUG·KXL��OH�&''�QH�SRXYDLW�rWUH�URPSX�TXH�VL���

²� O·HPSOR\HXU�MXVWLILH�G·XQ�pFKHF�GHV�UHFKHUFKHV�GH�UHFODVVHPHQW���RX

– le salarié refuse l’emploi proposé dans le cadre d’un reclassement.

Dispositions  
de la loi

Un salarié anticipant un risque d’inaptitude pourrait solliciter une visite médicale.

Commentaires 
FO

Il existe déjà un article qui permet au salarié de solliciter une visite médicale À SON INITIATIVE.

Mettre l’accent sur l’inaptitude relève d’une volonté d’enrayer la désinsertion professionnelle et de 
PHWWUH�HQ�±XYUH�GHV�DFWLRQV�HQ�IDYHXU�GX�PDLQWLHQ�GDQV�O·HPSORL��REMHFWLI�GX�367��HW�GH�OD�IXWXUH�
COG AT/MP).

Ces actions relèvent de la CNAMTS, de l’employeur et éventuellement du médecin du travail : si le 
salarié ne sollicite pas de visite et qu’il est par la suite déclaré inapte, pourra-t-on lui reprocher son 
PDQTXHPHQW�"�9RLUH�MXVWLÀHU�O·pFKHF�GH�O·HPSOR\HXU�GDQV�OD�UHFKHUFKH�GH�UHFODVVHPHQW�"

Dispositions  
de la loi

/·DYLV�G·LQDSWLWXGH�GRLW�rWUH�SUpFpGp�G·XQH�pWXGH�GH�SRVWH�UpDOLVpH�SDU�OH�PpGHFLQ�GX�WUDYDLO�RX�XQ�
PHPEUH�GH� O·pTXLSH�SOXULGLVFLSOLQDLUH�GX�667��&HW�DYLV�GRLW�rWUH�DVVRUWL�G·LQGLFDWLRQV�UHODWLYHV�DX�
reclassement du travailleur.

Commentaires 
FO

)2�GpSORUH�TXH�OHV�PHVXUHV�SULVHV�DLHQW�SRXU�XQLTXH�REMHW�G·DOOpJHU�OHV�REOLJDWLRQV�GH�O·HPSOR\HXU�

,O�QH� IDXW�SDV�TXH� OD� UHVSRQVDELOLWp�GH�FH�GHUQLHU� VRLW� DPRLQGULH�HQ� IRQFWLRQ�GHV� LQGLFDWLRQV�GX�
PpGHFLQ�GX�WUDYDLO��6L� OHV�SUpFRQLVDWLRQV�VRQW�ÁRXHV�RX�SHX�SUpFLVHV��TXL�VHUD�UHVSRQVDEOH�GH� OD�
défaillance en matière de recherche de reclassement ?

Dispositions  
de la loi

La contestation de l’inaptitude est renvoyée au Conseil de Prud’hommes, statuant en référé.  
L’employeur ou le salarié saisit le Conseil d’une « demande de désignation d’un médecin-expert inscrit 
sur la liste des experts près la cour d’appel ».

Le demandeur doit en informer le médecin du travail.

Commentaires 
FO

)2�HVW�GpIDYRUDEOH�j�FHWWH�GLVSRVLWLRQ�TXL�FRQÀH�j�GHV�PpGHFLQV�OH�VRLQ�GH�« statuer » sur le sort 
GHV�WUDYDLOOHXUV���HW�FH��DORUV�TX·LOV�QH�VRQW�SDV�PpGHFLQV�GX�WUDYDLO��2Q�SHXW�GRQF�GRXWHU�GH�OHXU�
connaissance du milieu du travail et de ses risques propres, des conditions de travail, des pathologies 
professionnelles, de l’évaluation des risques…

Pour FO, seuls l’inspecteur du travail et le médecin inspecteur sont légitimes pour se prononcer en 
cas de litige portant sur des éléments médicaux.
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5. RAPPORT ANNUEL D’ACTIVITÉ (ART. 102)

Dispositions  
de la loi

'pVRUPDLV��OH�UDSSRUW�DQQXHO�G·DFWLYLWp��pWDEOL�SDU�OH�PpGHFLQ�GX�WUDYDLO��GHYUD�FRPSRUWHU�GHV�GRQQpHV�
présentées par sexe.

8Q�PRGqOH�GH�FH�UDSSRUW��DLQVL�TXH�GH�OD�V\QWKqVH�DQQXHOOH�G·DFWLYLWp�VHUD�À[p�SDU�DUUrWp�

Commentaires 
FO

Pour FO, cette nouvelle exigence doit uniquement servir à la prévention des risques professionnels 
pour TOUS les travailleurs sans aucune distinction de sexe.

En effet, la préoccupation d’améliorer les conditions de travail des femmes doit servir à la prévention 
GHV�ULVTXHV�GDQV�VD�JOREDOLWp«�HW�VHUYLU�j�DOOpJHU�OH�WUDYDLO�GH�WRXV�

&HV�FKLIIUHV�QH�GRLYHQW�HQ�DXFXQ�FDV�VHUYLU�XQ�REMHFWLI�GH�« sélection » de la main d’œuvre : dans 
un secteur d’activité et pour un poste précis, si les femmes sont davantage victimes de TMS, l’em-
ployeur sera-t-il tenté de recruter plus d’hommes ? Oui, la tentation sera grande : non seulement 
la prévention sera moins importante à mettre en place mais surtout, les données en matière de 
sinistralité seront diminuées puisque les travailleurs déclareront moins de maladies professionnelles 
que les travailleuses.

MODERNISER LA MÉDECINE DU TRAVAIL
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Dispositions  
de la loi

Une déclaration dématérialisée est instaurée, et son coût de mise en place sera supporté par les 
HPSOR\HXUV�pWDEOLV�KRUV�GH�)UDQFH�TXL�UHFRXUHQW�DX�WUDYDLO�GpWDFKp�HQ�)UDQFH��

L’accomplissement de ces formalités ne présume pas du caractère régulier du détachement.

/HV�PDLWUHV� G·RXYUDJH� VHURQW� WHQXV� GH� YpULÀHU� TXH� OHXUV� VRXV�WUDLWDQWV� VH� VRQW� ELHQ� DFTXLWWpV�
GH�O·REOLJDWLRQ�GH�GpFODUDWLRQ�GH�GpWDFKHPHQW��/·REOLJDWLRQ�SRUWH�VXU�OHV�VRXV�WUDLWDQWV�GLUHFWV�HW� 
indirects des cocontractants ainsi que sur chacune des entreprises exerçant une activité de travail 
temporaire avec laquelle un de ces sous-traitants ou un de ces cocontractants a contracté, qui 
détachent des salariés.  

Commentaires 
FO

Pour FO, on peut s’interroger sur la dématérialisation et les risques de fraudes accrus que cela 
pourrait entraîner lorsque l’information n’est pas présentée © SK\VLTXHPHQW ª��,QVWDXUHU�XQH�FRQWULEXWLRQ 
HVW�D�SULRUL�XQH�ERQQH�LQLWLDWLYH�PDLV�WRXW�GpSHQGUD�GX�PRQWDQW�GH�OD�FRQWULEXWLRQ��2Q�SHXW�QpDQPRLQV 
V·LQWHUURJHU�VXU�OD�FDSDFLWp�GHV�DXWRULWpV�SXEOLTXHV�j�UHFRXYUHU�XQH�WHOOH�FRQWULEXWLRQ�DXSUqV�GHV�
HPSOR\HXUV�pWDEOLV�KRUV�GH�)UDQFH�

&HWWH� REOLJDWLRQ� GH� YpULÀFDWLRQ� HW� OD� UHVSRQVDELOLWp� GX� PDvWUH� G·RXYUDJH� VRQW� GRQF� pWHQGXHV�
puisqu’auparavant, seul le donneur d’ordre devait s’en assurer.

Dispositions  
de la loi

2EOLJDWLRQ�G·HQYRL�G·XQH�GpFODUDWLRQ�j�O·LQVSHFWLRQ�GX�WUDYDLO�ORUVTX·XQ�VDODULp�GpWDFKp�HVW�YLFWLPH�
G·XQ�DFFLGHQW�GX�WUDYDLO��/D�GpFODUDWLRQ�GRLW�rWUH�HIIHFWXpH�SDU�O·HPSOR\HXU�RX�VRQ�UHSUpVHQWDQW��OH�
donneur d’ordre ou le maître d’ouvrage.

Commentaires 
FO

Il s’agit d’une nouveauté qui va dans le sens de l’égalité de traitement avec les salariés non détachés. 
OK pour FO sur ce point.

FO souligne qu’on ne sait pas si ces déclarations sont alternatives ou cumulatives. Il y a donc une 
incertitude juridique.

Dispositions  
de la loi

6XU�OHV�FKDQWLHUV�GH�EkWLPHQW�RX�GH�JpQLH�FLYLO�>«@�OH�PDvWUH�G·RXYUDJH�SRUWH�j�OD�FRQQDLVVDQFH�GHV�
VDODULpV�GpWDFKpV��SDU�YRLH�G·DIÀFKDJH�VXU�OHV�OLHX[�GH�WUDYDLO��OHV�LQIRUPDWLRQV�VXU�OD�UpJOHPHQWDWLRQ�
TXL� OHXU�HVW� DSSOLFDEOH�HQ� DSSOLFDWLRQ�GH� O·DUWLFOH�/�� �������� /·DIÀFKH�HVW� IDFLOHPHQW� DFFHVVLEOH�HW�
WUDGXLWH�GDQV�O·XQH�GHV�ODQJXHV�RIÀFLHOOHV�SDUOpHV�GDQV�FKDFXQ�GHV�(WDWV�G·DSSDUWHQDQFH�GHV�VDODULpV�
détachés.

Commentaires 
FO

Il s’agit d’une nouveauté salutaire pour FO.

Dispositions  
de la loi

$QWpULHXUHPHQW��OH�PDQTXHPHQW�JUDYH�UHODWLI�DX�60,&�RXYUDLW�OD�SRVVLELOLWp�SRXU�O·DJHQW�GH�FRQWU{OH�
d’enjoindre par écrit à cet employeur de faire cesser la situation. Cette disposition relative au SMIC 
HVW�VXSSULPpH���HOOH�HVW�UHPSODFpH�SDU�OD�PHQWLRQ�GX�« non-paiement total ou partiel du salaire minimum 
légal ou conventionnel ».

Commentaires 
FO

Pour FO : cet « éclaircissement » VXU�OHV�PRGDOLWpV�GX�PDQTXHPHQW�JUDYH�DX�60,&�FDFKH�SHXW�rWUH�
simplement un affaissement du SMIC, et la consécration textuelle d’un salaire minimum conventionnel 
plus désavantageux que celui prévu par la loi (et ce faisant, une moindre protection pour le salarié 
détaché…).

Cela constitue un recul par rapport à la version antérieure.
.../...

DÉTACHEMENT DES TRAVAILLEURS/DÉCLARATION DE DÉTACHEMENT (ART. 105)

RENFORCER LA LUTTE CONTRE  
LE DÉTACHEMENT ILLÉGAL
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RENFORCER LA LUTTE CONTRE LE DÉTACHEMENT ILLÉGAL

Dispositions  
de la loi

Insertion de deux alinéas sur la forme de la fermeture temporaire de l’entreprise du BTP. 

/RUVTXH� OD� IHUPHWXUH�WHPSRUDLUH�HVW�VDQV�REMHW�GX� IDLW�GH� O·DFKqYHPHQW�RX�GH� O·LQWHUUXSWLRQ�GH�
l’activité de l’entreprise, l’autorité administrative peut « prononcer l’arrêt de l’activité de l’entreprise 
sur un autre site ».

Commentaires 
FO

Pour FO : oui pour la forme générale et l’extension de la sanction à « un autre site », qui permettra 
de mieux sanctionner les activités pratiquées frauduleusement. En revanche, pour éviter les confusions, 
LO�VHUDLW�SUpIpUDEOH�G·XWLOLVHU�OH�PrPH�WHUPH�GH�« suspension d’activité » qui est celui existant concer-
nant la sanction prononcée. Egalement, pourquoi cantonner cet article au secteur du BTP ?

DÉTACHEMENT DES TRAVAILLEURS (ART. 110)

Dispositions  
de la loi

Sanctions administratives

/HV�VDQFWLRQV�DGPLQLVWUDWLYHV�VRQW�pWHQGXHV�DX[�FDV�GH�PDQTXHPHQWV�j�FHV�REOLJDWLRQV�GH�GpFODUDWLRQ� 
mais elles ne changent pas dans leur nature. 

8Q�GpODL�GH����KHXUHV�DSUqV�OH�GpEXW�GX�GpWDFKHPHQW�HVW�LQVWLWXp�SRXU�OD�UpFHSWLRQ�SDU�O·LQVSHFWLRQ�
GX�WUDYDLO�GH�OD�GpFODUDWLRQ�GH�GpWDFKHPHQW�TXH�GRLW�OXL�HQYR\HU��GH�PDQLqUH�VXEVWLWXWLYH��OH�GRQQHXU�
d’ordre ou le maitre d’ouvrage. La DIRRECTE peut ordonner la suspension de la réalisation de la 
prestation de services « pour une durée ne pouvant excéder un mois »… 

Mais cette sanction « peut être cumulée avec l’amende administrative prévue aux articles L. 1264-1 et  
L. 1264-2 »���VRLW��DFWXHOOHPHQW���DX�SOXV������½�SDU�VDODULp�GpWDFKp�HW�DX�SOXV������½�HQ�FDV�GH� 
UpLWpUDWLRQ�GDQV�XQ�GpODL�G
XQ�DQ�j�FRPSWHU�GX�MRXU�GH�OD�QRWLÀFDWLRQ�GH�OD�SUHPLqUH�DPHQGH��/H�
PRQWDQW�WRWDO�GH�O
DPHQGH�QH�SHXW�rWUH�VXSpULHXU�j��������½��3RXU�À[HU�OH�PRQWDQW�GH�O
DPHQGH��
l'autorité administrative prend en compte les circonstances et la gravité du manquement, le  
comportement de son auteur ainsi que ses ressources et ses charges).

En cas de manquement de l’entreprise après la décision administrative l’enjoignant à déclarer les 
détachés, la sanction administrative demeure (© O
DPHQGH�HVW�LQIpULHXUH�RX�pJDOH�j�������½�SDU�VDODULp�
FRQFHUQp�SDU�OH�PDQTXHPHQW ª, L 1263-6).

Commentaires 
FO

3RXU�)2��FHWWH� VDQFWLRQ�SDUDvW� WUqV� IDLEOH�HW� WUqV�K\SRWKpWLTXH� �VDXI�SRXU�GHV�FDV�GH� IUDXGH�GH�
grande ampleur, mais c’est vraiment très limité).



FORCE OUVRIERE 53

Dispositions  
de la loi

Les périodes d’activité professionnelle d’une durée supérieure à trois jours, consécutifs ou non, au 
FRXUV�GX�PrPH�PRLV�FLYLO��QRQ�GpFODUpHV�SDU�OH�GHPDQGHXU�G·HPSORL�j�3{OH�HPSORL�DX�WHUPH�GH�FH�
mois ne sont pas prises en compte pour l’ouverture ou le rechargement des droits à l’allocation 
d’assurance, sauf si le demandeur d’emploi n’est pas en mesure d’effectuer la déclaration dans le 
délai imparti du fait de son employeur ou d’une erreur de Pôle emploi. Les rémunérations corres-
pondant aux périodes non déclarées ne sont pas incluses dans le salaire de référence. 

© ,,��²�6DQV�SUpMXGLFH�GH�O·H[HUFLFH�G·XQ�UHFRXUV�JUDFLHX[�RX�FRQWHQWLHX[�SDU�OH�GHPDQGHXU�G·HPSORL��ORUVTXH�
l’application du I du présent article fait obstacle à l’ouverture ou au rechargement des droits à l’allocation 
G·DVVXUDQFH�� OH�GHPDQGHXU�G·HPSORL�SHXW�VDLVLU� O·LQVWDQFH�SDULWDLUH�GH�3{OH�HPSORL�PHQWLRQQpH à l’article  
/��������� ª��

Commentaires 
FO

Conséquence du recours devant le Conseil d’État de la CGT. La disposition qui était avant dans les 
WH[WHV�GH�O·DVVXUDQFH�FK{PDJH��GRLW�rWUH�UHPRQWpH�GDQV�OD�ORL�DÀQ�GH�OD�VpFXULVHU�

Conforme à ce qui existait précédemment : ok. 

3OXV�IDYRUDEOH�TXH�O·H[FOXVLRQ�GX�UpJLPH�SRXU�GpFODUDWLRQ�PHQVRQJqUH�

Dispositions  
de la loi

Le licenciement intervenu en méconnaissance des dispositions protectrices relatives à la discrimination, 
au harcèlement, à la grossesse ou à la maternité ouvre droit au salarié, lorsqu’il ne demande pas sa 
UpLQWpJUDWLRQ�RX�TXH�FHOOH�FL�HVW�LPSRVVLEOH��j�XQH�LQGHPQLWp�TXL�QH�SHXW�rWUH�LQIpULHXUH�DX[�VDODLUHV�
des six derniers mois, en plus du paiement du salaire éventuellement dû pendant la période couverte 
par la nullité, sans préjudice de l’indemnité de licenciement.

3e5,2'(6�'·$&7,9,7e�121�'e&/$5e(6��$57������,,�

SANCTION DU LICENCIEMENT NUL (ART. 123)

DISPOSITIONS DIVERSES


